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Certes, l'impasse politique 
restait entière, dans ce pays 
bicéphale et incapable de se 
choisir un président, mais Le mis- 
sion de bons offices 


mans. La flambée de violence qui 
a embrasé Beyrouth, mardi 
14 mars, la pire depuis cinq ans 
— trents-cinq morts — ruine ce 
fragite équilibre entre les 
épreuves et l'espoir. 


sine 


heures d’aveugles bombarde- 
ments, 16 pays du Cèdre a 
réveillé ses vieux démons. Plus 
grave encore : cette nouvelle 
crise s’est transformée tràs vite 
en une éprouve de force entre la 


semaines, le gs 
chait à étendre son autorité à 
l'intérieur comme à l'extérieur 
du camp chrétion. Ainsi a-t-i 
tenté-à Β mais sans 
réussir totalement, de mettre au 
pas les Forces _fibanaises de 
Samir: Geagea. Poussant son 
avantags, il ἃ ensuite voulu — au 
nom d'un Etat Kbanais devenu 
pourtant fictif — restaurer un 


poôr- 
tuaires qui afmentent le pactole 
des diverses milices. C'en était 
trop Damas et ses alliés 
musulmans. L’affrontement 


L’attitude 
Lai τ 
sant délibérément la crises, le 
chef chrétien, qui a le verbe 
haut, a on effat critiqué mardi la 
Syrie avec uns virulence à 


du général Aoun, 
Internationsi- 


véritable réquisitoire contre 
« l'hégémonie et l'occupation 
syriennes », il a appelé ses com- 
patriotes à une « guerre de libé- 
ration », exhorté les musuimans 
à déclencher une « révolte des 
pierres» pour 60 dé 
des 


l'armée syrienne d’avoir fomenté 
mardi un attentat « terroriste » 
contre sa personne. 


C. faisant, le 


général Aoun a pris de gros ris- 
ques. On ne défie pas impuné- 
ment la puissance syrienné au 
Liban. Son audacs de ton est un 
affront au président Assad. Réa- 
gissant sans tarder, la radio 
syrienne a dénoncé dès mardi le 
« pouvoir illégal » du général 
chrétien, isé «chof d'une 
clique liéé au projet sioniste de 
partition du Liban ». 

problème, In 


dernières semaines les labo- 
ἶ β rati de ta Eique 


. Le second tour des muni- 
cipales donnera lieu, diman- 
che 19 mars, dans les villes 
de plus de trente mille habi- 
tants, à dix-sept quadrangu- 
laires. cinquante-sept trian- 
gulaires et quarante-sept 
duels. 

. Dans. l'ensemble, à gau- 
che comme à droite, les 
consignes nationales ont été 
respectées et le Front natio- 
nal se retrouve isolé. 

Le maire de Béziers, 
M. Foniès, a été suspendu 
par le RPR pour s'être allié 
avec le Front national. 


LIRE 
m L’écologie à la française, 
m Les accrocs à gauche. 


m Les consignes de vote du 


Front national. 

m Les reportages à Aïix-en- 
Provence, Arles, Dreux et 
Metz. 

| PAGES 11 à 16 


La première greffe in utero de 
. celluies fætales ἃ été effectuée 
à l'Hôtel-Dieu de Lyon par les 


drant. Réaïsée en juin 1988 sur 
un fœtus de vingt-huit semaines 
atteint d'un déficit immunitaire 
mortel, ἢ 


. Première à Lyon 


| | Une greffe « in utero » 


ques, etc. 


ques et éthiques ayant trait en 
particulier au statut et au droit 
du fotus. La transplantation 
réalisés à Lyon met en évidence 
d'autre part l'utilisation crois- 
sante en thérapeutique de 
tissus de fœtus ou d'embryons 
humains. 


hydrocéphalies.. ‘hydrané- à 
phroses, hernies diaphragmati 


te 


Lié à la mise au point de nou- 


{Lire page 18 l'article 
de FRANCK NOUCÆI.) 
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La Colombie en proie à l'instabilité 
et à l'insécurité 
PAGES 8 et 9 


Bateaux-bus sur la Seine 
L'expérience commencera le 1e mai 
entre l'Hôtel-de-Ville et la tour Eiffel 
Page 40 


Le sommaire complet se trouve page 48 


Un entretien avec M. Théo Braun 


« n’y a pas d’êge de la retraite, 
il faut imaginer un système progressif » 


Le conseil des ministres du 
mercredi 17 eg a approuvé 
un projet de loi préparé 
M. Théo Braun, Mere εἶδ. 
gué chargé des personnes 
âgées, organisant l'accueil des 
gens âgés ou handicapés 
adultes dans des familles 
autres que la leur. 


Dans l'entretien qu'il nous a 
accordé, M. Braun pense 
qu'eil n'y a pas d'âge de la 
retraite » et explique les 
autres points forts de la poli- 
tique qu'il préconise. 


Graves revers d’Addis-Abeba en Erythrée et au Tigré 
Deux guêpiers en Ethiopie 


Les maquisards érythréens 
εἰ tigréens mènent avec Succès 
des offensives dans le nord du 
pays contre les forces gouver- 
nementales dont la combati- 
vité laisse à désirer. 


L'URSS viendrait de décider 


‘d'évacuer de l'Erythrée tous ses 


ressortissants, selon un diplomate 
occidental en poste à Addis- 
Abeba. Essentiellement conseil- 
lers militaires et autres 
< experts », leur nombre est éva- 
lué à un millier par le. Front 
populaire de libération de l'Ery- 


thrée (FPLE). Si cette décision 
se confirmait dans les prochains 
jours, elle indiquerait que Mos- 
cou ἃ rapidement tiré des conclu- 
sions radicales de la succession 
de défaites militaires subies par 
Addis-Abeba (/e Monde du 
8 mars). 

L'ampieur de la déroute de 
l'armée gouvernementale, consi- 
dérée comme la première de 
l'Afrique sub-saharienne — Afri- 
que du Sud exclue — est impres- 
sionnante. Depuis le début de 
l'offensive du FPLE au prin- 


Le Monde 
ARTS ET SPECTACLES 
« Rain Man ». un film de Barry Levinson 


temps dernier, Addis-Abeba 
aurait perdu au bas mot cin- 
quante mille hommes, selon les 
chiffres donnés par le FPLE et le 
Front populaire de libération du 
Tigré (FPLT), chiffres que les 
observateurs estiment plausibles, 

La combativité des troupes 
régulières semble très probléma- 
tique, puisqu'il se confirme que 
des unités entières, voire une gar- 
nison de près de dix mille 
bommes à Makale, capitale du 
Tigré. se sont débandées sans 
pratiquement tirer un Coup de 
feu. Dès lors, sur quelle force 
militaire Addis-Abeba peut-il 
aujourd'hui s'appuyer pour faire 
face à deux ex-guérillas devenues 
des armées quasi régulières, 
d'une puissance sans précédent 
sur le continent africain ? Sous le 
mot d'ordre omniprésent de 
«ΟΜ pour le Front ». le régime 
centra] enrôûle tant et plus. Mais 


« Ponrqnof un projet de loi 
pour réglementer une pratique 
banale n’iatéressant qu'un nombre 
Ernité de personnes ? 

— Le problème posé n'est pas 
mince. Le nombre des personnes 
âgées dépendantes et des handi- 
capés augmente dans notre 
société. La plupart souhaitent 
rester à domicile. Grâce aux 
aides ménagères, aux auxiliaires 
de vie, aux aides soignantes, cela 
est possible. Mais les personnes 
ainsi assistées restent seules durant 
la plus grande partie de la journée, 
notamment à la campagne. 

» Nous nous demandons si a 
seule solution pour éviter cet iso- 


lement et assurer leur sécurité est 
le placernent dans des maisons de 
retraite, qui sont d’ailleurs encore 
en nombre insuffisant. Dans les 
faits, sur Ie terrain, une autre 
solution a été trouvée : le place- 
ment familial. Quelques milliers 
de familles accueillent déjà des 
personnes âgées. Ces placements 
sont en général satisfaisants, mais 
des situations scandaleuses, rele- 
vées l’été dernier dans un certain 
nombre de départements, nous 
ont alerté. 

Propos recueillis par 

MARC AMBROÏISE-RENDU 
et GUY HERZLICH. 


{ Lire la suite page 18.) 
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‘embrasse-moi 


UN FILM DE 
MICHÈLE ROSIER 


"Sur Le fil de l'émotion, ce 
portrait à vif de Louise 
l'incomprise, esi ce que le 
cinéma nous a donne de plus 
Juste et de plus clair, depuis la 
Drôlesse de Jacques Doillon.” 
ἘΝ Michel Boujut 


"Le voyage, Le film qui atteint, 
inoubliable, c'est Embrasse- 


avec 

Sophie Rochut 
Dominique Valodié 
Patrick Chesnais 
Yaon Collette 
Philippe Clevenot 
Isabelle Sadoyon 
Anouk Grinberg 


moi, c'est lui Image magique. 
Gaieté de coeur. Ma parole. 


Votre enfance. 


Quand Île 


cinéma accroche plus que la 


vie 


Le Festival panafricain du cinéma de Ouagadougou 
La rétrospective Malevitch à Amsterdam 


des rumeurs persistantes font état 
d'unités entières refusant de mon- 


ces Michel Cournot 
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Débats 


’EMBELLIE que connaît 
l'économie française mar- 
que un temps d'arrêt, 

sinon une rupture, dans la politi- 
que d’austérité suivie depuis plus 
de cing ans. La rigueur est pour- 
tant plus que jamais nécessaire. 
Notre déficit commercial s'est 
élevé à 33 milliards de francs en 
1988. Le solde des échanges 
industriels est devenu négatif en 
1987, alors que son excédent 
atteignait encore 97 milliards de 
francs en 1984. En 1988, le défi- 
cit industriel a atteint 42,2 mil- 
liards de francs et plus de 60 mil- 
liards si on ne prend pas en 
compte l'armement. Les ventes 
d'Airbus ne pourront masquer 


longtemps cette dégradation. 


Contre 
la facilité 


Le choix de la rigueur a été fait 
par M. Barre, puis renouvelé par 
le gouvernement socialiste en 
1983, sous la pression de [8 
contrainte extérieure, mais aussi 
en réaction contre la « politique 
de facilité » qui avait prévalu 
auparavant. Dans les années 60 et 
pratiquement jusqu'en 1976, les 
politiques de croissance plaçaient 
les producteurs en position de 
force face à une demande en 
expansion rapide. Les conflits sur 
le partage des fruits de la crois- 
sance étaient résorbés par des 
augmentations de salaires. 
L'impact de cette inflation sala- 
riale sur la balance commerciale 
était neutralisé par des dévalua- 
tions. De nombreuses entreprises 
ont pu ainsi esquiver les adapta- 
uons. 

Pendant les premières années 
de le crise, les gouvernements se 
sont acharnés à protéger les sala- 
riés contre les licenciements et les 
grandes entreprises contre les 
pressions qui Îes auraient 
contraintes d'abandonner les sec- 
teurs en déclin et de se moderni- 
ser. À la fin des années 70, et sur- 
tout ἃ la rapide dégradation 
du solde extérieur en 1981-1982, 
les dirigeants français ont pris 
conscience que [8 mutation de 
l'économie ne pouvait plus être 
différée. Les compressions de per- 
sonnel ont été acceptées, sinon 
encouragées. Un critère de bonne 
gestion d'un dirigeant d'entreprise 


ÉCONOMIE 
La rigueur gaspillée 


par ANDRÉ GRJEBINE (*) 


publique est devenu son savoir- 
faire en matière de licenciement. 
L'échec de [a relance de 1981 a 
ancré dans les esprits l'idée que la 
contrainte extérieure était incon- 
tournable et qu'il n'y avait pas 
d'autre solution que la rigueur. 
Les salariés ont donc accepté, 
sans récriminalions excessives, 
une quasi-stagnation de leur pou- 
voir d'achat. Cette résignation a 
été d'autant plus remarquable que 
l'austérité est loin d'avoir été éga- 
lement partagée : le prix des Joge- 
ments ἃ connu une nouvelle flam- 
bée: la libération des prix a 
permis aux travailleurs indépen- 
dants, notamment aux petits com- 
merçants, d'augmenter leurs 
marges; les détenteurs de capi- 
taux ont bénéficié d'une forte 
augmentation de leurs dividendes 
et d'une réduction des taxations 
auxquelles ils étaient soumis. 
L'austérité, qui était acceptable 
en période de croissance lente, ne 
l'est plus quand celle-ci s'accélère. 


L'échappatoire 


La rigueur est donc remise en 
question sans que les résultats 
escomptés aient été obtenus. En 
plaçant iles entreprises le dos au 
mur, les promoteurs de la rigueur 
espéraient Jes forcer à se réorgani- 
ser. Ces irs Ont été déçus. 
Pour qu'il en fût autrement, il 


. m'aurait pas fallu leur offrir une 
échappatoire en allégeant les’ 


contraintes sociales auxquelles 
elles étaient soumises : suppres- 
sion de l'autorisation administra- 
tive de licenciement, développe- 
ment du travail temporaire et de 
la sous-traitance. | 

A défaut de pouvoir compter 
sur les coups de pouce que leur 
prodiguaient jadis les dévalua- 
tions, les entreprises se sont rabat- 
tues sur les possibilités de dégrais- 
sage qui leur étaient ouvertes 
pour assurer tant bien que mal 
leur compétitivité-prix.. Un climat 
d'insécurité sociale peu propice à 
l'esprit d'initiative et à la mobili- 
sation des salariés s'est ainsi ins- 
tauré. Les réformes qualitatives 
ont de nouveau été éludées, à 
l'exception des lois Auroux. 

Faute d'avoir été canalisée vers 
une réforme des entreprises, la 
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AU BANC D'ESSAI 


L’irrésistible montée 


en puissance. 
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e Dossier : à quoi servent les 
logiciels de présentation? 


e Avant-première : Atari PC Pocket, 
.le compatible IBM PC de poche 


e Banc d'essai : Vectra RS/25C, 
le géant de Hewlett-Packard 
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rigueur a eu pour principal effet 
de dégarnir l'économie française 
et de dissuader les entreprises 
d'investir, sans pour autant les 
contraindre à s'attaquer à leurs 
faiblesses chroniques. Elle a ainsi 
favorisé une adaptation quantita- 
tive. 

Des entreprises qui auraient pu 
prospérer dans un environnement 
plus favorable ont été acculées an 
dépérissement, parfois à La fail- 
lite. Des pans entiers de notre éco- 
nomiie ont été abandonnés aux 
importations. La modération de la 
demande a provoqué un tasse- 
ment des investissements. 1} s'est 
ensuivi un vicillissement de 
l'appareil de production et une 
détérioration de sa compétitivité. 
Enfin, la surévaluation du franc a 
rendu plus difficiles les exporta- 
tions et avivé la concurrence des 
produits étrangers sur je marché 
intérieur. Cette politique brutale 
a multiplié les laissés-pour- 
compte et donc ie nombre 
d'assistés. 


La reprise des investissements 

depuis 1985 et ta stabilisation du 
chômage depuis 1988 ne doivent 
pas faire illusion. Elles résultent 
principalement d'une conjoncture 
internationale favorable et du 
relâchement de la rigueur qui a 
précédé les élections. Mais la 
balance commerciale demeure 
fragile. De ce fait, le rétablisse- 
ment d'une politique de plus 
grande rigueur ne peut être exclu 
à plus ou moins brève échéance. 
La progression des investisse- 
ments risque ainsi d'être freinée, 
sans que les retards em- 
ment accumulés aïent été rat- 
trapés. 
Cette évolution est d'autant 
plus préoccupante que le marché 
unique devrait accélérer l’unifor- 
misation des conditions de pro- 
duction au sein de ja Commu- 
nauté européenne. 


L'accaimie actuelle ne doit pas 
être interprétée comme une 
convalescence qui va se poursui- 
vre spontanément, mais bien 
comme le calme qui précède la 
tempête. La reprise des revendi- 
cations salariales est déjà percep- 
tible. Mais surtout la prochaine 
entrée en vigueur de l'Acte uni- 
que européen va rendre impitoya- 
ble la stratégie de la terre brûlée, 
dont la politique de rigueur a déjà 
fourni une première illustration. 
L'aisance financière retrouvée et 
la modération salariale héritée de 
cinq ans d'austérité donnent aux 
entreprises un Sursis pour 56 réfor- 
mer. Mais l'amélioration même 
de La situation réduit les Γ 
qui s'exercent en ce sens. Il 
incombe donc au gouvernement 


prédécesseurs n'ont pas su suSCi- 
ter. 
Cette adaptation qualitative de 
notre économie passé sans doute 
par une association et un intéres- 
sement des salariés à la gestion. [ἰ 
s'agit, selon toute vraisemblance, 
du moyen le plus efficace à long 
terme pour consolider la désinfla- 
tion. De plus, les performances 
obtenues par les firmes japo- 
naises, allemandes ou suédoises 
montrent que la qualité des pro- 
ductions résulte, en premier lieu, 
d'une bonne intégration des sala- 
riés. Enfin, la compétitivité 
dépend pour une bonne part des 
capacités d'adaptation des travail- 
leurs. Or celles-ci ne peuvent être 
développées que par des stratégies 
de longue haleine combinant la 
concertation, la gestion prévision 
nelle des emplois et un recyclage 
de [a main-d'œuvre. 

Rendre possible une adaptation 
permanente de ia population 
devrait Etre le leitmotiv de la 
réforme du système éducatif 
entreprise. La plupart de ceux qui 
en sortent souffrent d'une instruc- 
tion de base insuffisante qui ne les 
prépare guère à la mobilité En 
même temps, les futures élites 
reçoivent trop souvent une forma- 
tion qui privilégie la reproduction 
des schémas de pensée et des 
idées dominantes de leurs prédé- 
cesseurs. L'imagination et les 
capacités d'innovation de nom- 
breux diplômés, trop longtemps 
bridées, ne peuvent plus s'épa- 
nouir dans la vie professionnelle. 
Enfin, en instaurant des cloison- 
nements étanches entre les caté- 
gories sociales, ce système éduca- 
uf ne prépare guère au dialogue 
social 


La mise en œuvre d'une telle 
stratégie de réformes suppose en 
général des circonstances excep- 
tionnelles. La cogestion a été 
introduite en Allemagne, dans les 
années d'’après-guerre, sous la 
pression des Etats-Unis. À contra- 
rio, même le général de Gaulle, 
au début de son premier mandat, 
n'est pas parvenu à imposer Les 
réformes de structure préconisées 
par le comité Armand-Rueff. De 
plus. les socialistes ont été 
échaudés par leurs erreurs de 
1981-1982 et éprouvent une com- 
préhensible réticence pour lancer 
des projets de grande envergure. 

Ii n’en demeure pas moins 
qu'on ne peut à la fois s'imposer 
une contrainte draconienne en 
s'interdisant de recourir à des 
mesures jugées laxistes comme la 
dévaluation et ne pas s'engager 
sur la voie difficile que cette 
contrainte impose. Entre une poli- 
tique de facilité et une politique 
de rénovation de grande ampleur, 
il n'y a de place que pour une 
asphyxie progressive de notre éco- 
nomie. 


7, RUE DES ITAUENS, 
75427 PARIS CEDEX 09 


OTAGES 


Geôles de Poubli 


par JEAN-PAUL KAUFFMANN {*) 


ORSQUE, le 4 mai, mes 


ravisseurs m'ont extrait de 


m'empêcher de penser qu'ils ont en 
ce moment même les yeux bandés, 


mauvais traitements, mais le senti- 
ment d’avoir été abandonné. 


Damnés 


de l'Occitient 
I est choquant que les mêmes pays 
qui s'indignent de la condamnation ἃ 
mort de Rushdie soient indif- 
férents au sort de leurs ressortissants 
pourtant Οἷς ἰ 
Laisser aller vers fa mort des innocents 
est tout aussi révoltant que la parodie 
de j t contre l'auteur des Fer- 
sets 7 


La vérité est que les otages du 
Liban sont devenus aujourd'hui les 
damnés 
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existence en tant qu'étres humains. {I 
nous avait condamnés à la chaine. il 
nous avait rendu aveugles pour mieux 
nous faire plier afin de nous asservir. [I 
fallait que nous devenions des choses. 
Un otage est avant tout un piquet, Ce 
qui est logique puisqu'il est l'objet d'un 
troc. 


Maïs aujourd'hui, en croyant déva- 
Juer per l'abandon et ke silence les 
des marchandises, Londres et 

ὦ leur donnent le siatut de 
norrexistants. « Le pire fardeau pour 
un homme est de vivre sans exister » a 
dit Victor Hugo. Les atages occiden- 
taux n'existent plus pour persofine. 
sauf pour leurs familles. Îls sont 
devenus aujourd'hui une dérision de 
l'homme. 


Constatons froidement les choses. 
Ces Etats ont voulu démonétiser leurs 


par 

révélé faux. Leur détachement n'a pas 
fai plier: chaque jour au contraire 
ceux qui les détiennent se font plus 
intraitables, C'est parce que l1 France 
tenait à ses otages qu'elle a obtenu leur 
délivrance. On sait à présent que 
l'insensibiité et le mutisme ne paient 
pas. C'est l'élan de solidarité des Fran- 
roses ΡΟΈΜΗΙΣ 
du gouvernement Gräce à cette der- 
nière, nous avons &€ délivrées de nos 
fers. 

La mobilisation de l'opinion et la 
détermination officielle sont absentes 


de la République islamique, laquel 
décidé de nous relächer en mai 1988. 
Remarquons que ce pays, qui s'appuie 
sur Le Coran pour prononcer un arret 
de mort sur Rushdie, use à son aise de 
l'enseignement du Prophète, lequel 
interdit formellement l'enlèvement εἰ 


.k détention d'êtres innocents. 


A cette utilisation pour le moins 
sélective du Coran correspond l'indi- 
gnauon tout aussi choisie des gouver- 
nements mobilisés par cette affaire. 
Les seules victimes de cette hypocrisie 
sont les otages qui, plus que jamais. 
remplissent τοὶ pleinement leur fonc- 
tion, celle de payer pour les autres. 


Déshomeur 


Imerdits de rentrer au pays, niés en 
temps qu'êtres humains, ils sont 
aujourd'hui les bannis absolus des 
sociétés démocratiques. 1] semble que 
ces dernières oublient étrangement 
l'exigence égalitaire qui implique aussi 
qu'on s'identifie à celui qui souffre. 
Quand donc ces pays se rendront-ils 
compte que l'humiliation et le déshon- 
neur sont bien plus grands encore pour 
eux dès lors qu'ils laissent leurs conci- 
toyens mourir À petit feu ? Si, avec 
Rushdie, on en est pour l'heure au 
stade des menaces, les otages, eux. 
sont dans l'antichambre de la mort. 
L'un d'entre nous, mon ami Michel 
Seurat, que nous avons vu agoniser, fut 
victime de la cruelle indifférence de 
ments du ministère des affaires étran- 
gères de l'époque. 

Les anciens captifs du Djihad isia- 
mique portent au poignet un bracelet 
sur lequel est inscrit le nom de leurs 
frères encore enchaïnés. Figure aussi 
: « Hébreux, XIII, 3 >. 
Voici à quoi cœtte référence corres- 
pond : « Souvenez-vous de ceux qui 
sonr en prison, COmMmE Si VOUS étiez 
prisonniers avec eux ; de ceux qui sont 
maltraités, puisque, vous aussi, vous 
avez uni COTPS. » 

Cette compassion qu'Hannah 
Arendt estimait plus que jamais néces- 
saire pour la démocratie en de - som”r- 
ὅσες ternps =» semble ne pas toucher les 
derniers otages français du Liban, Jac- 
queline Valente et son bébé. Après la 


jusqu'à ce jour n’a eu ke moindre 
contact avec elle. On a laissé tomber 


« Nul ne peut être arbitrairement 
arrêté, détenu ou exilé-», aflirme avec 


ertrernangerie : 
selle + chère à Hobbes, qui peut faire 
respecter ce principe sinon les ultimes 
Etats démocratiques de la planète ? 


(ἢ Journaliste. 
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. ___________ Etranger 
᾿ ᾿ Geôles de loup à ᾿ς L'URSS de Mikhaïl Gorbatchev, an V 


le 


- - τὸς κα - Le - 
ΜΑΣ, CA 


esse Le LT τ ΗΙ. - Le vertige, du vide 


τ -ς : . = 
- Se st : | 


Comment se déroula il y a seize mois 


Ν τ - .. : 7: Dans deux ΕΗ a : Ξ τας Η = « 5» s 
Pt ré. ἀκα. περ νὸς précédents articles Gone ταῖς δὲ Hentai _« melting-pot » russe, Il y a crise se cherche une a/liance qui pourrait 
Ἐ Ὡς nn or al à Le (le Monde des 14. et 15 Iars), ÎLES sur la guerre d'Espagne. d'identité et c'est tout naturellement peser lourd — celle Ai cree le | proces d de Boris Elisine 
κάνε ee eu a ων 7. notre correspondant à Moscou a Espagne, dit-elle, c'est tout ce que s'affirme d'abord l'idée mobili- teurs de l'appareil et des slavophiles, 1 
ἊΝ & x ΣῈ ΡΥ ΤΥ ΟΡ ES dE τὸ ᾿ dressé an tableau des ‘change- qui nous restait de vraiment beau» Sante, mais dramatiquement courte,  anti-occidentalistes, autoritaristes, devant le comité central 
on τό δος τ ments de mentalités ἐπί — absolument rout en effet et les de nation. xénophobes et antisémites. Les pre- " j - 
RÉ Mn cat lent en URSS et de la crise d'identité °viétiques finiront par apprendre Car une fois qu'on a dit qu'on "rs Comme les seconds haïssent Un importent plénem du de γῇ ΒΒΓΘΕΊΓΟΙΝΑ ἐδ: θ618 
à Ὶ θαυ | RES ut ἢ ᾿ la prolongation, H-bas, de la κ᾿ tout autant la démocra le rock et comité central du Parti con « décliné » at fait place è 
: dont souffre Le Jusque en nl nn δ τος tie, à ; it- : 
Megane, ie 5 κος ἈΠ ἐν je a COMM terreurd'ici .. . l'indépendance totale,-on m'a pour [8 liberté d'expression. muniste soviétique consacré ΓΑ incertitude », diti. Et il parle 
MERE ur re: τς. Lure . = ui même. IL décrit Or si l'on'ne peut pai autant pas dit quel visage on souhai- | aux réformes dans f'agricuf de is bureaucratie qui continue à 
D Ex ᾿ CS de κως ἮΝ jourd le trouble que ces rare : τὸ ὦ On s'entend bien. On s’épaule, et ture s’est ouvert mercredi  Proliféres, S'inquiétant surtout de 
À cité: Ἂ | : sur le mensonge, on le péut moins ἰεγαὶ( donner à l'Estonie ôu à la Mo ,On5en ile, et d croître le ἢ de 4 ἢ 
βὰς. “τ EE Re changements et cette crise Ont encore sur le vide. Le mensonge est  davie de demain. En Lituanie, ilya C'est ainsi qu'un groupe d'écrivains a eee tie HORS à Der μενα 
ir ne me στ er τος Per —  ) ὁ} Jen.mais l'URSS aurait maintenant Soutien à la perestroïkz, la très puis- vernement soviétique, à la veille de vaux dureront deux jours, politique us de του τάνα 
δωκε . < . …. 7° ᾧ MOScou besoin de commencer à comprendre sante organisation nationaliste 8 Conférence du parti, en juin 1988, doit également élire les cent in 
rap Re ὌΝ, ses où a commencé la tragédie, car sans Connue sous le nom de Sajudis, un: POUr demander en particulier le personnalités du Parti com- ᾿ . 
Die Le de notre correspondant conscience de ce qui s'est passé, sur minuscule parti indépendantiste. À dre Msn os ἊΜ ne SA munisto qui représenteront Rs οῤγρος au bureau polit- 
Eye | LR -π------.--.--- ᾿ comité cenirai sur la ë Congrè putés que, dit-il encore, s ne tourne 
3. Δαν, π΄. νὰ oi. | quelles bases reconstruire ? Ses membres sont des radicaux, vision et la presse, l'interdiction nn Code ppp da 5 res pes rond », en raison notamment 
ἔψεμε fé ee OS Ὁ ; n n'y Ὁ pes que les dirigeants Π faudrait pouvoir reprendre le fil au demeurant très pacifistes, qui a oi de la narcomanie musicale et avaient été sélectionnés le du * manque de soutien du 
με τα Hem cn .. FAUNE de conservateurs qui s’en plaignent. L y de l'Histoire, 85 rélTOUVET, TOLrOUTOT entendent, eux, « désigner la promotion des iraditions naïio- 10 janvier dernier lors d'une camarade Ligatchev ». En 
es Ma reins τὸν 7 di a aussi des Messieurs Tout le autre réunion du comité cen- C°nclusion, M. Eltsine annonce 
Ἵ RD se. à monde, nullement fanatiques de “oi : ral. qu'il a° remis sa démission du 
pe ame Tor κα ot Léonid Brejnev on nostalgiques de bureau politique et que ce sera 
δ ES 2 1 fereur linenne, qui tient , ͵’Ἴσχσιι  ἑ — oies 
: ἜΝ »» Tr mn... ΄ ἃ ΕΗ en ce ses 
Son, de ἀξ cs sr νι. Ὁ ᾿ :, dans la critique du passé. οἱ Fe. de notre correspondant fonctions de premier secrétaire 
Médarmas. Ὡ τος a cu. =: : ---- ἘΠ’ 69 Σλ᾽ dela capitale. 
Dre αἱ : : Pourquoi, demandait récemmen: 
UE ur ας Is D EE un chef d'atelier au cours d'une τ Peut-être. peut-être seule- 
δα métinfible D de mm nee το 4 nion à laquelle assistaient, à Khar- ment, les attitudes ont-elles Mentalité 
πᾷ: D kov, des membres du bureau politi- changé en seize mois, et peut- se 
ge Sie en en τ que, « pourquoi, demandait Arnold être la réunion plénière du comité d’assiégés 
‘ibn Lé sas 5 τον ν ss , Korolenko, la cinquantaine et sans- central qui s'ouvrait mercredi 
miés nes ln Le parti, écrivait-on, avant, dans la 15 mers pour débattre de ques- C'est très court at s’ensuivent 
Reg νι SACS : γ presse que tout allait bien chez nous tions agricoles ne sera-t-elle pas près de quatre heures atroces où 
un Fée ἐπ de el que tout allait mal chez eux et empreinte du même esprit Stali- un comité central déchaïné lui 
| RME Hate ar νος so, Pourquoi est-ce aujourd'hui tout le uen. Peut-être, puisque bien des reproche avec un vocabulaire de 
λ Ασαβιας, ei pts Τα. ας 2: | contraire : tout va mal chez nous et choses ont changé depuis en procureur des années 30 d'avoir 
ΝΣ, LE ξ ss tout va bien chez eux ? » Umon soviétique, mais on n'en compromis l'unité des commu- 


reste pas moins ls souffle court à  nistes et d’avoir osé insinuer que 


ant EE ER ses Je ne serai d' 
Ν | “ jamais d'accord avec lire le compte rendu sténographi- [8 le pourrait douter de son 
ae ἅν = ᾿ ru ᾿ : : ΟΣ Sn Lee LU νωβς dem par. On est en pin dans cote 
ë mue PP ee : croirai jamais », ajoutait-il l'ennemi », c'est-à-dire ne com- et en donne pour preuve Que « nous k à la suite duquel Bons Elt- € mentalité d'assiégés » que ne 
ee πα εϑαλαλδι ΑΝ : tout indigné, en précisant qu'il poser avec le parti. Intense autres Russes, en nous privant lirié- sine avait perdu son siège de cessent de dénoncer les discours 
νεῖν ἄταὶι Lie προ - n'était pas un « exa/ié du pairio- . ils veulent rompre avec le passé, 7alement de tour, acheions sur les suppléant au bureau politique. de la perestroïka. « Faut-il insis- 
tisme. à lunettes roses ». Bien au notamment rendre la terre aux pay- Marchés, pour nos enfants et nos On avait dit — et fait circuler 1er, demande M. Gromyko, sur le 
contraire, pour avoir habité, depuis sans. Mais demandez-lenr si cette malades, des agrumes vendus à des des textes pour le prouver — fait que nos ennemis de classe 


£ Les Hhases | 1944, dans une cave et venir seule- 


LES Mi Ge terre il faut la redistribuer gratuite. PrËx fabuleux par des méridionaux qu'il s'en était personnellement voudraient avant tout que [8 


ment, la vendre, n'en céder que le qui ne cachent pas leur mépris pour pris au secrétaire général, qu'il force dirigeante de notre société 


anis due l'URSS men nana el droit” d'ex ee mur et si l'on Lors noire pauvreté ». avait, pis encore, attaqué Raïssa ne soit pas unie at compacte ? » 
1 2 ᾿ rait ou non éguer, et c'est C'est vrai, citrons et oranges ne Gorbatcheva, et dénoncé dans le Quelques subtils comme 
Dee me Ps er er ΘῈ confusion La plus totale. poussent pas en Sibérie, leurs prix saint des saints les privilèges de M, Arbatov, directeur de l'Insti- 
τς sur ROUS que des c es toutes plus Déjà puissants, les nationelismes Sur les marchés privés les font ven- la latura. tut des Etats-Unis et du Canada, 
einelañter les unes que ἴξε cubes » soviétiques n’en sont qu'à leurs pre- dre à La pièce et suit un fatras Cela n'avait pas peu contribué sa félicitent qu'on puisse désor- 
il est « vexé ». humilié à l'égard de miers pas, C'est d'eux que renaîtront mélant vrai et faux, faits et fan- à sa légende, mais tout cela était mais exprimer des critiques, mais 
ces jeunes gens qui n'ont pas vécu la une identité, mais après soixante-dix les mouvements d'idées, c'est enleur  tasmes. Le travail des femmes et la faux. Maintenant qu'on peut Pour mieux assassiner le coupa- 
guerre, jamais « fait la queue des ans de soviétisme, il n'y a pas de sein et en fonction d'eux que se défi- mortalité infantile semblent relever juger sur pièce en lisant le ble sur le fond. Le très intelligent 
‘jours entiers pour du pain » et qui gens à même de faire revivre des tra- niront les forces de demain, mais ils d'un complot anti-russe, on déplore numéro 12 des Nouvelles du premier ministre, M. Ryjkov, se 
1 viennent dire à leurs pères qu'Üs ditions politiques. En Hongrie sont, pour l’heure, encore loin de que la croissance de la population ne comité central, ce qui frappe sur- contente de ΝΌΟΝ les ambi- 
n'ont « été que des jouets entre les Pologne, dans d'autres démocraties s'être tronvés— et notamment paske tienne qu'à l'assimilation d'étrangers tout, c'est le courage inouï de tions personnelles de M. Ehtsine 
mains de Staline » populaires plus discrètement, les 2ationalisme russe. prenant des noms russes et on lit l'ancien premier secrétaire de et d'opposer les réunions du 
5 ‘courants et partis qui se reconsti- De tous, c'est à la fois le qu'= il y va de notre avenir, de l'ave- Moscou, car l'important n'est bureau politique sous Leonid 
tient on cs mn qi si ent or et le plus important, le plus nir du peuple héritier [...} de Rou- pas tant ce qu'il dit que les réac- Brejnev (« quinze minutes, dit-il ; 
μη DCTEY panisé blev, Pouchkine, Toistor, Tchaï- tions des membres du comité on ressortait brisé s) à celle 
Trou dans des filiations directes. En connu et le plus difficile à cerner. A Le. Lénine, de 1" central, horrifiés d'entendre d' d'hui { ὁ ἢ 
᾿ | URSS an contraire, s’il y a de plus eux seuls, les Russes représentent la ἂν (..) et Lénine, avenis aa pour d'aujourd'hui (e sept uit 
du peuple qui, par trois fois, a la première fois Fun des leurs heures, brisantes elles aussi, 
» ΒΟ eu plus de gens pour déclarer que la moitié de la population soviétique. ; l'E lui dre τ js de Fat ] 
ἮΝ Révolution ἃ été un malheur, il n'y Leur république est plus vaste que ‘2% DORE ἘΠῚ ΒΕ CR ne AA FRS Qu ΠΌΘΟΝ οἱ, 
1e MR C'est dur, car « Ja seule chose en a pour ainsi dire pas qui sachent à les quatorze autres rÉunies. Ce qui ΜΗ agi nt Napo- Un orateur, un seul, défendra 
ne | qu'on avait, c'était ce sentiment Cle] système de valeurs se raccro- 86 passera en Russie décidera large. ‘#07 εἰ d'Hitler, du peuple qui a su « Enthonsiasme » le travail accompli à Moscou par 
RE d'avoir honnêtement fravaillé et ες ἢ n'y 2 ἀξ -: des évoluti f de ‘éaliser le rêve de justice sociale de M. Eftsine. M. Ligatchev esti 
dit : « Tu l'es . ἢ pas de monarchistes, ment évolutions futures l'humanité et créé le régime soci . . - mera 
- re γε πούεν abeille à pes de Sociaux-démocrates ou de Hb£- l'URSS mais la seule chose sûre, 2 Dj ne et « mcertitade » — accusation extrêmement 
RSR ee Ed, vaux En dehors du pari, comme c'est que les Russes sont excédés. ΗΝ grave -- que « toute la poñtique 
’ Sie: Titre dr ares poque noi dans le parti, il n'y a qu’une nébu- À Ε : Dans une langue hachée, pré- du parti est remise en cause », 
. HS » désenchantements  perpé his. ἴδιος où tout se redécouvre, tout se Soixante-dix ans Non. Il y a encore cette « nationa- cipitée, M. Eltsine intervient pour alors que « je sens de tout mon 
rase Lee ROUS rets dit, sans identité, discute mais rien ne s'impose encore de généreux bienfaits lité (les juifs, bien sûr) don les attaquer d'emblée M. Ligatchev, cœur, dt-l, que lo peuple nous 
| Le paradone de cu remise en ., pr Sr a εἰ 5 να Du lai Ed hs 2 er mes numéro de pr τὼ 
᾿ na Ὰ e ja ation » et trusterait E à er rbatchev, 
ἀν τιν dévoile ai de l'harvent stalinienne, | Cela C'est simple, c'est clair et ePuisqu'ils sont le coeur de 45 &des diplmes aciemifiques, | du Par. lui reproche de n'avoir dense er due 
| “1 laisse eff ent un peu. cela se retrouve, aux quarre coins de Pire τὲ les héritiers de la Sainte. bien d'autres délires effarants et ce pes changé son « δίγίϑ de de Le τας join d'accuser Boris Eh- 
SRE ie es ee U Lt TUni ἴδ che cr γηἐχβευτασστόσε: Russie, ils sont, pour toutes les passage : « Habilemen! dirigée par vaif », d'en être resté aux sine de fractionnisme. C'est 
de pan Vue de pme née dm pense so da en Poe ΟΕ à ie 
= tion, des progrès sur tous les fronts, système. En défendant l'environne- puisqu'i τ ἌΝ la préfiguration te ἐν sn emo ad sr μπῇ Εἰ puis ἢ met en garde Je la parole à un homme 
a : | de Ἰοῦς les mythes, il ne reste que ment, on s'en prend en effet aux dik- d'une future nation unique et’ sans D ee es sde él comité central contre les dangers he ro rm 
TS l'effroyable litanie du sang et tats nee et pee de doute aussi parce que leur force est  bje est développée contre la Russie, de « désillusion » de la popula- resurgir au début de l'été dernier 
ÉèS torrent 2, lé : bilan de totale faillite, le trou noir Moscou, ἃ cette volonté de tout uni- en elle-même inquiétante, ils sont les comme porte-drapeau du commu ton si on continue à lui laisser aire μέν 
"ἢ ἡβᾶμρρῤραι 5 générations immolées. : fier que traduisaient les grands pro- seuls à n'avoir ni parti ni Académie  yisme. » croire que les problèmes seront LEE ΕΟ de Personne 
Ὁ : Même pour ceux qui ont leur vie jets de détournement de fleuves, et à des sciences à CUX — — pas de voix pro- De Ans Ἢ résolus sous deux ens. ivre 06 vengeance. 
devant eux, il n'est pas facile de s'en un modèle de développement qui a pre donc. Et parce que les autres, πὶ qu'il y eut un national μ΄ enthousiasme » des débuts B. G. 


privilégié jusqu'à maintenant uns socialisme, cela pourrait s'appeler 
dont À 16 ἃ m t UGS aux frontières méridionale et occi- 
ner me pour Ét dustrie lourde, archaïque, pol- nl τ l'extérieur, du sational-communisme. Cela 

vie, c'est le vertige, Un Ver- junte οἱ dévorense de toutes Les res- ont le soleil ou des traditions euro- à beaucoup de gens. Publiquement 


pousse certains à la haine de main ivains 
pp puisqu'il y a des ΒΘΙΡΕΣ.. péennes incomparablement plus DoCIES OS ee à 
moments où l'on hait les miroirs. ; , τ affirmées, ils sont, à bien des égards, l'appareil de Moscou, par exemple. 
Ceux-à ne sont pas La majorité. La « Désigner Les plus mal lots d'ordinaire si réticent à permettre le ; 
majorité, ce sont les grappes Ε S'ils émigrent, en quête d'un meil- moindre rassemblement, autorise | AI d ] ῃ 
bumaines devant les panneaux l'ennenti » * leur climat, de meilleures conditions sans difficulté des meetings de trois 
in ci αὐ τι τἐῤῥτεῖ τ Er o τ de vic, d'un peu moins de mille personnes où l’on dénonce la 7 

ues à 1 . Contraintes, ils sont reçus comme « twlavision » — jeu de mots limpi 

lisés dès l'aube, le tirage d'Ogoniok creme emo τιναῦ ταῦτα colons qu'ils sont et on ne,se prive sur Tel-Aviv ct la télévision. ΕΞ FINKIELKRAI | | 
doublé en quatre ans tandis que qua- d'usine crachant le cancer, on mani- pas de leur dire qu'ils sont de trop. Comme dans toute période de 
druplait celui de Novy Mir. feste contre la toute-puissance de Et puis enfin, si les Balies peuvent fracture et de désarroi, les plus terri- 


Mais même pour cette majorité, Moscou, pour le droit de décider rêver d'indépendance, eux ne peu- bles basculements sont possibles. Ils 
c'est dur. Dur par exemple pour chez soi, pour la prééminence de le vent que s'interroger sur Le futur de ne sont pour autant pas certains car 
cette jeune journaliste, cheville nation sur T'Union, pour l'affirma- la Russie, leur place dans le monde, si 16 vide politique est le meilleur 
ouvrière de la perestroïka, d’avoir tion de nations que le soviétisme δἰ leur « existence en tant Que terreau des vieux démons, il a sussi 
réalisé il y a peu ce que seraient, le  condamnait ἃ se fondre dans un T2U0D>. ; : l'avantage de laisser un peu de 

Alors ἢ y ἃ ceux qui voudraient temps et de marge de manoeuvre à 
souhaiter bon vent aux autres répu- M. Gorbatchev. 


Ξ | | Ξ ve Η οἰ tr 9 3 | Q e si Pipe Ro prenons 
me PONS. Election d’un nouveau mufti ΕΞ δας ἰωαπεῷ ἢ ὧὲ δὰ ouate  Prochanarticle: 
᾿ | rss de faire rembourser soixante- a — 


EEE. à EL Ν᾿ ne ue : 
TRS ds ; : en Asie centrale ἘΠῚ mire rt y Ῥ LE CHAOS 


᾿ Les représentants des mosquées et Le nouveau mufti, qui dirigera la | aux changements, et ceux pour qui CRÉATEUR 
des conseils islamiques des Républi- plus importante des quatre direc- Με changements devraient d'abord 


6 ὩΣ à - » ifier l'affirmation de la Russie. si 


réunis en congrès à Tachkent (Ouz- soviétique, a remercié le gouverne- : - : 4 “ea É 
sr tité nationale, manifestent pour La πη. — Une manifestation rassem- \ } 
Nobel σὴν Co Pre _ spa κα Ῥλρωρκόν, de préservation de la re à des blant essentiellement des Russes — d MeEMOI Ο aline 
me ε: trente-six ans, muîti (chef relie nir proche » plusieurs mosquécs fe. | VieuX monuments et n'ont pour 20000 à 40000 personnes salon 
nan où νὰ de + ΠΝ en τὰν ἘᾺ jeux) des musulmans d'Asie cen- sou” Ar ion ἃ autant nullement envie d'accuser les estimations — s'est déroulée, Du cr ” 
saut He pas σ᾿ gi l'agence Tass. mées jusqu'alors. Α l'occasion de ce Arméniens, Azéris et autres juifs de mardi 14 mars à Tallinn, la capitale u crime contre 
; CE 1rale, ἃ annoncé congrès, le gouvernement ouzbek a tous leurs malheurs. de la République soviétiqué d'Esto- 


Mohamed smaïonssou- d'ailleurs remis aux autorités musul- pour protester contre le nations l'humanité 
por, nr gr re manes un Coran du septième siècle, Ouvre que c'est ici que l'enjeu est Had ps a indiqué, mercredi | 
Ée Tachkent, avait été nommé tem déposé dans un musée de Tachkent | Îe Lg ppm ee roy 7, Par téléphone, un joumaliste local. 
ἢ rairement à cette fonction en après la Révolution de 1917. Cette | "265 afin de des vours oceiden. 98. Manifestants, répondent à 
évrier dernier, après le renvoi de restitution a douné lieu à une mani- | γοράξαπάξ goù FAR" l'appel du mouvement 1 ἰ 


Chamsou Bakhanov, contraint . festation publique d'une ferveur reti- | {44x ». qui rassemble les russophones de la 
à ἐτραμαχωσοα À la suite de protesta- aigue ser _ en ne es Los récemment publié dans un République, a-t-on τ ml Pl même Es ᾿ 
l'accusant notam- les responsables du conseil des | journ ce texte commence par Source, Ont exprimé leur ccord "À: ὃ δ 
Re ἘΚ τς pepe CALLIMARD Z7/ 
ion (le Monde du 10 février). ment. — (AFP, AP.) | Cendrillon des peuples de l'URSS » Cours an Estonie, — {AFP.) Le 
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Europe 


Décédée en Suisse 


L'ancienne impératrice Zita aura des se d'Etat à Vienne 


VIENNE 
de notre correspondante 


Zita de Habstour Bourbon- 
dernière i A Au 


l'âge 
{πος ΕΣ vin tp du 15 er 
aura des funérailles d'Etat à ne 


grande pen Îté historique 


importantes dynasties ou ee PE 
re ce ag patent FEugpe 


avec haie ἘΡΕΝΟΣ rer ssl 385 


La municipalité de Vienne semble 
décidée à iter à fond ces funé- 


doute que la grande 
noblesse d'Europe se donnera 
rendez-vous 


à Vienne. 
Zita, interdite de séjour en Autri- 
che après La chute de le monarchie, et 


après avoir suivi son mari Charles {7 
en exil en 1918, a dû attendre 
soixante-trois ans Pouvoir reve- 
nir. Installée éfinitirement à 
l'abbaye de dans les Grisons, 
depuis 1962, l'ancienne impératrice 


notamment s0n fils aîn£ Otto — n'a 


eme) sa 


visite en 
triche qu'en 1 82, à la saite d'une, 
intervention du roi Juan Carlos 


L’inspiratrice d'une négociation manquée 


= M él ses enfants se 
refusaient ἃ croire, l’'ex- 


D'après des témoignages una- 
nimes, le jeune couple — ses sym- 
pathies pro-françaises n'étant pas 


ignorées — na fut pas associé aux 


discussions qui conduisirent, en 

juillet 1914, Ἶ la déclaration 
guerre à la Serbie et à la première 
guerre mondiale. «Charles ne fut 


l'égard de l'Allemagne de Guit- 
laumne 1], unis aussi dans leur per- 


spectateurs 

la mort de François-Joseph, en 
1916. Sans doute, Zita avait-elle 
un énergique, 
un esprit plus vif et plus mir que 
Chartes, homme de qualité et da 
bonne volonté dont le 


attribuent à 
Zita l'initiative d'utiliser la pré- 
sence, dans la France en guerre, 
de ses deux frères, Sixte et Xavier, 


hr ohne an ΘΙ rc 


politique en Europe centrale. 
Quand les projets, conçus 
ji Charies et 


sensible, d 
mot est de son petit-neveu, 
Saméon 


autrichien résidant en Francs. 
FRANÇOIS FEJTO. : 


Proche-Orient 


3 ᾿ LIBAN : : nouvelle flambée de violence à Beyrouth 
Trente-cinq morts en quelques heures dans les bombardements 
entre le secteur chrétien et le secteur musulman 


notamment que « {a guerre de iibé- 


ration vient de commencer » contre 


décidé de prendre toutes les 
mesures pour chasser immédiate- 
ment les Jorces syriennes du 


Ἄν la milice chrétienne des 
Forces libanaises (FL), le général 
Aoua contrôle une enclave de 


1 500 kilomètres carrés au nord et à 


sont fortes de trois nxille cinq cents 
miliciens pouvant être appuyés par 

ueilque six mille supplétifs. En 
es environ trente-cin mille sol- 


général Aoun 8 mé 
guerre était « fondamentalement 
entre la Syrie et le Liban » et que 
lui-même avait engagé une 
« bataille ouverte contre la ho 
« L'occupation par {a Syrie est la 
pire des pi pr », t-il 
déclaré, car ce pays « prétend étre 
an frère et CT ἠρμοα 
sension ». Quant à l'avenir, « nous 
n'avons qu'un seul objectif : La libé- 
ration de notre territoire », et la fin 
des combats dépend d'un cessez-le- 
feu à négocier entre «les deux 
Etats », syrien et Jibanaïs. 

Il semble, selon des sources 


FL. A la mrfévrier, des combats 
avaient opposé ces deux forces 


mis à contribution, mardi, D les 
responsables du gouvernement 
mosulmen et du gouvernement chré- 
tien. Tant le chef du premier, 


é 
Liban, 15, ne d’Uim, 75005 Pas 
ou au 5, place Saint-lrénée — 


69006 Lyon. 


Diplomatie 


La Conférence islamique de Ryad en quête 
d’une formule de compromis sur Paffaire Rushdie 


ἃ dépassionner le débat. 

« Nous, “musulmans, a-tl dit, 

n'avons pas peur des menaces contre 

notre rio L'isiam n'est pas une 

proie: facile. Nous sommes 

conscients des passions déclenchées 

la pubfication de ce livre parmi 

es. peuples musulmans. L'OCI 
a. coopération des 


autres pays pour leur demander 
son impression, sa publi- 
sa diffusion, ainsi que 


Ar pa 
doute permis La mise an point de ce 
compromis. 

En lutte ouverte avec l'Occident, 
Téhéran paraît vouloir ménager ses 


… Sérieux remous 
à Académie suédoise 


serait faite à ce souci de prudence. 


l'institution, M. Sture Allen, espère 1. ist 


que les deux contesta. 


8 Publication collective des 
Versots δα δίς 95 en allemand. 
— La version allemande des Versatis 

lective- 


Charts Artikel 19 {article 19 de La 
Charte .de l'ONU sur ia liberté 
ὐμεροι ποτ ὅδ, laquelle l'éditeur 

de Cologne 


und Witsch 
(centre de la RFA) va céder les droits 
dont à est détenteur, a-t-on indiqué 
-de même source. — (AFP) : 


britannique, l'Iran, se sachant com- 
plètement isolé sur ce point, semble 
avoir renoncé à tenter d'entraïner 


tions avec l'Arabie saoudite et les 
pays arabes du Golfe ». 
. Autre manifestation de la volonté 


D Mas 
- v'a 
de résolution pour d Per la Êne 


sion soviétique, 


tance, . re Ὁ" ἰοσηϊα Breinev, 


remonte à 19 


de ἰβ fondation es "elle ir 
u s'est déclarée 

solidaire de militants haïtiens des 

droits de l’homme récemment 

accusés par le gouv 

“Henri Avi d'avor fomenté une 


4.Ρ 


πρὶ, 


ποῦ. ἜΡΒῚ5 


de Rad ἐπὶ quête 
[50 l'affaire Rushdi 


ἍΝ. 


» 


τς Nouveau 
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tosh IICX. 


: On n'avait jamais réussi à mettre autant 


“Voici le nouveau Macintosh Ilcx, né hier 


Ὁ qui est nouveau, c'est que l'on ἃ réussi : 


à faire tenir la plupart des avantages des 
Macintosh [I dans un encombrement très réduit: 
D'ailleurs, si l'on dispose de peü de :.- 
place, on peut mettre l'unité centrale 
verticale, à côté de l'écran par exemple. 
Comme il est de la mille des 
Macintosh 1, on peut le faire évoluer comme - 
on Je souhaïte, et même choisir son écran 
(couleur haute définition, pleine page). . 
Avec:ses 3 connecteurs d'extension, On 


ne 


ete 5e 


peut étendre ses capacités et développer ses 


facultés de communication, par exemple en 
se connectant à différents réseaux locaux 
ou à distance. : 

De plus, il possède le nouveau | 
microprocesseur Motorola 32 bits 68030 et 


᾿1Ε coprocesseur arithmétique 68882, ce 


qui permet de travailler plus vite que 
jamais. Avec son nouveau lecteur de 
disqu etes FDHD 3,5 pouces, 1,4 Mo, il 
peut récupérer. et traiter des données 


provenant d'ordinateurs utilisant d'autres 


de puissance dans aussi peu de cm 


systèmes d'exploitation (MS-DOS ou OS/2 
par cent) 

Grâce à sa mémoire vive extensible 
jusqu'à 8 Mo, on peut utiliser encore plus 
facilement plusieurs applications à la fois. 

Et puis il est équipé d’un 
nouveau disque dur très 
rapide de 40 Mo ou de 80 Mo. Ψ 

Enfin si vous étiez un 
peu curieux, vous auriez déjà À 
pris rendez-vous avec votre | 
concessionnaire Apple. APP ν 


ΜΗ ct rs so ἀϑαισιυς ασῃκάοιε ἀ καοὶ οὐμκάρι ἃ 2 est une marque déposée de kernational Business Machine es de Microsofr Corporation 
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Amériques 


Re ----ς-- ............ - 


ÉTATS-UNIS 


Le gouvernement suspend limportation 
d'armes semi-automatiques 


Le nouveau coordonnateur améri- 
cain de ia lutte anti-drogue, M. Wit 
liam Bennett, a annoncé, mardi 
14 mars, Ja suspension des importa- 
tions d’armes semi-automatiques 
aux Etats-Unis, en attendant le 
résultat d’une enquête devant déter- 
miner s'il s'agit ou non d'armes de 
« sport ». En annonçant cette 
mesure, M. Bennett 2 indiqué 
qu'elle portait sur des demandes de 
licences concernant plus de 
100000 armes Cette imterdiction 


sont semblables à leur version mili- 


taire maïs ne permettent pas Ie tiren 
rafales. 

La décision des autorités améri- 
caines intervient après La tuerie qui 
a eu lieu en janvier dans la ville cali- 
fornienne de Stockton : un déséquili- 
bré avait tué cinq écoliers et blessés 
trente autres en tirant au hasard 
avec un AK-47. à 

L'Assemblée de l'Etat de Califor- 
nie avait voté lundi l’interdiction de 
40 iypes d'armes semi- 


L'administration Bush demandera 
Je renouvellement de laide humanitaire 
à La Contra nicaraguayenne 


L'Assemblée législative nicara- 
guayenne a approuvé, mardi 
14 mars, l'amnistie de 1894 des 


nr ht μο dome l'és 4 
mi maris a 
été refusé sont accusés de meurtre, 
torture et viol ; leur libération sera 
subordonnée à la démobilisation des 
«contras » soutenus par les Etats- 
Unis contre l'actuel régime révolu- 
tionnaire de Managus. 

Plusieurs milliers d'anciens 
gardes avaient déjà été libérés par le 
passé. L'actuelle mesure de clé- 
mence — la plus importante décidée 
en vue décennie — est une consé- 
quence du nouvel accord entre les 
cinq présidents centraméricains 
conclu le 16 février à San-Salvador, 
en vue de ramener La paix dans 


listhme, 
ailleurs, le secrétaire d'Etat 
américain, M. James Baker, a 
annoncé une commission du 
l'intention de l’administra- 
tion Bush de demander l'octroi 
d’une nouvelle aide « humanitaire » 
pour une année à la Contra, installée 
au Honduras. Après le refus des he 
1988, de l'aide 

ai 


assistance «humanitaire» — desti- 
née aux combattants et leur famille 
(au total environ cinquante mille 
personnes) — avait été votée. 

Pour justifier son renouvellement 
Pour une année, après le 31 mars, 
M. Baker ἃ évoqué + l'obligation 
morale » des Etats-Unis envers de 
ceux que le président Reagan 
d it « les tants de la 
liberté >». Le secrétaire d'Etat ἃ 
cependant précisé que + /a voie 
diplomatique » auraït la préférence 
de la nouvelle administration pour le 
règlement de la crise ; il a dès lors 
précisé que l'administration Bush 
désapprouvait la pose de mines en 
territoire nicaraguayen — un élé- 
ment de grave nes ὅπ Μδπὲ- 

et Washington durant la prési- 
ice cère 

La politique des Etats-Unis 
consistera À exercer des rer g 
modulées, politiques et ἴ- 
ques, afin de favoriser la liberté des 

ions prévues pour le 25 février 
1990 par le gouvernement sandi- 
niste ; le porte-parole de la Maison 
Blanche, M. Marlin Fitzwater, a 
également indiqué que le « con 
sensus bipartisan » (entre la majo- 
rité démocrate et la minorité répu- 
blicaine au Congrès) était toujours 
l'objectif de M. Bush pour la défini- 
tion, très prochaine, d'une politique 
centraméricaine. — { AFP, UPI.) 


affaires étrangères, M. Guennadi 
Guerassimov. « Le liautenant-colonel 


imposée par la 
Francs en septembre 1986, au 
moment des attentats terroristes, de 


reux de se rendre en France. Selon 
l'ambassade des Etats-Unis, à Paris, 
une négociation est en Cours avec le 


CHILI: après la découverte de raisins empoisonnés 
Santiago interrompt les exportations de fruits 


Après l’émoi suscité aux 
Etats-Unis par [5 de 
ς dans une cargaison de 
raïsin chilien et le blocage des 
importations décidé en Améri- 
que du Nord et au Japon, les 
autorités chilieunes ont annoncé 


télévisée, lundi 13 mars, le 
ministre de l’intérieur, 
a accusé « le 
Parti communiste, [qui a], une 
fois de plus iné cette action 
4 ie» 
SANTIAGO-DU-CHILI 
de notre correspondant 


à contre-saison leurs 

ns Chi 
icuiteurs chiliens ont en 
a ées, le marché nord- 


A 
quasi-totalité des raisins frais 
consommés en hiver proviennent du 
Chili. Si les autorités fédérales amé- 
ricaines, le Canada, le Japon et cer- 


chiliens accuseraient une perte de 
800 millions de dollars, et 
500 000 travailleurs, en comptant 
les saisonn eh mis au chô- 


tant pour le 


ions entre le Chili et les Etats-Unis, 


pour y plaider la cause des exporta- 
teurs chiliens. 


: élargi de 12 gauche socialiste 


icteurs Californiens — d’une 
mac 
᾿Ξ Μ, Luis Maira, dirigeant du Parti 


(PAÏS), avance une autre explica- 


d'Orlando 
er, ancien ministre des affaires 
étrangères de Salvador Allende. 
C'est ce que semble confirmer à sa 
manière l'amiral Mermo, comman- 
dant en chef de [a marine, qui 
dénonce « /a nouvelle action canaïl- 
lesque des Etats-Unis ». relayée sur 
place par « {2 canaille commu 
AESIE ». 
GILLES BAUDIN. 


(1) La France procède pour je 
des vérifications sans décréter 


moment à 
d'embergo temporaire, 


Rétablissement partiel 3 
de la Constitution de 1987 


général renversé le 
17 septembre — avait déclarée cadu- 
que. 


Sont toutefois Sr en veilleuse 
Le ire », 37 articles « incompa- 
tiblese avec la nature même du 
régime militaire provisoire. Outre 
ceux ayant trait aux tives du 
pouvoir parlementaire (aectuelle- 
ment inexistant} et à la compétence : 


bles les articies la 

d'un an de vie civile pour tout mili- 

taire désireux de se porter candidat 

à une fonction élective, et l'interdic- 

tion de.la modification de la Consti- 
tution par référendum. 

En revanche, l'article interdisant 

t dix ans aux anciens parti- 

sans « zélés » du régime déchu des 

Duvalier d'exercer aucune charge 


élective demeure en vigueur. — 


M. Koutsoyorgas, 

numéro 2 du régime, 

a présenté sa démission 
Le ministre de la présidence du 

conseil, M. Agamemnon Kout- 


soyorgas, 8 présenté, mardi soir 
14 mars, sa démission au chef du 


proprié- 
taire et directeur général de [5 Ban- 
que de Crète, avait déclaré [8 
semaine demière, dans une interview 


sa confiance au gouverne- 
ment on rejetant La motion de cen- 


1 électorale à 
ven pour mener Is PASOK à La vic- 
toire. 

M. Koutsoyorgas a travañlé au 
côté de M. Papandréou pendant 
vingt-cinq ans. Depuis l'arrivée au 


A TRAVERS LE MONDE 


pouvoir en 1981 du PASOK {Mouve- 
ment socialiste panhekénique), dont 
᾿ fut l’un des fondateurs, il a dirigé 
divers ministères importants, dont 
ceux de l'intérieur at de la justice. [] 
dut abandonner ce dernier porte- 
feuille en novembre 1988, lorsque le 
scandale Koskotas commença à 
prendre de Fampleur. — {Corrasp.) 


Irlande du Nord 
Dix-huit policiers 

€ blâmés » pour la mort 
de six personnes 


au cours d'une opération 
antiterroriste 


[8 commission de discipline de la 
police d'Irlande du Nord a distribué, 


avertissement aux policiers de [8 
Royal Uister Constabulary (RUC} qui 


- avaient été mis en cause pour fa mort 


de six personnes tuées au cours 
d’une opération antiterroriste. 
L'affaire remonte à 1982. Les six 


confiée à l'un des chefs de la police 
de Manchester, M. John Staïiker, 
avait été étouffée en 19856. 

Dans un livre retentissant, 
M. Stalker 8 accusé en 1987 les 
autorités d’avoir 


ñey général de Grande-Bretagne 
avait «au nom de l'intérêt 


poursuites. 

ché début 1988 une crise entre Lon- 
dres et Dublin, conduisant le secré- 
taire à l'Irlande du Nord à ordonner 
imtems. 

Par ailleurs, un supplétif de 
l'armée britannique a été assassiné 
mardi 14 mars à Dungannon, en 
Irlande du Nord, par un commando 
d'hommes armés. La victime était 
membre du régiment de défense de 
l’Ulster (UDR}, une des cibles les plus 
fréquentes de l'IRA. 


Algérie 


" " LI 
Grève à la raffinerie 

C4 
d'Arzew 

Un mouvement de grève est 
13 mars par les travailleurs de la raf- 
finerie de ia Sonatrach d'Arzew 
{ouest de l'Algérie), qui emplois quei- 
qua 1 600 personnes, 8 rapporté, 
mardi 14 mars, le quotidien Εἰ 
Massa. 


gmée lors du premier arrêt de travail, 
en novembre , POur préparer 
des élections après la dissolution de 
l'ancienne section syndicale. 
Première conséquence de cette 
grève, les stations-service de la ville 
de Mostaganem, non loin d'Arzew, 


Roumanie 

Arrestation 

d'un diplomate 

accusé d'espionnage 
Bucarest (AFP), — M. Mircea 

Raceanu, haut fonctionnaire du 

ministère roumain des affaires étran- 

gères, a été arrêté et accusé 


d'espionnage au profit d'une puis- 
sance étrangère, a annoncé un com- 


M. Raceanu s'est rendu à plu- 
Sieurs reprises aux Etats-Unis, 
notamment à l’automne dernier. 

Selon un communiqué d'Ager- 
press, M. Raceanu a été arrêté en 


au profit d'une puissance étran- 
gère », qui n'est pas idantifiée dans 
le texte officiel. 


M. Recesnu est accusé d’une 
«intense activité de trahison 2. Le 


LA BATAILLE DES PRIX 
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AUSTERLITZ! 


Exceptionnel! Pour la 3° année, Rank Xerox Diffusion organise 


la Grande 


δ΄ de {a Bureautique d'Occasion: 


l'occasion ou jamais de vous équiper ἃ οἷος prix foujours.plus sidéronts: 
- -copieurs Xerox à partir de 4150F HT* 


vous fait bénéficier d’un 


- machines à 


écrire électronique Xerox à partir de 1800F HT* 


. _.- micro-ordinateurs à partir de 2900F HT* 


Mieux encore: sur une sélection de super occasions, Rank Xerox Diffusion 


reconditionnement fotol et des 5 garanties! 
Venez vite 30, Quai d'Austeritz - 75013 PARIS. 
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Nouveau Macintosh ΠΧ. 


Comme l’homme aïme aller toujours nouveau lecteur de disquettes FDHD écran pleine page d'Apple. Avec ses 3 
plus vite dans ce qu'il fait, Apple a créé 3,5 pouces, 1,4 Mo, ils peuvent récupérer connecteurs d'extension, on peut étendre 
3 nouveaux Macintosh très rapides. et traiter les données provenant ses capacités ou développer ses facultés 

Is ont en commun le nouveau d'ordinateurs utilisant d'autres systèmes de communication et, par exemple, se 
microprocesseur 32 bits de Motorola, d'exploitation (MS-DOS ou ΟἿ par exemple). connecter à différents réseaux locaux ou 
le 68030, ainsi que le coprocesseur Alors pourquoi 3 Macintosh différents ? à distance. 
arithmétique 68882, qui permettent de Le Macintosh SE/30 est compact et il va Quant au Macintosh ΠΣ, 
travailler beaucoup plus vite. partout. Le Macintosh Iicx est modulaire. il possède encore plus de # 

Ainsi par éxemple, l'ouverture des C'est-à-dire qu'il peut évoluer comme capacité d'évolution grâce à 
documents et le lancement des vous le souhaitez, ses 6 connecteurs d'extension. À 
applications deviennent quasi-immédiats. Par exemple, on peut choisir un écran . Tant de révolutions en | 

Comme ils ont aussi tous les trois le couleur haute définition ou le nouvel 1989, ça frise l’insolence. App 6 


Apple, le logo Apple. Macintosh sont des marques déposées de Apple Counputer knc. MS-DOS est une marque déposée de Microsoé Corporation. OS 2 est une marque déposée de International Business Machine et de Ancrosoit Corporation. 
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Enquête 


LA COLOMBIE EN PROIE A L’'INSTABILITÉ 


La politique ou la poursuite de la guerre par d’autres moyens 


économique encourageante, 
tude des citoyens pour le présent et l'avenir. 


civiles en à peine plus d’un siècle et demi d’indé- 


justifiée, d’être Fun des pays 
puissance 


E pays n'a pas d'ave- 
nir », répètent à 
satiété les Colom- 

biens. « Ce pays est destiné à se 

consolider vers l'an 2000 comme 
troisième puissance de l'Améri- 
que latine », assurent sans hésiter 
nombre d'observateurs étrangers. 
Qui croire ? Alors que La situation 


du sous-continent (le Monde du 
14 mars), ce que Le citoyen per- 
Éiibie Dee de solution 
isible guerre itico- 
sociale non déclarée et à pad 
insécurité dans laquelle il est 
plongé (le Monde du 8 mars). 

« Lorsqu'on veut rencontrer des 
espèces animales en voie d'extinc- 
tion, on visite les voisines îles 
Galapagos : lorsqu'on veut voir 
un système politique qui soit une 
survivance du siècle passé, c'est 
chez nous qu'il faut venir », nous 
déclare plaisamment M. 1.253] Bui- 
trago, directeur de l'institut 
d'études politiques de l'Université 
nationale de Bogota. Ce qui est 
cause c'est, bien sûr, le 
«bipartisme» local : l'alternance 
au pouvoir, depuis un siècle et 
demi, de deux formations, la 
conservatrice et la libérale. 

Que le système soit en crise, 
tout le démontre, et d'abord cette 
incapacité de l'Etat à faire face à 
ce devoir minimum : assurer le 
droit À la vie des citoyens. Et 
pourtant, nul en Colombie ne 
parierait 1 peso sur une hypothèse 
qui, partout ailleurs en Amérique 
latine, serait presque naturelle : le 
coup d'Etat militaire. « La 
Colombie est, dans ses élites et 
dans son peuple, l'un des pays les 
plus antimilitaristes du monde », 


explique le sociologue Eduardo 
Pizarro. « Les forces armées n'ont 
jamais eu aucun prestige et ja 
classe politique s'est ioujours 
arrangée pour ne leur accorder 
que le minimum de moyens», 
renchérit un observateur français 
de longue date. 

Pourquoi, malgré la faillite de 
l'establishment politique national, 
les libéraux et les conservateurs 
qui le présentent continuent-ils de 
jouir de réels soutiens ? Un autre 

à e, M. Fernando Reyes, 
répond : « La conformation géo- 
graphique, très monlagneuse, de 
la Colombie et le type de peuple- 
ment compartimenté qu'elle a 
déterminé au cours des siècles ont 
fait que le pays ne s'est jamais 
Perçu comme nation. par- 
tout en Amérique latine, on a vu 
se former deux pôles — l'un 
représentant la tradition, défen- 
seur donc, en particulier, de 
l'Eglise : les conservateurs, et 
l'autre représentant le mouve- 
ment, donc violemment anticléri- 
cal : les libéraux ». 


En cette affaire, les affinités de 
famille ont souvent compté 
davantage que les clivages d'inté- 
rêts, même s'il est vrai que cer- 
tains groupes sociaux se sont affi- 
liés plus clairement. Les chefs de 
l'une et de l’autre formation ont 
été de grands propriétaires fon- 
ciers levant des armées privées 
sur leurs terres et auprès des pay- 
sans de leur région chaque fois 
que grondait la « revolucion + 
contre un président adverse. Les 
grandes querelles du dix- 
neuvième siècle (libre- 

échangisme, fédéralisme, outre, 
bien entendu, la question reli- 
gieuse) se sont ainsi réglées par 
des guerres où les positions de 
principe ont admis bien des 


accommodements, avec telle ten- 
dance du camp opposé. pour 
acquérir la victoire. 

Ces affrontements désastreux 
ont, pourtant, régulièrement fait 
émerger des «hommes Forts», 
capables de contrôler leur parti — 
ce qui a toujours évité l'éclate- 
ment définitif tant du libéralisme 
que du conservatisme. Aussi, les 
deux grandes formations sont- 
elles, peu à peu, devenues, ças à 
peu près unique en Amérique 
latine, le symbole même de la 
gation par-delà ses bigarrures 
régionales, — mais une nation 
schizophrène, dont une moitié est 
toujours prête à se dresser contre 
l'autre. Onze guerres civiles n'ont- 
elles pas fait rage en quelque cent 
cinquante ans, «organisant» les 
alternances au pouvoir comme si 
la politique n'était, en Colombie, 
que la poursuite de la guerre par 
d'autres moyens ? Les deux der- 
aiers conflits, ce siècie-ci, ont pro- 
voqué la mort de près d'un demi- 
million de personnes. 


Le monopole 
La « violence », fruit (de 1948 
à 1953) d'un retour en force élec- 
des conservateurs après trois 
lustres de libéralisme, a repré- 
senté un tel paroxysme que les 
deux adversaires ont dû concoc- 
ter, en 1957. un pacte dit de 
« front national» en vue d’alter- 
ner au pouvoir de façon harmo- 
nieuse pour les seize années à 
venir. Et si, depuis 1974, la prési- 
dence est à nouveau soumise à 
compétition, le vainqueur est, 
constitutionnellement, obligé de 
consentir au vaincu une « partici- 
pation adéquate et équitable » au 
gouvernement et dans l’adminis- 
ration. Ce n’est qu'en 1986 qu'un 
Elu — M. Virgilio Barco (libéral), 
toujours en fonctions — a décidé 
de former une équipe monocolore. 
Maïs, durant vingt-huit années, 
l'Etat avait été littéralement acca- 
paré par les deux forces tradition- 
‘ nelles. A ce jeu de la cohabitation 
forcée, les anciens ennemis sont 
devenus à peu près indiscernabies. 
Ea réalité, l’un et l'autre sont des 
syndicats de «barons» régio- 
aux, régnant par le clientélisme 
et nullement immunisés contre ja 
corruption. Tendus vers [8 préser- 


Une guérilla aux troubles ressources... 


BOGOTA 
de notre envoyé spécial 


A guérilla en Colombie c'est 
aujourd'hui, selon des 
sources relativement 


implantés 

de forts confits agraires 3, nous 
explique, carte en main, M. Ale- 
jendro Reyes, sociologue ; ce 
sont aussi et Presque toujours 
des régions où l'Etat est quasi- 
ment absent : la guérilla y joue 
donc, entre autres, un rûüle de 
substitution. 

Les mouvements rebelles en 
Colombie ne manquent pas de 
moyens. Leur source de revenus 
la plus habituelle est la vacuna 
{Httéralement : le vaccin), un 
« impôt » prélevé sur les ttes de 
bétail des ganaderos, et le 


vieux guéri continent : il a 
été actif dans les guérillas libé- 
rales de la dernière civile 
(1948-1953), avant d'être 
converti au marxisme. 

. Un ex-ambassadeur des 
Etats-Unis, M. Lewis Tambs, 
avait en 1983 forgé le vocable 
explicite de « narco-guérills ». En 
son temps. le propos avait été 
jugé αὶ maccarthyste ἃ : et il allait 


se révéler pour le moins hypo- 
crite, compte tenu de cæ que le 
Due « Irangate 2 allait révé- 

ler des activités de certains ser- 
vices américains (2). 

Aujourd'hui pourtant, la 
« FARC-connection » est Île 
secret de Polichinelle de ls 
Colombie. « Ou, # y a des rels- 
tions entre Îs guérilla et le trafic 
de narcotiques : celle qui urit le 
Percepteur au contribuable », 
nous déclare M. Alberto Rojas, 
sénateur communiste — en 
semi-dissidence. Da fait, les 
FARC prélèvent très officielle- 
ment leur dîime (le gramaje) sur 
la production de feuilles de 
par les petits paysans de l’Ama- 
zorie. 

Selon une récente livraison de 


suspectes puisque la consigne 
dans les forces armées est de 
toujours charger, en cas de 
doute, la guérilla. Mais l'article 
(non signé} était écrit par une 
influente journaliste progres- 
siste. 

Il soupèse l'hypothèse que les 
FARC soient passées désormais 
au stade du raffinage et s'inté- 
ressent même au transport. 


L’eatretien 
de milliers de guérilleros 


L'idéoilogue des FARC, 
M. Jacobo Ârenas, a déclaré 


kilo, et le gros bonnet qui porte 
le produit au laboratoire. 3 
Jusqu'à quel stade se porte ia 
« protection » accordée par les 
FARC, moyennant les 10 % 
rituels ? Le groupe se défend en 
faisant observer que 665 sympa 
thisants sont assassinés an plus 
d’un endroit par des «narco- 


fascistes » (les groupes da 
« sicaires » à la solde des traft- 


ment que l'on vit ici une situation 
révolutionnaire. Je dis moi 
qu'elle est pourrie. 2 
Qu'elles aient un doigt ou le 
bras entier dans la drogue, 
qu’elles en retirent 40 ou 
100 millions de dollars (250 à 
600 millions de francs), selon les 
sources, les FARC ont assuré- 
ment [65 moyens d'entretenir et 
d’armer plusieurs milliers de gué- 
rilleros indépendamment de la 
conjoncture nationale — ou 
même internationale : le retrait 
de tout appui de l'un ou l'autre 
membre du camp socialiste est 
une évolution qui se précise 
depuis le miüieu des annéas 80. 


(4) Ho rpg les FARC, eg 


(2) 4 Les oi fre deb eg 
d'armes Jan à l'Iran, ls colo- 


vation des situations acquises et la 
conquête des places, ces partis 
constituent plutôt une entrave 
pour l'action de leur candidat 
devenu président : ainsi les 
conservateurs n'ont-ils pas sou- 
tenu la politique de « dialogue » 
avec la guérilla M. Belisario 
Betancur (1982-1986), et les libé- 
raux ne montrent-ils .que peu 
d'enthousiasme pour les réformes 
mises en chantier depuis 1986 par 
M. Barco. 

Plus gravement encore, cette 
monopolisation du pouvoir (1) a 
convaincu une frange de la popu- 
lation — paysans pauvres, étu- 
diants et diplômés en mal de 
débouchés — que seule la lutte 
armée permettrait d'obtenir voix 
au chapitre, Ainsi, depuis les 


émeutes qui ont éclaté à Bogota le 
9 avril après l'assassinat du popu- 
laire leader libéral Gaïitan, la 
Colombie n'a-t-eile plus guère 
connu que la guerre civile, entre- 
coupée de trêves, 


Une nouvelle fois, en 1988, une 
désescalade s'est a Cette 
fois, c'est le mouvement de gué- 
riila M-19 qui a décidé de suspen- 
dre les hostilités. Ii a entrepris de 
répondre positivement à la « pro- 
position de paix» formulée le 
I septembre par le président 
Barco. Quatre rencontres ont déjà 
eu lieu depuis le début de 1989, 
soit dans les montagnes du 
Tolima, au centre sud-ouest du 


mouvement, 
MM. Carlos Pizarro ou Wolf 
Navarro, et le délégué de 
M. Barco, M. Rafael! Pardo. 
À leur tour, les FARC, pro- 
communistes, ont, une nouvelle 
fois, décrété une trêve le 
28 février. Les autres groupes 
rebelles — auxquels le M-19 est 
= principe 118 au sein d° une 

tion nationale des gué- 
rillas » — surveïllent de près cette 
évoiution — de façon très hostile 
pour l'ELN, de filiation castriste, 
et fort sourcilleuse pour J’EPL, 
d’origine maoïste. 

Estimant que son prédécesseur, 
M. rame) avait péché par 
idéalisme, M. Barco a orienté sa 
présidence vers la -« création de 
conditions objectives pouvant 


favoriser la paix », nous explique 


son conseiller M. Pardo. En clair : 
couper l'herbe sous les pieds de la 
guérilla en portant, enfin, jes bien- 
faits de l'Etat là où il a toujours 
διό absent: d'immenses zones 
rurales à peu près vides d’hommes 
mais désormais en voie de coloni- 


sation, et les périphéries misé- 
reuses des grandes villes. Des cré- 
dits considérables ont été dépagés 
pour relancer une réforme agraire 
paralysée, pour commencer d'éra- 
diquer la «pauvreté absolue » 
dans les bidonvilles, et ouvrir des 
routes, des dispensaires, des 
écoles, etc. 


LI 
de fascisation 

Ingénieur formé aux Etats- 
Unis, laconique, peu préoccupé de 
son image, M. Barco ἃ semblé 
d'abord vouloir jouer sa <straté- 
gie de paix» sur ces seules actions 
concrètes. Mais l'enlèvement par 
le M.-19, au printemps 1988, de 
son ancien adversaire conserva- 


réactions suscitées, que l'espé- 
rance de paix demeurait trop vive 
dans le pays pour ne pas faire 
l'objet d'une démarche spécifi- 
que. Aussi l'actuel chef de l’Etar 
&1-il finalement formulé, à son 
tour, un « plan de paix ». 

Le M-19, pour sa part, semble 
décidé à jouer le j jeu de la réinté- 
gration dans la vie politique. 
L'Union patriotique (UP, 

gauche, née en 1985 de 
la précédeme «grande trêve») 
n'ayant pas su, à ce jour, se 

. mean du PC, 
« il reste une place pour une gau- 
che qui se voudrait socialiste et 
ὁ ἐλνδς κι », indique 

M. Pizarro. Le Μ-19 peut ambi- 
tionner tenir ce rôle si, du moins, 
les groupes paramilitaires 
d'extrême droite veulent bien 
s'abstenir de tuer ses dirigeants, 
comme ceux de l'UP. 

Or, dans le très sombre pano- 
rama bational, quelques indices 
suggèrent que le gouvernement a 
enfin pris conscience que son atti- 
lude envers les «paramilitaires » 
serait une pierre de touche de sa 
Css Longtemps, dans les 
sp u pouvoir, on a propagé 
ou laissé propager l’idée que ces 

groupes (encore dits «de justice 
privée ») n'étaient après tout 
qu'une réponse ; 


ce alors même que leurs cibles 
DER étaient des militants 
politiques ou syndicaux, jamais 
des insurgés. On mettait volon- 
tiers eu avant pour justifier cette 
confusion le fait que l’UP, le PC 
ét les FARC sont liés comme en 
fait foi le mot d'ordre communiste 


de la nécessaire « combinaison de 
toutes les formes de lutte -. 

Un tournant pourrait avoir été 
pris avec l'assassinat, le 18 jan- 
vier, de douze juges, policiers et 
fonctionnaires de justice qui 
enquêtaient sur de précédents 
massacres commis dans la zone 
du Magdalena moyen. L'insoiente 
assurance des criminels semble 
avoir accéléré une prise de 
conscience du risque de fascisa- 
tion de La Colombie. L'influent 
quotidien £/ Tiempo, spécialiste 
d'éditoriaux fort ambigus, 2 Jui- 
même admis qu'il y avait désor- 

mais + deux dangers pour l'Etar 
et “lé démocratie » : non plus seu- 
lement la guérilla, mais aussi le 

itarisme. Une bande de 
«sicaires » (tueurs) présumés 


viennent d'être arrêtés: l'UP a 


dénoncé Ia participation à ses 


iméfans de trois lieutenants en 
fonctions dans La zone cruciale du 
Magdalena moyen, noms à 
l'appui. 

Un nouveau chef de la police 
vient d’être nommé qui, à la diffe- 
rence de son prédécesseur, le 
général Medina, — récemment 
accusé par l'hebdomadaire améri- 
cain Time d'avoir eu ‘des liens 
avec le «cartel de Medellin» — 
paraît décidé à ne plus freiner les 
enquêtes en cours sur les récents 
massacres. La justice, à son tour, 
a paru retrouver un peu d'allant : 


- le procès des assassins de l'ex-chef 


de l'UP, Jaime Pardo Leal, ἃ com- 
mencé, et plusieurs officiers ont 
été inculpés pour + complicité » 
Où .« couardise » lorsque, le 


11 novembre, un groupe para- 
a tué quarante-quatre 


-babitants de la peute ville de 


πῆς COMMUNC + COPA 
ble » d'avoir νοῖδ à gauche aux 
précédentes municipales. 


Nul ne se berce d'illusions. Les 
Colombiens de bonne volonté sont 
très préoccupés des interférences 
sur la scène nationale des « narco- 
tetiquants », fournisseurs 

d'argent, d'armes et d'hommes à 
l'extrême droite. À la vérité, le 
Pire est même considéré comme 
être er la gt mem 

a! à plus modeste 
éclaircie, 


nee 
ra e 

en 1957. Maïs ce Le ύδω Ὁ ταν παρ 
tionnel, qui mettaït fin ἃ « la riolence ». 

a aus que. les référendnms 
constitutionnels seraient désormais 
τύψαι C'est là un des éléments du 
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ET À L’INSÉCURITÉ 
La drogue : bénédiction et pourriture 


BOGOTA 
de notre envoyé spécial 


E colonel Luis Umberto 
Ϊ Here 5 μος bouché les 


τι ete en Ta terre. ἃ 
épaisse colonne 


viennent de dynamiter trois réser- 
vairs contenant des dizaines de 
a GES es d’éther, d'acs- 

et e sulfurique, com 
sants nécessaires au raffinage de 
la cocaïme. 

Deux douzaines d’explosions 
dans les environs ont précédé 
celle-ci, les trois jours écoulés : ia 
fin d’autant de a laboratoires 

uverts dans cette région de 
collines aux limites du Magdalena 
moyen et du département 
d'Antioquia — dont la capitale est 
Medellin, sanctuaire des princi- 
paux « parrains » mondiaux de la 
drogue. Les policiers de l'« enrj- 
narco-trafico » feront sauter le 
même après-midi la belle 
« Jinca » (ferme} Los Naranjos, 
la plus moderne des « cuisines » 
(laboratoires) du secteur : cou- 
verte de tuiles, telle une paisible 
demeure champêtre, pourvue 
d'eau courante malgré son isole- 
ment, elle ἃ été choisie en effet 
comme PC avancé de l'opération 
« Primavera », la première 
grande offensive de 1989 contre 
un site de production de « blan- 
che». Les quelque trente-cinq 
policiers, pistolet-mitrailleur au 
poing et grenade à la ceinture, qui 
procèdent au démantèlement 
n'ont eu qu’à s'installer dans les 
châlits des ouvriers-raffineurs ! 

En revanche, la douzaine de 
fours à micro-ondes installés en 
batterie dans la « cuisine + n'ont 
pas servi ἃ réchauffer leur tam- 
bouille; leur fonction était de 
sécher plus rapidement la « pou- 
pue 1 [ls étaient alimentés par un 

pe électrogène, qui l’on fera 
également sauter. Puis l'équipe 
repartira (quarante minutes envi- 
ron à bord Ὁ un hélicoptère armé 
d'une mitrailleuse) jusqu’à 
Puerio-Salgar, ane base aérienne 


le long du fleuve Magdalena. 
« C'est le meilleur boulot 
qu'on ait fait dans ce pays depuis 


Tranquilandia », jubile devant 
aous un fonctionnaire du DEA 
américain, l'administration char- 
gée de la lutte contre la 

« Tranquilandia », C'était en 
1984 : la gigantesque 
opération à succès contre des 
laboratoires de raffinage οἱ des 
pistes aériennes destinées à 
Pexportation de la cocaïne — le 
tout situé dans les savanes du 
Yari (département du Caqueta) 
dans le Sud-Est amazonien. ᾿ 


La réplique 


des « Rarcos » 


Dans la période 1975-1984, qui 
avait été celle du « boom» de la 
marijuana, le pays avait plutôt 
considéré comme une bénédiction 
les bénéfices qu'il pouvait en tirer. 
C'était aussi l'époque où l'opinion 
observait avec sympathie l'ascen- 
sion des + capos » (parrains). Ou 
ne voyait guère malice aux 
dé «sociales » consenties 
par le clan des Ochoa en faveur 
des quartiers misérables de 
Medellin, ou aux incursions d’un 
Carlos Lehder ou d’un Pablo 
Escobar dans la politique. La 
confusion des esprits était telle, 
alors, qu’on vit même un ancien 
président de la République, 
M. Alfonso Lopez Micbelsen, 
ainsi que le procureur, M. Jime- 
nez Gomez, rencontrer à Panama 
deux grands trafiquants colom- 
biens afin d'évoquer avec eux 
l'éventualité d'un rapatriement de 
leurs capitaux contre une amnis- 
tie. 

Mais ce début de 1984 était 
aussi le moment choisi per cer- 
taines autorités de Bogota — 
conscientes de l’impact sur le pays 
de cinq ans à peine de trafic de la 
cocaïne — pour déclarer la guerre. 
C'est alors qu'est condamné Tran- 
quilandia. Confiants dans le cli- 
mat national de laisser-faire, les 
trafiquants avaient commis 
l'erreur de concentrer le raffinage 
dans ce couvert amazonien et le 

principal τ: de raffinage du 
pays, donc du monde, s’est trouvé 
démantelé. . 

La réplique des « narcos » a διέ 
foudroyante : un mois et demi 
plus tard, le 30 avril 1984, le 
ministre de la justice Lara Bonilla 
était assassiné. Le président Beli- 
sario Betancour décida de répli- 
quer : sur le cercueil du jeune 
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désormais la France 


ROBERT LAFFONT 


des ivres ouverts sur la vie 


Enquête 


ministre, il annonça, outre le réta- 
Dm de ΤΟΙΣ, ie ju 
ferait usage du traité d'extradic- 
tion signé en 1979 avec les Etats- 
Unis — un texte qui n'avait jamais 
encore été utilisé parce que l'opi- 
nion y était dans l'ensemble défa- 
vorable, y voyant un abandon de 
Souveraineté face aux Nord- 
Américains. 


Les grands chefs de le cocaïne 
quittèrent un temps la Colombie. 
d aill νὰ is aan | a 

‘ailleurs qu'ils ont isé leur 
foudroyante réponse, Leur pre- 
mière Cible a été le traité d'extra- 
dition; c'était l’arme [5 plus 
menaçante en effet car on 
n'échappe guère à l'engrenage de 
la justice des Etats-Unis! Des 
hommes de main ont donc entre- 
pris de ürer sur les juges les plus 
actifs : une trentaine seront ainsi 
assassinés. D'autres devront se 
réfugier à l'étranger — surtout 
aux Etats-Unis, puisque ce pays a 
prévu un budget pour aider les 
personnalités Gournalistes et 
magistrats notamment) inquié- 
tées par les « narcos ». L'intimi- 
dation sera efficace. Lorsque 
deux des grands « Capos > arrêtés 
en Espagne seront rapatriés pour 
être jugés en Colombie, il se trou- 
vera un magisirat pour prononcer 
l'absolution. 


Pius seulement 
le problème des autres 


Plus sérieusement encore, à la 
fin de 1986, La Cour suprême a 
mis en cause la constitutionnalité 


«tombait » ? Cela peut arriver : à 
l'automne 1987, M. José Luis 
Ochoa a bien été arrêté. pour 
une infraction commise par 
chauffeur. II a été relaxé peu 
après par un juge depuis lors 
relevé de ses fonctions. M. Piazas 
Alcid, ministre de la justice, nous 
annonce avoir enfin obtenu le feu 
vert pour La «construciion d'une 


prison-modèle ». 
L'Etat colombien semble bien 
décidé à ne pas baisser les bras. 


Mais les pouvoirs publics enten- 


dent aussi proportionner leur 
effort à leurs possibilités 
… Οἱ aux aides qu'on 
leur donnera, aux Etats-Unis 
notamment, pour s’aider eux- 
mêmes. Un renforcement des 
moyens criminologiques, un dou- 
biement de Ia flottille ‘d'hélicop- 
tères de le anti-narco-trafico» 
(elle passera à douze appareils), 
une implication accrue des forces 
armées dans la lutte : telles sont 
les armes que ἰδ pays fourbit. 
Grâce à l'opération + Prima- 
vera », 1989 a commencé sous les 
meilleurs auspices. 

ΠῚ était temps! Car la société 
dans son ensemble a mis beau- 
coup de temps à prendre 
conscience que la cocaïne n'est 
pas seulement «le problème des 
autres» — entendons des Nord- 
Américains et, de façon crois- 
sante, des Européens. Les Colom- 
biens avaient, certes, quelques 


LES ÉLITES 


SONT-ELLES 
BARRISTES Οἱ! 
CHIRAQUIENNES ? 


RÉPONSE PAGE 46 CU LIVRE 
SOFRES, L'ÉTAT DE L'OPINION 1989 
ECITIONS DU SEUIL 


OFFREZ-VOUS UN MARWAY 


Chez l'artisan ébéniste, la “marque” 


᾿ est pas seuiement un signe d'identi- 


ficotion. Elle est avant tout ke signe 
du soin porticuller qu'il apporte à fo- 
conner un meuble de qualité, MARWAY 
le spécialiste du meuble ongiais, vous 
goruniit ce label d'exigence dans une 
série Ilmitée, spécialement conçue à 
voire intention, marquée d'un certifi- 
cat d'origine. Chaque exemplaire de ce 
scribon"Regency"est numéroté, signé. 


Selon votre préférence, ἢ peut être 
réalisé en ff ou en ocojou, intérieur 
rotonde et son écritolre, gainé de 
cuir en vachette anglaise, 16 coloris 
au choix, sera frappé d'un monogram- 
me à vos intioies, doré à l'or fin. 
Livré avec les produits d'ontrefien 
MARWAY, telle cor εκ [| 
vous est proposé au prix spécial de 


9800 F 


Ce scriban exciusif est uniquement vendu dons les magasins MARWAY 


\a \ À 1 A 


En province: 
Aix-en-Provence - Coen 
Chantilly - Dijon - Lyon 
ira Rouen 
St-Ét enne - - Toulouse 


excuses à leur myopie. Car les 
revenus de la drogue, pour être 
sans doute moins consistants 
qu’on ne le dit parfois (1), n'en 
présentent pas moins un énorme 
avantage : ils se diffusent profon- 
dément dans la société. La culture 
de la coca, par exemple, a procuré 
à des dizaines de milliers de 
familles paysannes des revenus 
sans Commune niésuré avec ce 
que leur rapportait le Cacao, ou le 
tabac — parfois leur unique 
source de rentrées monétaires 
dans le système d’autoconsomma- 
tion où ils vivent souvent. 

S'il est vrai, par ailleurs, 
comme on l'entend dire, que le 
tiers seulement des gains des 
mafieux est rapatrié, ce milliard 
de dollars s'investit volontiers 
dans des secteurs, telle la 
construction, où il crée de nom- 
breux emplois. L'un des circuits 
principaux du rapatriement des 
« narco-dollars », en Outre, est une 
contrebande multiforme (en pro- 
venance du Venezuela, de 
Panama, etc.) qui provoque la 
baisse des prix, rendant la vie 
quotidienne plutôt bon marché. 
Enfin le trafic est une usine à 
rêves pour d'innombrables jeunes 
gens bien décidés à sortir de la 
misère, à l'instar des actuels 
«Capos» qui, eux AUSSI, Ont COM- 
mencé petit. 

Mais, par-delà ces « avan- 
tages », le pays commence à per- 
cevoir que la drogue est aussi une 
pourriture, Sa jeunesse a com- 
mencé à consommer le « basuco » 
(un sous-produit de la cocaïne, 


l'image de la Colombie est deve- 
nue détestable : « Hormis le pas- 
seport libanaiïs, je crois qu'il n'y 
en a pas de pire que le nôtre pour 
attirer les avanies aux aéro- 
Ports », NOUS ASSUrE UNE CONSŒUr 
appelée à voyager beaucoup. 
Surtout, le poids économique 
acquis per les gros trafiquants est 
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tel qu'il leur permet de jouer un 
rôle de plus en plus important 
dans le pays. N'ont-ils pas, ainsi, 
acheté d'immenses domaines dans 
le Magdalena moyen et les 
« Lanos » (plaines orientales) : 

1 million d'hectares en cinq ans, 
selon l'hebdomadaire libéral 
Semana ? L'Etat est bafoué par- 
delà toute préoccupation morale. 
Ces achats n'ont-ils pas été elfec- 
tués dans des zones où, précisé- 
ment, il entendait porter la 
réforme agraire, compte tenu de 
la pression sociale qu'y exerce une 
masse de petits colons de fraîche 
date ? 


« Le Mexicain » 


Ces domaines qu'ils ont 
rachetés à bas prix à des proprié- 
taires excédés de la pression de la 
guérilla, les « narcos » les utilisent 
désormais comme base pour 


. toutes sortes d'activités illégales. 


Un rapport confidentiel de la 
police criminelle (DAS) a, ainsi, 
récemment dénoncé [8 création de 
quatre « écoles de sicaires » dans 
de telles fermes autour de Puerto- 
Boyaca : leurs « élèves », une fois 
formés, mènent de sanglantes 
expéditions contre les petits pay- 
sans et journaliers en révolte 
contre les patrons des grands 
domaines bananiers de la côte 
caraïbe. 

C'est un véritable foyer d'infec- 
tion qui 3 été ainsi créé dans le 
Magdalena moyen. Le ministre de 
la justice n’hésile pas à le quali- 
fier devant nous de « nid nazi- 
fasciste -. Pourvoyeurs d'une par- 
tie des moyens financiers dont 
dispose cette «réserve sitralégi- 
que de rueurs » (une centaine de 
véhicules, dont plusieurs petits 
avions). les «narcos» peuvent 
également compter sur une sorte 
d'infrastructure territoriale, four- 
nie par les éleveurs du Magdalena 
moyen réunis en une association 
active d'extrême droite, 
l'ACDEGAM. 


Ils bénéficient également de 
complicites politiques : le maire 
de Puerto-Boyaca, M. Luis Rubio, 
libéral, n'est-il pas actuellement 
«dans la nature», recherché par 
la justice pour sa participation 
aux activités de ces para- 
militaires ἢ... Son prédéceseur, 
ἔαρ Guarin (jadis proche du 

PC, retourné, semble-t-il, par les 
forces armées), avait été le pre- 
micer politicien, en 1983, à faire 
l'apologie de ces groupes. La gué- 
rilla l’a abattu fin 1987, quelques 
ie pie nee du 
chef de l'Union patriotique, Jaime 
Pardo Leal. bis 


On retrouve dans toutes ces 
troubles affaires M, Gonzalo 
Rodriguez Gacha, dit «le Mexi- 
cain», autre «tête» présumée du 
«cartel de Medellin». Une parti- 
cularité de sa biographie est 
d'avoir êté, ἃ ses débuts, le chef 
des groupes de choc de l'un des 
deux «rois» colombiens des ême- 
raudes : Güberto Molina, lui- 
même mentionné dans le rapport 
de la DAS. Or Molina a été assas- 
siné le 27 février en compagnie de 
seize de ses gardes du corps, par 
un commando d'une cinquantaine 
d'hommes. 


La question aujourd’hui posée 
est : ces tueurs n'étaient-ils pas à 
la solde d’un -parrain- ? En ce 
cas, on assisterait à une fameuse 
escalade dans la guerre entre les 
clans de truands colombiens qui a 
déjà fait deux cents morts. 


(1) Les Etats-Unis les évaluent à 
300 millions de dollars par au. La 
France à 800 millions an minimum. Les 
chiffres de 2 milliards, voire 4, fréquem- 
menl lancés la 


cocaïne sax Etats-Unis (bien plus lucra- 


üf que le transport en ). Ce qui est 
Mie τοῖν el'Etre score le els, 


Enquête de 
Jean-Piarre CLERC 
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Afrique Asie 
CHINE : la loi martiale à Lhassa ἊΝ 
Pékin s’inquiète des réactions étrangères 
à la répression au Tibet 


SÉNÉGAL 
M° Wade et la stratégie du recours 


velle désillusion l'attend. Celui 
qu'il avait présenté comme 
[É = = fi 


du pouvoir ne 


ires. 11 s‘agi i it él l'intention s'était expri bliquement sur le 
ML Ahmad Khaif Niasse, miam | | PÉKIN dù bloquer, ou du moins d'édaleurer. sujet ne diraine de jours après La 
de notre correspondant - toute mise en cause de leur politique sanglante émente Si aucune diver- 
La réaction de au Tibet. Sr aber mins 
i ique des forces i ime sur La question sou- 
de sécurité chinoises à De : ne ον ον τῶ PEURIONE sut chinoise au Tibet et le 
un mouvement 1 tiste en autre « front » tique, où l'on refus d'une Loge ue auto- 
Ro Re retrouve la : celui détermination L « L auto- 
SUR éléments actifs étaient encore large- encore nome », On tient pour certain Que ce 
N'a quelques [| ment minoritai réussi Ce see He, ΕΑ colonie ontanique problème, mainteuant plus que 
entendre il y a quelques que Pékin était parvenu à éviter en  quotidi prb à soi de de di 
OUT annoncer couleur edge His) tre décennies de sur Le lecteurs dressant un parallèle Entre les différents clans. Le désar- 
du mot d'ordre de πἰὐλο εργελ οὐ τονε κυ ed oit du monde : un t d'intern&- inquiet entre le sort réservé aux τοὶ des uns fait les affaires des 
DNS 86. ΘΌΙΜῈ ΟΝ PGO isation di 8 Pro Tibétains et celui que Pékin promet autres dans cet affrontement 
restées sans issue. L'evocat &-til || bième tibétain Dr ïs après la rétroces. nent — vieux d'un bou siècle — entre 
pris ses désirs pour des réalités et Après le Congrès icai sion en 1397. peut être de l'ouverture 
Fy ΒΘ ΟΠ aidé par des propos à était « monté au créneau» en 1987 jugé fallacieux compte tenu des la Chine au monde extérieur et 
Jouvernement og critiquer La politique tibétaine ‘enjeux jques et diplomañ- tenants d'un conservatisme sino- 
ministre d'Etat et homme de la ! i ques qui l'entrée en ique bon teint. 
fi du président Diouf semble en passe d'exprimer sa à du slogan de M. Deng Xiao- Ce débat secret sur le Tibet 
s'agirait d'un cabinet « de transi- patuon. 1) " ΕΞ ping, «μὴ pays, deux systèmes ». Il n'engendre pas de passion au sein de 
tion la dissolution d de a loi martiale dans la en moins l'indicateur [8 population, rares les Chmois 
Ν = > ävant on os capitale tibétaine, Londres a appro- de la NOT crcies nte de ἴσρε- qu πὸ au. sentiment, 
perticulier au chef de l'Etat à son Assemblée nationale, autrement ses ï en vue τησπὰ au l'or et à ancré comme La foi du charbonnier, 
. pe gg actu dit l’idée fixe de M° Wade l'aurait d'une prise de sit collective pan ans InesUre de τ de le rucs Lien sur Les 
une étranger. : élection Pékin modération et β a < » qui l'entou- 
s'agissait de se rassembler « paci- Présidentielle serait organisée. au dialogue avec le dalaïlama. « δὲ « un pays. deux 5» Lux Douce d'échec 
« Première nouvelle », faït D'autre part, le chinois rar Le pole pas tirer à Bus sn εἰ ses 
savoir M. Collin peu avant que portement de Me Wade : s'il veut des affaires a convoqué dis sur des manifestants, je er rs one: d'opposition poli- 
ee ce Loue apparaître un jour comme le draère les D pr Pare St, apré ἐπ tique qui voit le jour avec le regai 
recours, ἢ trouve son intérêt dans . Lu à de Lhassa, un informaticien de rap biet ναὶ rer €, 


JOHANNESBURG 
de notre correspondant 


Jonas Savimbi, président de 
l'UNITA, le mouvement rebelle 
i Π la torture et 


cu le 
cain dont le porte-parole, 
M. Charles s'est déclaré 


« inquiet » tout en affirmant qu'il 
lui était impossible de confirmer ces 


tués au cours derr δ 
sur ordre de Savimbi, ce dernier 
estiment “ils 
menace 


Son frère, Kaf premier 
chef d'état-major militaire de 
l'UNITA, aurait été i 
1974 tandis qu'une 
«To» Chingunji, 


rivaux. Amnesty International 
jent les ’ax moins 
« sorcières » 


ἐκ ἐπὶ τίμα ic en 
3, y compris l'épouse d 
ministe de l'intérieur. 


8: ancien 
Un dissident du mouvement, 
Sunday Télegraph de Londres qu'il 
elegrap j 

s'était tu à μεῖς. εἶτα 
« dans l'intérêt de 
Cubains et les Soviétiques », mais 
al était temps de rompre le 
afin d'éviter « que d'autres 

ne meurent ». Selon plusieurs 
sources de breux 


her pale au Ne dernières 
mba, secrétaire aux affaires 
Lu pd 1978, dont on 
n’a plus en Ὁ parler depuis juillet 
ἜΤ Même chose pour Antonio 
Vekulakuta mi à la même 
époque, tandis que l'ancien repré- 
sentant de I A à Lisbonne, fer- 
nando Wilson dos Santos, qui avait 
critiqué le culte de la Ï 
qu'entretient Jonas Savimbi, serait 
t'emprisonné. 


La jeune garde 
S'entourant pour sa protection 
ersonnelle de membres de sa 


considérés comme les seuls 
sûrs, se méfiant des cadres ὍΣ 


tout ce qui contribue au durcisse- 
ment de ls situation. 


JEAN DE LA GUÉRIVIÈRE. 


Savimbi impose une de fer à 
travers des structures hiérarchi- 
sées dont il contrôle tous les rouages. 
Les voix discordantes, notamment 


de La guerre et de l'allégeance à 


PAfrique du Sud, ne sont pas tolé- 
rées. 

C'est, la fois 
que des accusations de tortures et de 
meurtres d’ sont formulées 
ἃ cette éch contre le général 


nationale l'ndépendance 
de l’Angola (UNITA), M. Jones 
Savimi, a proposé, lundi 13 mers, 
deux mesures visant à favoriser le 
retour à La paix en Angols : une irétia- 
tive pour permettre la réouverture de 
la figne de chemin de fer de Benguela 
et la fibération de cent prisonniers de 
guerre. Il a indiqué que des délégs- 
tons de haut rang ss rendraient bien- 
tôt en Afrique, en Europe et aux 
Etats-Unis pour présenter ces propo- 
sitions. — LAFP.) 


Graves revers d’Addis-Abeba en Erythrée et au Tigré 
Deux guëépiers en Ethiopie 


(Suite de la première page.) 


Il faut remonter à l'invasion 
itals trouver un antécé- 


sawa, est sous la menace 
constante d'une nouvelle attaque. 
La défense de Gondar, qua- 
trième ville du pays, devient 
chaque jour plus pro tique. 

Or les deux Fronts ne cachent 
pas qu'ils veulent resserrer 
encore leur δέσθι στο sur le 
régime quitté à poursui- 
vre leur offensive au-delà de leur 
région Lori ne ce qu'ils 
n'avaient jamais fait jusque-là 
Forts de leur avancée et de leur 
potentiel, ils ne visent désormais 
rien moins que la chute du 
régime d’Addis-Abebza ou ia 
satisfaction de leurs revendica- 


FPLE propose n’a, au fond, 
qu'un seul objet : régler les 
ités de l'accession de l'Ery- 


ans, y compris € 
bas. Il ajoute que toute 
on ὁ ; 


négociation être publique 


Non seulement Addis-Abeba 
n'accepte pas ces deux dernières 
conditions, mais encore moins 
l'objectif premier du Front parce 
αὐ signifie l'effondrement du 
dogme de l'unité de l'Ethiopie. 
Aucun de ses actuels dirigeants 


Quant au FPLT, sa revendica- 
tion d’une autonomie du Tigré a 
progressivement fait place à 
celle du pouvoir dans le pays 
tout entier, mème elle n'est 
pas claironnée. Sur un fond 
caché de rivalité séculaire entre 
Tigréens et Ambharas, ce Front 
estime avoir acquis la force et la 
légitimité, y compris idéologique, 
Pour avancer cette On 
imagine la réaction d'Addis- 
Abeba. ΠῚ faut noter que le 
FPLT affiche une ligne politique 
ultre-maoïste qui le place même 
ἃ la gauche des Albanais. Les 
rarissimes Occidentaux plus ou 
moins informés de ses pratiques 


y décèlent des ferments de pol- 


potisme. 

En face, Addis-Abeba affiche 
un calme étonnant, 
bole pourrait être Le départ du 
président Mengistu pour une 
tournée en Asie. Les officiels y 
admettent les revers, maïs en 
ajoutant qu'ils sont passagers. 
l’année 1977, 


On y Sn 
quan: voir central attaqué 
au sud eg i Pr 


volé à son secours. Aujourd’hui, 
elle ne paraît fournir aux troupes 

iopi que de quoi mainte- 
nir en état lenr matériel et les 
a ῬΤΟΥΙΒΊΟΘΒΕΣ en munitions. 

e souhaite évidemment se 
aussi visiblement ne sait com- 
ment y ir. 

Et, en fin de compte, si 
Addis-Abeba semble décidé à 
continuer malgré tout dans Ia 
voie tés i 


emprun depuis de 
or DO τὰ 


ce contexte, l'avenir de l'Ethio- 

pie est surmonté d'un gigantes- 

Que point d'interrogation. 
DAMIEN. 


un projet de motion déplorant 
l'action de la police chinoise à 
Lhassa, ἵν ion de cette motion, 
se sont entendu dire en substance les 
diplomates serait inop- 
portune, voire 

C'est la première fois que la ques- 
tion tibétaine entre en jeu dans les 


rapports entre la CEE et la Chine, et 
cette démarche, ol ans δε 
e 
la 


été mises à jour mardi 14 mars dans 
un cmmetière Psaiu, au 


de Hongkong qui, comme bien 
d’autres, ne it pas à s'expli 


ane de ces pourparlers 
Yuan 

Mu s'est également refusé à fournir 
moindre précision sur le nombre 


comme le 


unies, sur l'envoi au Tibet d'observa- 
teurs de l'ONU, nous avons reçu de 
leur part des démentis catégoriques. 
Tous deux affirment ne pas avoir 
évoqué ce sujet au cours de leur ren- 
contre le 13 mars à Paris. M. Kouch- 


INDE : dix-sept morts et cinquante blessés 
La rébellion méconnue des Bodos 
dans l’Etat d’Assam 


méconnue, 
dont les maquisards se cachent dans 
les jungles de l’Assam, l'un des Etats 
tie du territoire interdit, pour 
l'essentiel, aux À 


trente-deux morts et de plus de qua- 
rante blessés. New-Delhi avait dépg- 

huit bataillons de 
police supplémentaires. L'ABSU, 


le Parti du peuple de 
AGP). New-Dehli 


ayant eu gaïn de cause, 
les Bodos en Assam ? D'autant que, 


dans chaque cas, les revendications 
sont semblables : les Bodos, minorité 
tribale, dénoncent le « chauvi- 
nisme » et la ination de la majo- 


un pays d'accueil 


définitif. Les seconds seront 


Politique ον 


ÿ τς La préparation du deuxième tour des élections municipales 


réactions étrano: 
sion au Tibet 
BRU τος 


Un scrutin chassant l'autre, las écologistes ont en 

Quelques bavures ee so 
NN UN Ge Eee 

Dans ur die Ε a r a promis initiatives » et des 
du RPR et de UDP menace es ὧν locaux retiré l'investiture du CDS, L'alliance conclus avec le {Alpes-Maritimes}, pour ne citer que quelques exem- «actions importantes », car, bien entendu roc 


RE F'UDF respectent les consignes de leurs Front national, à Béziers (Hérauit}, par le maire RPR les, ne fait pas le jeu de la gauche. sacrifier l'environnemen qualité 

k : = A ; ) peut pas F. tx le de ἰδ 
ae états-majore. D'une part, ls sppliquent scrupuieuse- sortent, M. Georges Fontès, ancien secrétaire d'Etat Cette dernière n'échappe pas à ces coups de canif. vies. M. Jacques Chirac s'est déclaré c'très aftentif» 
he ment Ὁ régle du désistement en faveur de la liste de de M. Jacques Chirac, est d'une autre nature : la Les deux bavures les plus spectaculaires se situent à ἃ Jeurs «messages. Le secrétaire général du ΒΡΗ͂, 


eux placée ; d'autre part, ils ne cèdent pas Champion local du FN, M. Yves Untereiner appartenait Sarcelles (Val-d'Oise), où les communistes s'achar- k 1 i vi 
à, mantege de M. Jean-Marie Le Pen et s'abstionnent déjà à l’équipe municipale sortante qu'il ne fait donc nent, en se maintenant contre les socialistes arrivés D D ee D RS ἀρῶν 
qu'ils ont surmonté leur Con ne none ρα À cart RS ee ναι en ent UP PRE Le Me de DD cui EN à τε nbter ἀργὰ θεθδρ,δ δ Le 
. à ἵ certain is que cet accord, contesté, par [8 que le FN a jer. 
vantai de l'extrême droite. . droite modérés, suffise à empêcher le PS de prendre la de se retirer, rs ᾿ = 


LOT Site, Ὶ ἃ gauche, l’automatisme a j mairie de Béziers, perdue en 1983 par ie PC. même ces de figure. Le 085 de Blois, avec le refus du 
ne Ce qui semblait ai difficile avant le premier tour ede- ᾿ς S'ajoutent à ces violations des consignes natio- rm τ mes dt ste “μουν φένχὰ 
ὁ Ξε res τα μεύε : Presque Partout, Le € discipine nales quelques procédant de rivalités locales. :ninistre de le cuture. τ 
Ἤν τα * oo τύ, κηρὶ οὐ, δὶ, , Socialistes at La droite se présente éclatée au second tour notam- il est clair surtout les résuitats 
So l'union. retrouvant facilement les réflexes de ment ἃ Aix-en-Provence, où la situation vaudevilles- donnee Lit LUS où Clin Gun 
᾿ À grandes villes, les exceptions restent limi- le maire sortant RPR, devancé de treize voix, refuse de position de le faire, mais aussi du comportement 
re Mantes-la-Jolie {Yvelines}, le porte-drapeau de . . s'effacer devent le candidat officiellement investi par sélectif des écologistes, qui se sont déterminés en 
a cédé aux sirènes lepénistes en leur faisant une. le RPR et l'UDF ce dont peut sussi tirer parti la gau- fonction de F ie locales. 
A Te place sur £a liste, seul espoir pour lui de ravir la mairie . che unie. En ls désunion de la droite à Cam-  résuitera quelques « quadrangulaires » dans les 
Ν Te, - brel, ἃ Valenciennes (Nord), à Angiet (Pyrénées- grandes villes. Tel est en 
ss, Atlantiques}, à Vichy (Allier) ou encore à Cannes capitales alsaciennes, Strasbourg et Mulhouse. 
: Les soutiers de la marée verte 
… Υ La Maé varie =°s pas πυδανοῃέ la vaut toujours lors d'élections munici- conscience ique, ou du moins le 5 δῆς, — où les Verts plafonnent à 3 C’est un refus de l'usine d'incinération ; ne signi , Comme on le dit . 
Lo Te France de manière uniforme. D’obs- ΡῈ empires Vesis, sccapars per pr a a Lyme la liste verte obtient 1 perd à Gap (7,8 %), on proteste contre une PO à fui à LE cu αι προ : 
PES nd ΘΕ ΒΕ se présentant pour la tâches nationales, ont nement, pèse d'un poids très lourd dans jon contre un projet de stoc- autoroute. traditionnelle, mais une 
RES première, fois ont «fait des cartons », pen délaissé leur commune, d'où la I Bretagne d'aujourd'hui Cultiva- de matières ires. Au Certains scores atypi Sexpi- beaucoup plus profonde, comme en 
τ DT EE (Bas-Rhin) avec modestie relative de leurs scores. teurs, éleveurs, teurs, hôteliers en-Velay (Haute-Loire), fief de quent aussi par [8 au ter rémoigne le succès de films comme : 
Poe 253 À Dee Essonne), La nouveauté dans ce scrutin, c'est © nouveaux résidents ayant choisi la droite Conservatrice, un éducateur Το régions qui l'Ours, Gorilles dans la brume oz le : 
ii ᾧ naux Dlafonnest ee, de Me naio_ la montée en puissance des Verts en inquis. Et beaucoup anche cac Martin Arnould qui se pré fbendontées À Voix (46 Ἀ) où ἃ Grand Blu». 
Ξ mas nee Bretagne, écologique sente première rassemble Orthez pour oecitR- 
ee ge r Le Guy Marimot à paraissait depuis l'abandon du désormais le pas du vote écologiste. 173% des voix sur διὰ copmmne τάξις soutenue par les Verts), on On n'y avait pas prêté assez atten- 
s Le: ice (6, + Brodhag jet de Plogoff D'où les bons résultats des listes simple : non au projet de barrage de ΦΌΡΤΟΝ men ἘΠ᾿ Spor CORRE tion : le Grand Bleu ennonçait ia marée 
candidat à la ). Même l'ancien (Finistère). Maisunautreféanasurgi Vertes en : 14,5% à Saint- Serre de La Fare, qui doit 14 kilo- Fu les du gaz de verte. 
ἈΝΤ ΤΈΣΣ : de la Républ- Les 80 : le pollution parles _Prieux, dont la baie est une des plus _ mêtres d'une splendide vallée au profit ou aménage au profit des kabi- 
Eu que, Antoine Waechter, doit se conten- ὁ: A uées d' : 144% à δ des 
Mn bu Di nitrates. Le lsier de porc et de volaille,  Polluées d'Europe: 144% à Quimper, de « ceux d'en bas », les habitants du ᾿5Π|5 des plaines. ROGER CANS. 
a nnéte 12,5 er qui s’accumnk dans les élevages en δὰ. l même candidat n'obtenait val de Loire. Si le candidat écologiste  ὀ Restent enfin les candidats à forte 
ἡ batterie, subrepticement la 5,6% en 1983: 13,5% à Vannes, où k de Crosne (Essonne) a fait un si beau implantation, qui «labourent » leur ter- 
les : 1983; à Lorient, un nouveau vemm : : des figures locales, comme Michel 
ἢ Parmi les ténors du parti vert, seuls dans les champs. Résahat obtient du premier coup 15,1%. dépens d'un bois. ue D Mes Bone 
| Yves Coctet ἃ Rouses ot Dédice A communes. privées d'eau Dans ἴδ commmnsuté urbaine de L Le Meylan (Isère) ou encore Etienne LES ΡΆΆΝΟΑΙς 
᾿ dans là: Manche opèrent une vérita inistère 5 Cherbourg, où la tradition antmu- implantation du futur Disneyland Ἔρις décroche 13,7 % des suf- : 
percée : le premier doubs de le ΕἸ et des sources d'eau dire est tou vivace à cause de © Seine-et-Marne a suscité des voca- fragrs À Caluire, dans banlieue de 
: Don score de 1983 (de δὲ LD 135 E) minérale abandonnées dans le Mort ὃς de εἰ du port de tions vertes : les écologistes, avec Lyon, VOIENT-ILS 
et le second est passé de 16 % ἃ 30 κε les résultats s'échelomment 19,4% des voix, obtiement trois élus La marée verte peut être régionale, 
ι dans sa commune des Pieux {roi Dore qe ra το de 10,2 222% (Equeurdreville). 2u conseil de Cham Marne, comme en Bretagne ou en Alsace, mais 9 
= - mille deux cents habitants). Yves dans la mer, on asstte ὃ à A Touriaville, où échouaient toutes les Cependant que leurs : de Noi- elle est le plus souvent fiée À un pro- 
- Cochet et Didier Anger avaient milité mènes d'a du milieu marm par ordures communauté 5:6] attendent leurs sièges au deuxième  blème On cependant obser- ἐν 
pour des accords avec'la gauche, δὲ qui prolifération d'algues. Ainsi, après les urbaine jusqu le tour avec 15,7 Ὁ des voix Siles ver que, ailes avaient eu des , 
Ξ avait valu d'être mis en minorité Brandes marées ποῖτεβ des années 70, score vert de 17,9 % porte trois élus δὰ « écolos » font leur pores ts marée serait 
mere A dm Wash (a Deus vers sur le moral pie ou dis les succès des éco- ur υτθς Ὁ πο re Dors peus fours ἐς ons D Jon por RÉPONSE PAGE 205 DU LIVRE 
= droite ni ). Mais, surtout, cite metures de puits dans Pintérieur. logistes sont A Vincennes (10,4%), c'est pour dire Pour Vincent Richet, général SOFRES, L'ÉTAT DE L'OPINION 1989 
pont mr les a obligés à se Si l'on ajoute la tempête d’octo- ment un combat local A Istres non au projet de stade olym dens du Comité législatif d'information éco- ESITHONS OÙ SEUIL -- | 
À concentrer sur le terrain quipré bre 1987, on comprend que la ) —près de Mar- [6 bois : à Issy-les-Moulmeaux (7,7 Ὁ), logiste (CO: ), «le vote écologi- 
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LECLERC 


ΘΕ ANCIEN 


VOLKSWAGEN 
Agence DDB 
Directeur Artistique : Anne de MAUPEOU 
Concepteur Rédacteur : Eric GALMARD 


-RATP 4 X 4 


HEINEKEN 
Agence PUBLICS 
Directeur Artistique : Christine RYF 
Concepteur Rédacteur : Philippe MARIE-SAINTE 


188 
Agence DOLCI DIRE GROUPE : 
Directeur de Création : Philippe ROYER 
Directeur Artistique : jérôme DUPIN 
Concepteur Rédacteur : Hervé LEITNER 


CHANTAL THOMASS 
Agence DUPUY SAATCHI & SAATCHI 


Directeurs de Création : Benoît DEVARRIEUX-Pascal LE BARAZER 


Directeur Ardstique : Thierry MEUNIER 


Concepteur Rédacteur : Christophe TROUVE-DUGENY 


AIR FRANCE 
Agence HDM 
Directeur de Création: Thierry COLIGNON 


Directeurs Artistiques : Serge BRUDERER-Gilles CONTE 


Concepteur Rédacteur : Thierry COLIGNON 


RHONE-POULENC 
Agence HDM 
Directeur de Création : Alan MOUNIER 
Concepteur Rédacteur : Alin GODARD 


Palmarès De La Presse 
Leclerc Gagne La Page d'Or 


quotidienne française, a créé ce Palmarès. Le jury 
composé de 2400 personnes : journalistes, chefs 


La presse quotidienne, c'est chaque jour 
9 millions de journaux et plus de 25 millions de 
lecteurs. La presse quotidienne, c'est chaque 


année plus de 5000 annonces publicitaires. 


Pour mettre en avant le rôle spécifique de La 


presse quotidienne dans la publicité, Quot & Co, 
Groupement pour la promotion de la presse 


(Publicité) 


Si le lait premier âge 
n’est vendu qu’en pharmacie, 
cest parce que c’est un médicament, 
de même que tous les bébés 
naissent dans les choux, 
d’ailleurs. 


d'entreprise, publicitaires, créateurs, lycéens, a d'Argent ont également été attribuées. 

rendu son verdict sur les annonces parues en 1988. Rendez-vous l'an prochain pour le Palmarès 89! 
La Page d'Or a été décernée à l'annonce Palmarès Quot & Co, 

Leclerc, réalisée par 127, avenue Charles de Gaulle, 


Bruno Lemoult et QUOT CO 92200 Neuilly-sur-Seine. 
Groupement ΝΕ 


pour la promotion de la presse quotidienne 


i0tidienne. 


Serge Fichard de l'agence CLM/BBDO), qui ont 
gagné un billet pour le tour du monde. 9 Pages 
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La préparation du deuxième tour des élections municipales 


Le PCF met en danger la possible victoire Les consignes de M. Le Pen : 
des socialistes à Sarcelles et à Noisy-le-Grand «S’ils vous méprisent, méprisez-les !» 


ü cas, . M. Emmanuel Goutmann — le mari Strauss-Khan et Salomon, socia- «S'ils te mordem, mords-les !. commune avec le FN, provoquant de Seine-Saint-Denis et huit 
ae méme PE Ace et de Μ᾿ Maric-Thérèsc Goutmann, listes dûment cstampillés, le PCF | Para t la devise de la ville de ainsi une triangulaire avec communes du Val-d'Oise 

εἶδ PCF ont ancien maire betru après une invali fait du soutien et du àla | Moraix, M, Jeo-Marie Le Pen, M Michel Chu (PS). Le ἘΝ Le président du Front national 

dans les de plus de . Pôssible,  dation pour fraude — se maintient Carte. : président du Front national, a reste également en course dans trois s'est contre la présentation 

habitants, Cette règle pe face à celle de M. Salomon (PS). Poe er ce conseillé aux électeurs du mouve- autres arrondissements de la Capi- faite par la presse des résultats du 

subit, de la part des BenSrale Dans les deux cas, ce maintien — se présente à Orly (Val-de-Marne). | ment d'extréme droite, mardi tale, dans tous les secteursde Mar 12 qui metiañ en évidence 

deux acerocs qui op mur. surtout à Sarcelles — rte ΙΕ ΗΒ6 Dane runs PE Ce 15 mers à Paris, de se montrer  scilleet dans quatre arrondissements 1 1 
inexplicables maire'Sortant, d'autant que vole er re arrivé cn | intransigeants à l'égard des têtes de de Lyon. Au total, ce parti se main- Pen 8 accusé d’être des « pastèques, 


« ἐπεχρί » Εἱ « parfaitement à premier à el en 
incompréhensibles » pour les socia- a nr mL ν΄κας 4% da De nl on ὦ ler ee gr Re tient dans plus de cinquante villes de vertes à l'extérieur. et rouge, ou 
tes. D s'agit des communes de (1067 %) am second tour, s'est M. Alain Girard. candidat condur- | étre ei ir avecle PR nn à a τ, 
Es er al-d'Oise) et de Noisy τ la compétition, sans négo- Sent une liste soutenue officielle | 1, cond tour des Sections munies. Les départements où il sera le Visiblement irrité par la place don- 
vill Denis), cier, avec M. Lamon- ment par le PCF et le PS, mais ve 5 19 S'ils plus présent sont les ΑΙρεβ- 1£€ aux écologistes, ἢ ἃ souligné que 
cs par le PCF lors des ic (RPR) comprenant aucun socialiste, de a arm των gr | ee Ρ les Bonchrs-dn le seul vrai événement de ce scrutin, 
nd ons mumicipales à ‘en fusionner rec Bstes, le Parti M. | Le émet ᾽ με τόσαις ῃ mt st ord ἐς Rhône, le Var, le Vau_ cd PR ee remar- 
et à droi Calculs a liste de M. Girerd, qui avait | Siances que Jai préconisées au clnse. En région parisienne, ἰς Front Ré us 
A Sarcelles, la liste du PS, originaux ! recueilli environ 31 % des suffrages. En UD deu eersceps national se maintient dans huit com- 0.6. 
Lane Te Dani ra A Paris, les listes du PCF ont Considérant que près de 16% des a Pr Santo Front national 
Us PAR SO fasiouné avec celles du PS dans les gi de M rom 00 M] En cisir, le dirigeant d'extrême 
pus 5 devancé de εἰς int celle da UE scrutin 1 3), le PCF ἃ οεὐπιδ rs mm er md or a Le 
Cande Besudett sénaeur Se places éligibles au PCF: Me Gino ere, ts baie ainsi R Ι͂ 
d'Oise: 26,78 Ὁ contre 20,64%. Moreau dans le 17, M. Paul Lau-  niste et il a exigé l'intégration de d'accord 
M. Strauss-Kahn ἃ proposé à ses 7Tent dans le 19», qui figure sur La dix candidats, c'est-à-dire la fusion avec les listes de son mou- 
en rene Méta τὶ μῶρε. ἃς Ce dent τὰ | mie Soir e Tout. Dans votre poche. 
Γ - ΡῈ .: Ν 
ἤξιεβ qui Line placis en Blois, où la Histe communiste ne pou- mer tour ! L'H PE sont les seuls cas de fusion avec la 
et qe en CF, le nier Hobbs M Ris dt Liane rend pr oi en re droite dans Les villes de plus de vingt Répertoire électronique 
cape ΒΈΡΟΝ κὰ ΚΌΝΨΑ ὕθτος: LT ΕΥΤΕΕΝ 3 re τς ma mr M: Le Pen Herbe se maintient LOIRE 
cipal contre sept au PS. eu , s’abstient qualifié d’« » les origi- | dans le vingtième arrondissement ὍΝ 
Selon je candidat socialiste qui de une consigne de vote pour faux calculs du τ Paris, après le refus de M Didier ἱ Horloge-calendrier 
pare, ApNèS COUR Que à 8 PC pré- le second tour. Avec MM. Lang, OLIVIER BIFFAUD. Bariani (δεξιά) de faire fiste Ÿ Calculatrice 
le ΤΡ, ΚΒ es ΟΣ mar- Programmable 


ΠΡ Et si facile d'emploi! 


n'étaient « pas accepta- ἢ 

rer sa cependant e À Bourg-en-Bresse (Aïn), il y © À Montbéliard (Doubs), général du département. Figurant - 
bin gr CPE ἦι κατα a eu 13903 votants (au lieu de M. Michel Mercadié, prenier sou en neuvième position sur la bste Ὲ 
Mes Beaudeau n'aurait fait | 13963), le taux d'abstention s’éle- taire de la fédération départemen- d'union UDF-RPR conduite par ; 
l'unanimité à l'intérieur de la section | vent ainsi ἃ 37,01 % (et non [5] du PS, nous demande de M. René Rousteau (div. d), il n'a 8 
du PCF de Sarcelles. Le cas aurait | 26:74 3). En outre, cette municipa- ser que contrairement ἃ ce pas été élu δὺ conseil municipal, sa Ἄν δ ϑνοι 
été évoqué au téléphone par | lité fait partie des trois communes  Qu'indiquait le Monde du 14 mars, liste n'ayant obtenu que six sièges. Un srodut ire ML, ὦ 
MM. Pierre Mauroy et Georges nr ΒΕΠΟΙΒΒΣ on or δ΄ αὶ ce ne sont pes les instances fédérales @ À Saint-Florent (Cher), une : 
Marchais. dix-huit | gauche, contrairement CE RAE  qui om décidé de faire conduire la coquille a déformé l'étiquette politi- 


; 

= 
RTE ies 

MAUR 


Ἷ 
ὙΝ 


ans par les communistes, Sarcelles a dans ke D liste socialiste par M. Guy Bêche, ms Jeannine Gourier, maire | 

joufours bénéficié durant cette Bépartement. député (battu au jer tour), et pe ge βόο: MRC (Mouvement Tél. : 45.23.2112 : : 

pénode d'un désistement du PS, qui ΘΑ Chevilly-Larue (Val-de-  éymcé M. André maire Sor- des rénovateurs communistes) et κως EX 

occupait une position minoritaire, et Marne), la composition du tant, maïs les militants de la section ποῦ MRG. : Eee ἢ Le | 

aux dernières élections législatives, nouveau conseil ra sii-  jocale (ce que nous avions indiqué ᾿ ὶ ἃ 1174 F TTC (990 HT)", l'Organiseur ἢ" est pour vous! 

Me Beaudeau s'était dés: au | vante: 13 PC, 10 PS, 2 MRG, 5 div. dans on article publié le 24 décem- © À Saint-Michel-sur-Orge NN OR EE ᾿ : 

profit de M. Strauss-Kahn. 8,3RPR. bre 1988) (Essonne), le conseil municipal élu ΣΡ ΕΝ Το: : 
Α Νοὶ les socialistes δ premier tour est composé de eAXEN PROVENCE : Tecumex Plan - TA 422286 72e MECY TempeK-Tel:50454615SBÉALUNS Sorpral Te "5485 852 ÉOURODNE 
trouvent ἢ même problème. | Saint-Denis . ii 


plus im t encore: 24,19 % ᾿ 
contre 12,53 %. Là aussi la liste | 1 MRG, ἢ ᾿ 
. dans commentaire 5 Madaoc - Tél * 4570816 ὁ PUTEAUR : ϑακοα - Tél 47737929 DOYAN “Eucromèna - Tél 46062333 TLE Mor-14 55352993 


Pan Am U.S. Super Price 
= New York 


a on 


mn 


LUE 
Ne laissez pas passer cette super chance ΠΡ ες ous | sus | num |ntur 
Pan Am LS. Super Price“ est un vésèoble événe- 7 aa | see ΤΕΥ 
ment. Line nouvelle fois Pan Am voes propose d'exrellen- a sun [ 
euro ΜῈ ΔῈ ΒΊΟΣ ἘΝ ΜΕ Εν μὲ "ἕν: : 
Ρήκδ΄ est une | jusqu'au 
Pellerin phiemaegit aleigh/Ducham_— 3420 | 3720 | 4390 | 4620 
30 jours en teritoire américain. Petit détaÿ important, le Rochester 3490 | 3720 | 4390 | 4690 | 
nombre de sièges offerts à ces tarifs est inité, aussi réser- : Syraruse suso | 3790 | 4390 | 4620 ! 
vez vos places dès aujourd'hui, Demain, ἢ sera peut-être Mastrie 3660 | 3960 | 4560 | 4860 
trop tard alors contactez δὰ plus δὲ votre Agent de Voye- Chicago 3660 | 3960 | 4560 | 4860 
ges ou Pan Am au (1) 42 66 45 45, l'Amérique'à de 5) Incéanapols 3660 | 3960 | 4560 ! 4860 
petits prix, cela ne se voit pas toes les jours. ας. 3660 | 3060 | 4560 | 4860 
; | Atlanta 3850 | 4150 [ 4750 | 5050 
δα tu sus εἶμ mn ni μόδον. ὀ  ἈἈΝΖ1840] 4150 À 4750 | 5050 
πὶ Ro πα 1 nl gi 3860 4150 | 4750 | 5050 
ιν πὶ an Oriendo 3850 | 4150 | 4750 | 5050 
md Tenpa 3850 | 4150 | 4750 | 5050 
Boston 2600 | 2990 | 3590 | 3890 Denver. 3085 | 4985 | 4855 | 5155 
μεν ἴα... {180} 9990 | 3500 | 3890 Kansas ἡ... 2985 | 4985 | 4855 À 5155 
Providence 2690 | 2900 | 3590 } 3890 Anstie — 3985 | 4585 | 4855 | 5155 
Harttord 2100 | 3400 | 4000 | 4300 Dals/ft Worth 3985 | 4985 | 4855 | 5155 
Bahimore 5100 | 300 | 4000 | 5300 : Hoësion ses | 4585 | 4855 | 5155 
Wshiogton_ 3108 À 3400 | 4000 | 4300 x ἐν ΕΣ Mioneapolis/St Paul 3985 | 4585 | 4855 | 5155 | 
Abe 9120 | 3720 | 4300 | 4600 ἘΝ. ie Rens | Men Orieuns 3985 | 4285 | 4855 | 5155 
ΐ ΞΕ. --- - pes ss Res PARA RD 6 ma Po ΣΝ PERS 2 ps … pr 
᾿ ὅρα... ὭἜ,50 | 3720 | 4390 | 4620 LÉ 4750 | 5350 | 5650 
᾿ ῦ ! ε ᾿ 
Ἢ] Godomé. sw | 3790 | 4320 | 4620 4150 | 5350 | 5650 
ἢ] ccm 10 | τῷ | om | N°1 sur l'Atlantique. sea | sa | se 
ξ ᾿ ΗΝ Pa ἬΝ ΡΝ 4150 | 5350 | 5650 
k δράκα “0 | 190 | 4390 4690 5580 | 6180 | 6480 
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Politique 


La préparation du deuxième tour des élections municipales 


Dreux : FN qui rit, 


Van Gogh dans l’arène d’Arles 


électorales des candidats s'en 
Quant 


trouvent presque éclipsées. 
à la médiathèque toute neuve, 


Pour M. Vauzelle, c'est à la fais 
trop de Van Gogh et pas assez 
Trop, car la construction de [5 
médiathèque, déplore-t-il, s'est 


assez : l'exposition 
célébrer le centenaire lui paraît bien 
maigrekette : « une viigtaine de 


Anh! si on ki avait donné à lui, 
Michel Vauzelle, la possibilité 
d'organiser cette exposition ! 
Quelle sonnette de mnistère n'eût- 
il pes tirée ! Quel sponsor potentiel 
n'eût-l pas harcelé! Auprès de 
quels musées étrangers n'eût-il pas 
fait usage de son entregent ! Car il 
en 8 des relations M. Vauzeile, et il 
le fait savoir depuis douze ans qu'il 
est venu en Ârles tisser sa toile 
autour de l'hôtel de ville. S'il existe 
encore un Arlésien qui ignore que 
l'aide de camp du Bon Dieu quigne 
l'honneur de se dévouer pour sa 


ville, c'est vraiment que le mistral 
[8 rendu sourd. 

« H m'a même traité de petit 
maire de canton >», 5s'indigne 
M. Camoin. Enquête faite, l'nsulte 
fut proférée de manière plus enro- 
bé6e, mais M. Camoët n'en tient pas 
moins à laver son honneur. « Tout 


la mairie. Le jour dit, M. Mitter- 
rand, dans {a salle des fêtes de la 
marie, tombe nez à nez avec... une 
maquette de La fameuse médiathe- 
que devant laquelle il s’arrôte, 
assez longuement pour que le pho- 
tographe de M. Carmoin ait le 
temps d’immortaliser la regard pré- 


" bonne voïe ». Depuis lors, 


M. Cemoin ne tarit plus d'éloges à 
l'égard du chef de l'Etat. Et tant 
pis pour M. Vauzelle. 

L'ancien porte-parole 59 console 
en faisant venir, cette fois pour lui 
tout seul, Lionel Jospin, qui évoque 
le projet lointam de création en- 
Arles d'une technopole, ou en pro- 
mettant de lutter pour obtenir 
l'arrêt dans [la ville de certains 
TGV, « mais sans aller jusqu'à 


« S'i fait venir la Sificon Valley, 


alors que je le demande pour ms 


fins de campagne : le démenti des 
fausses rumeurs. M, Camoin 
dément ainsi avoir l'intention de 
privatiser le ramassage des 
ordures, comme qualiques plaisan- 
tins tentent de le fare accroire en 
passant des coups de fi alanmistes 


aux services municipaux. Quant à 


primer les « contrats bleus » qui 
procurent des petits boulots à de 
jeunes Arlésiens, comme l'essureit 
effrontément un tract de 
M. Camoin. 


La politique 
et les sentiments 


Pour le reste, tout est désespé- 
rément normel en Arles. Bien que 
M. Camon (43,63 % au premier 
tour) n'ait pas lavé le petit doigt 
dans sa direction — Ἢ Je tiens à 
pouvoir continuer à me regarder 
dans une glace », explique la maire, 
_ le candidat du Front national, 
Francis Agostini (6,72 % au pre- 
mier tour), appelle la mort dans 
l'âme à voter pour lui. Quant au 
communiste Jacques Perrot, 
ancien maire de 1971 à 1983, et 
devancé au prernier tour par Michel 


Finalement, les communistes 
ont consenti à faire l'union pour le 
second tour mardi à 17 ἢ 33 — 
soit avec quelques minutes de 
retard sur l'horaire initialement 
prévu. Avant de conclure, pris 
d'une mspiration subite, ils ont 


F l'épineux 
cas de Bègles {Gironde}, où le jour- 
Marère refusait de se 


arrivé en tête. L'ancien porte- 
parole a levé les yeux au ciel. Si 
proche que l'on soit du Bon Dieu, il 

ses 


DANIEL SCHNEIDERMANN. 


Metz : le dur retour sur terre 
de Jean-Marie Rausch 


METZ 
de notre envoyée spéciale 


La campagne de l'entre-deux- 
tours à Metz pourrait se résumer en 
deux images. Tout d’abord, un aréo- 

: de sympathisants de M. Jean- 
arie Rausth, au sage profil de 
dames patronnesses, s'affairant sou- 
dainement, dans la grande salle du, 
centre culturel de Bellecroix (où le 
ministre et maire allait, le soir 
même, tenir une réunion publique), 
retirer de la documentation 

électorale « rauschiste » 
fiment 


Autre image : une heure pius tôt, 
cette même journée du mardi 


conseiller 
sociales à la mairie, 


Jean-Marie Rausch. Bien sûr, dans 
les journaux du matin, Denis Jac- 
quat avait traité le candidat RPR de 
« caractériel psychopathe ». L'autre 
l'avait renvoyé à son « incompé- 
tence ». Mais, bon, si le cœur man- 
uait, « c'est [a raison qui ἃ dicté 
union ». 
A Metz, on est donc devenu rai- 
sonnable. ΠΕ fallait bien cela depuis 
ue les résultats électoraux du 
imanche 12 mars avaient invalidé 


les prévisions les plus cartésiennes : 
le maire sortant, statue du Comman- 
deur, certifié indéboulonnabie, pla- 
fonnant soudain à 41,19 % des suf- 
Frages exprimés. 


Un « avertissement » 


Abattu, Jean-Marie Rausch, 
son médiocre score au premier 
tour ? Non, tout juste « ». 
en faudrait sans doute plus pour 
ébranler cette de certr- 


tudes qu'est le maire de Metz, prési- 
dent de la région Lorraine et minis- 


tre du commerce extérieur, symbole 
de l'ouverture dans le gouvernement 


imprime, on plie, on colle, on 
tte, on envoie par milliers des 
tracts à l'effigie du candidat-maire. 
ilité rompt avec la 
condescendance 


que, s'il l'a fait, « c'éfaït dans le 
Plus pur intérêt de Metz », parce 
que « c'était nécessaire pour la 
ville ». Et il décline avec conviction 
tout ce 


ment fatal pour les Messins : « Fous 
avez vu {out ce que M. Rossinot a 
obtenu pour sa ville de Nancy 
quand I] était ministre ἢ » 


L'ouverture 
sabordée ? 
La politi ᾿ 
se etes nt γτυκοι 
l'ouverture, on verra tard. 
méme 


seret, troième position sur la 
liste de M. Rausch, participe aux 
réünions de quartier, c’est en 
silence. ἢ ê 


Marie Rausch, de lancer un appel 
ΞΠΣ ΤΣ ΠΙᾺ ΠῊ ΒΟΣΙΕΙΕΙΔῈ ρόπι βροσια 
Ρ , dimanc ŒHIats, UN ὦ or? 
républicain » en soutenant la li 


d'union avec le maire sortant. Le 
premier secrétaire fédéral n'ira 


l'accusent de vouloir -saborder 
M. Mas- 


Quant τὰ « bon ‘docteur Jac- 
τ her qu ir 


commun n'est : les sacrifices 
ont tout de même leurs limites. 


diri I I δὶ A 
ἡ μὰ a ville ensemble », 
. M. ΕῚ . ἐξ 
Agence Je ch 
ée, unie, part 
fusion totale ». Les candidats socia- 
Listes, venus nombreux assister à la 
réunion publique, n’ont bronché. 
Tout de même, ἢ est à Metz des 
arguments électoraux dont il-ne fau- 
drait « raisonnablement » pas trop 
abuser. 
PASCALE ROBERT-DHARD, 


PS qui pleure 


DREUX 
de notre envoyé spécial 


Der prb plus belle et 
dit que oui, oui, vite, pour cette 
éphémère dernière 1 
pagne — car elle se maintient, bien 
sûr, au second tour — elle a, dès le 
lundi, fait confectionner et distri- 
buer un tract eu La 
truc un peu simpliste, pour les pla- 
teaux » [là où cohabitent difficile- 
ment, au nord et au sud de La ville, 
de très fortes concentrations de 
tions et les plus 
dé oh pla uc es familles fran- 
çaises]. « Simpliste, simpliste... cor- 
rige aussitôt ses colistiers, on 
l'a aussi et mème d'abord distribué 
dans le centre-ville. » 

Au recto, on y voit une photo — 
les manifestants parisiens anti- 
Rusbdie prosternés à proximité de la 
statue de la République : « Désor- 
mais, Khomeiny est dans nos 
murs. Ses « fous de Dieu » 
dent nos rues. Îls montrent 
des vrais dangers de l'immigration 
musulmane. » 

Au verso, des dessins pédagogi- 

: Me Dupont se déguise 
atma pour aller 
succès ἃ l’aide sociale; un négrillon 
se réjouit : « La mairie m'a donné 
πὸ place de ramasseur de mégots 
auxiliaire »,etc |. ; 

. Mon tout est le cru électoral de 


. ressortis comme une foule de diabies 
de Pandore. 


de 15 boîte 

Même M. le maire, Jean Hieaux, 
fort d'un 34 % un 
été surpris et pei 


chocolat. C'était alors le salon d'une 
dame noble qui it ainsi 
les premiers prix de j 


à tont ra 


Dreux n'en est plus là, Jean 
Hieaux non plus, mais cela ne 
l'empêche pas d’avoir de l’attache- 
ment ce bureau. Et pour se 
convaincre complètement qu’il va 
rester, ils” comme tout 


dois : d'alliance avec le EN, 
her let rer pme) nid 
pective qui pourrait 

la vie à pions conseillers munici- 
paux d'opposition qui auront à 


soir | Cœur de lui faire payer sa « trahi- 


CONCOUrS 
Jean Hieaux doit très indirectement 
son fau maire : le conien- 


municipales gagnées de quelques 


Un outil de 


La Chronologie détaillée’ 
de l'année 1988. 


EN VENTE EN 


travail précieux | === 
des principaux événements = ; 


LIBRAIRIE 


voix par la gauche fur géré, contre la 
de la droite, par une 
militante du EN. 


La gauche 
éclatée 


Marie-France Stirbois sourit; 
Jean Hieaux rit jaune tout en espé- 
rant se rattraper aux branches du 
second tour. Et il est vrai qu'il en a 
vu d'autres Mais les moins bien 


n'est pas loin. La gauche socialiste a 
volé en’éclats à l'occasion du scrotin 
municipal et accouche dans la dou- 
Jeur d'une hypothétique recomposi- 


ton. 
Conséquence : quatre listes vont 
disputer, le 19 mars, les suffrages 

ἄς 128 mille électeurs : 


de moins de seize : 
l'union de la droite, le FN, la liste 


PS-PC de Maurice Ravanne et la 


qui regroupe 
dissident d'autres PS exclus, le 
MRG, le CDS et des non-inscrits. 


Maurice : 
34 % des Drouais ont voté pour 
Hieaux, 66 % sont contre lui et doi- 
vent voler 


de relancer, au dernier moment, un 
pari resté en suspens après le pre- 
unir tour. 


Un siège 

de dépaté 
2220 voix pour la liste Ravanne, 
1870 voix pour la liste Autrement : 
Le drouais 5 μιὰ ἀπὶῃ drag bout 
en retrait — us optimistes 
révaient de désistement — d’Autre- 
ment, et placé le reste de ses fan- 
tasmes dans une autre addition 
miraculeuse : 22,68 % (PS-PC) 
+ 19,10 Ὁ (Antrement) = 41,78 & 
(soit 7 points de plus que le maire 

sortant). 


Maurice Ravanne, principal de 


collège de son état, devra retravail- 


ler ses opérations de base et ses 
recettes tactiques. Après une vigou- 
reuse Campagne socialo-socialiste et 
un apparent succès : le PS officiel 
allié au PC devançait la liste 
d'ouverture, la mécanique électorale 


A Dreux, comme en tant 
d'endroits, il est vrai. Ici, 
se déploient maintenant couverte- 
ment deux enjeux À 

Le premier est le devenir du PS 
local. Jacques Duval : « 1] n'y aura 
plus jamaïs de gauche unie ἃ Dreux 


tant sera là 


Ἢ reste, lenu à ce 


pectons. 
qu'elle préside mon comité de sou- 


tien. » 
Devenir du PS, consistance ou 


°: vanité d’une perspective locale 
" d'ouverture, facili 
électoral i 


par le vieux 


fonds radical 


el gr ré τευ παοιρὸ er 74 
pour ten! pérer son siège 
de député. 


Bien entendu, lorsqu'elle évoque 
σοῖς perspective, Marie-France 


MICHEL KAJMAN. 
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qu’en apparence. Elle signifie en . 
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{Publicité) 


LETTRE AUX INVESTISSEURS INFORMATIQUES 


ENTREPRISES 


“La France est le premier marché ΒΚ 
européen pour l'informatique. 
Cette constatation n'est flatteuse [ἢ 


réalité que notre pays est l’ur de ΙΝ 
ceux qui ont accumulé le plus de 
retard dans l’é équipement de leurs 
entreprises. 


L’effort d'investissement nécessaire δ nn 


dans la compétition, les entreprises fran- 


_ çaïses sont bien obligées de dépenser plus 
_que leurs homologues allemandes, améri- 


caines ou anglaises. Encore faudrait-il 


qu’elles dépensent mieux. 


Or précisément: comment espérer combler 
son retard quand, avec le dollar informa- 
tique à dix francs, le même investissement 
vous coûte 40% de plus? 


La réponse est dans l’Europe. Par une 
pe « μι.) 7 , 
stratégie mondiale délibérément axée sur 


l’Europe, quelques rares constructeurs sont 


aujourd’hui capables de proposer des maté- 


- riels très compétitifs. Amstrad se place au 
tout -premier rang de ceux-là. A pertor- 
 mance et fiabilité égales ou supérieures, 


nos nouvelles générations d’ordinateurs 


ῤ Prix de la emme d affaires 
est donc considérable. Pour rester de l'ann 


JE VOUS AIME. 


PC-2000 sont 25 à 30% moins 
chères que les modèles américains 
équivalents. Ils couvrent tous les 
besoins en micro-informatique 
de l’entreprise, depuis le poste 
bureautique jusqu'aux stations 
Unix conçues autour du micro- 
processeur le plus puissant du 
! monde. Ils bénéficient d’un service 
! professionnel à l'échelle nationale. 


En 1989, les entreprises françaises dépen- 
seront 15 milliards de francs en micro- 
informatique, dont près des deux tiers 
pour le seul matériel. 


Celles qui réussiront sont celles qui ont 
compris que la compétitivité commence 
par des investissements performants, tech- 
niquement mais aussi économiquement. 
Celles-l, oui, nous les aimons, ne serait- 
ce que parce qu’on ne fait de bonnes affai- 
res qu'avec ceux qui savent compter.” 


Marion VANNIER | 
Président Directeur Général 
d’AMSTRAD FRANCE 


Mendès-Franre. MD 
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Politique 


La préparation du deuxième tour des élections municipales 


M. Rocard chahuté par des enseignants à Paris 


triangulaire M. Didier 
maire sortant (UDF-radical), et 
pese Le Pen. Tout avait 


Ligue 

ca tête, ont fait un vacarme comme 
cent en hurlant : « Retraït du plan 
Jospin. » Ils précisaient tout de 
même qu'ils voteraient peut-être 


dire qu'on a décidé pour l'éducation 
de plus gros effort budgétaire 
jamaïs fait. » M. Charzat, 
consterné, tentait d'expliquer à son 


camarade premier ministre que « ἰδ 
vingtième esl un arrondissement 
animé »… Dans 18 pâtisserie où 
M. Rocar était entré au début de la 
tournée, la patronne lui avait offert 
un gâteau aux fruits de la passion. Π 
n'en demandait pas tant. 


Créer 
sur fonds publics 


A Avignon, où il est allé ensuite 
soutenir les candidats du Vaucluse, 
et notamment M. Guy Ravier, tête 
de liste socialiste à Avignon, 
M. a rendu aux 
maires socialistes d'Angers 
(M. Jean Monnier n'est plus mem- 
bre du PS mais reste un ami de 
MM. Mitterrand et Rocard), Saint- 
Ouen-l'Aumône ou Montpellier, 
cités nt place dans des 


des villes française pour 8 
« La philosophie, la vision du 
monde au nom de laquel 


ques, créoteurs mais intervenant 
{..-). dans le sens efficace du terme, 
ont fait rendre à la volomé com- 
mune des administrés et aux 
deniers publics tout ce qu'ils pou- 
vaient rendre. » 


Le premier ministre a rappelé que 
« le principal drame de notre pays 
demeure le chômage » et que pour 
le traiter « if ne faut pas escompter 
voir les très entreprises, qui 
sont en compétition sur les marchés 
mondiaux, créer beaucoup 
μα me au contraire, Îl faut 
qu'elles gagnent constamment en 


La droite divisée à Aix-en-Provence 
Le coup de Phorloge 


Peretti deila Racca, et celle dirigée 

par l'un de ses adjoints RPR, 

M. Jean-Pierre Bouvet, qu'elle avait 

au premier tour de dix- 

voix (9032 voix contre 9 015, 

soit au total, à elles deux, 39,62 Ὁ 
des suffrages exprimés). 

Maïs cet accord n'a servi à rien 
puisque la nouvelle liste d'union n'a 
pas διέ déposée dans les délais 
légaux à la sous-préfecture d’Aix-en- 
Provence. Au contraire, à la suite 


qui seront à nouveau an 
second tour. Le candidat du Front 
vational, M. Philippe Milliau 
(15.04 %), ayant décidé pour sa 
part de se maintenir, le Candidat 
socialiste, M. Jean-François Piche- 
ral (30,49 95), devrait donc logique- 
ment l'emporter dimanche soir dans 
une quadrangulaire qui est pour lui 
pain bénit. 

Les discussions entre M. de 


Peretti et M. Bouvet avaient com- 


L 

de documentation politique 

>. = 
après-demain 

Fondé par fa Ligue 
des droits de l'homme 
{non vendu dans les kiosques) 
offre un dossier complet sur : 


LA QUESTION 


Ernoyer 80 F {timbres ἃ 2 F ou chéque) 
ἃ AP, fear 


donne droit à Γαπνοὶ gratuit de ce 
. πυπιότο. 


geait donc d'avoir trente candidats 
en position éligible, sur les 55 postes 
de conseillers ici 


listes de droite et celle du FN en vue 
d'une éventuelle fusion des trois 


Une liste déposée ο 

à titre conservatoire 
De palabres en palabres, on arri- 
vait en définitive, à l'arraché, mardi 
vers 22 h 30, à un accord pour la 
constitution d'une liste d'union de la 


se réservant la iblité d’un retrait 


avant miouit. Or Ü se révéla un peu 
plus tard 86 des erreurs de position- 
sement candidats avaient été 


l'ouvrage sur le métier. Mais l'heure 
tournant, M. de Peretti se rendait 


reur. À 23 ἢ 57, ne voyant rien 
venir, il prensit La décision de dépo- 


vet se fasse hara-kiri en ne 
remettant pas les bulletins de vote et 
profession de foi de l'une ou l’autre 
de leurs listes à La préfecture avant 
le délai légal. 


GUY PORTE. 


{Publicité) 


CHAQUE MERCREDI 
DANS LE DATÉ JEUDI 


LA SÉLECTION IMMOBILIÈRE 
du Monde 


C'est + de choïx d’affaires 
en vente et en location 


C'est une exclusivité 
du Monde:: : 
« La Sélection des Institutionnels» 


productivité ». Les créations 
d'emplois sont donc, ἃ précisé 
M. Rocard, « Je fait des petites et 

nes entreprises » εἰ la « vision 
libérale des choses » ne peut 

ire, selon qui a 
pris l'exemple d'Avignon, qu'à « une 
situalion πὸ stagnation ». « Il faut, 
8 souligné le premier ministre, met- 
tre des-outils collectifs au service de 
tous les créateurs d'ent È 
Créer sur fonds publics, cela se fait 
partout maintenant, la loi le per- 
met. » 

« Il nous faut, a ajouté 
M. Rocard, pour affronter les 
immenses défis auxquels nous 
allons faire face (—), une conver- 
gence d'efforts entre la majorité 
nationale que vous avez élue (...) et 
les élus locaux. » 


σιν. et J.-L. A. 


Une première approche technique 
dans le regroupement des scrutins 


Dimanche, les électeurs a'auront 
à glisser qu'un seul bulletin dans 
l'urne. il pourrait bien en être autre- 
ment dans six ans, lors du renouvel- 
lement des conseils municipaux. 
L'inflation des «dimanches électo- 
raux>» (dix entre le 24 avril 1988, 
premier tour de la présidentielle, et 
le 18 juin 1989, tour unique des 
européennes) 2 fait naître, de divers 
côtés, l'idée d'un regroupement de 
certaines élections. M. Valéry Gis- 
card d'Estaing, pour l'UDF, comme 
M. Michel Giraud, député RPR, ont 
chacun déposé ὑπ proposition de loi 
en ce sens. M. Pierre Joxe lui-même 
avait lancé le débat au mois d'août 


et surtout en septembre, lorsqu'il 


SITUATIONS TRIANGULAIRES 


HA 


ca 


“- ..Ὁ 
ο 


SAINT-DENIS 
de notre correspondant 


Gagner du temps. Cest l'objectif 
communiste τός- 


prioritaire du Parti 
nionneis (PCR) au lendemain du 


rages 
puisqu'une seule liste était officielle- 
ment en compétition, Mais les parti- 
sans de M. Langenier ont quand 
même voté pour lui et le maire sor- 
tant ἃ obtenu 3 600 voix. Le soir 


protlamation au tribunal adminis- 
tratif de Saint-Denis. C'est exacte- 
ment ce que souhaitait M. Lange- 
nicr qui espère contester Îes 
résultats du scrutin devant le 
Conseil d'Etat en cas de confirma- 
tion de l'élection de M. Boucher par 


1.16 tribural administratif. 


ΤΕ 


sé 

d'uni 
M. Michel 
d'union de 
M. 
per 


Ἢ 


des voix, ne 
soutien du 


Dans les rangs du PCR, on 
menace de faire réagir la rue dans le 
cas où les autorités locales vou- 
draient faire entrer M. Boucher à la 
mairie de Sainte-Suzanne où il est 
pourtant bien élu. 


le mettaient en. 
tage difficile face à M. André Mau- 
rice Pibhouée, candidat du RPR. 
Tard dans [a soirée de dimanche, 
prétextant |la-non-conformité des 
bulletins de vote de deux listes 
mineures qui avaien À 0 
de 1 400 voix, M. Hoarau a té- 
ralement considéré ces suffrages 
faire μα κα dovançait M Ῥέμου τές 
toire puisqu” it M. 

d'une poignée de 33 voix. Les bulle- 
tins de vote contestés avaient obtenu 
pourtant l'aval de la commission de 
contrôle. 


Ϊ opérées par 
le PCR tant à Sainte-Suzanne qu'à 
re visent, en fait, à proté- 
Κι Île puissant syndicet mtercom- 
munal qu'il gère depuis 1983 et qui 
est déjà mis à mal avec fa perte de la 
marié de Saint-Leu où le doyen du 
parti a été battu. Ce syndicat inter- 


communal regroupait avant le pre- 


par les i 
position de bailot- : 


avait constaté l'importance de l'abs- 
tention aux cantonales. 

Pour nourrir la réflexion, le mimis- 
tre de l'mtérieur avait canfié une 


qu'il a envoyé 

Sénat, de l’Assemblée nationale, de 
tous les groupes politiques des deux 
chambres du Parlement et à ceux de 
leur commission des lois. Dans sa 
lettre d'accompagnement, M. Joxe 
souligne que ce rapport « n'exprime 
en rien un point de vue officiel et a 
pour seul objet d'inciter juristes et 
praticiens à la réflexion ». X1 ajoute 


rassemblé. au premier tour, 
20,32 % des voix 


e Vichy (Altier) : duel à 
droïte. — En dépit de - 


de dix-sept points sur 
M. Clsude Malhuret, qui conduit une 


La Réunion : Le PCR en marge de la légalité 


Dans une déciaration à la presse, 
lundi, M. Jean-Paul] Virapoullé, 
crc Here a accusé le PCR 


ture mise place par M. Vergès 
alors que les communes détenues 
par La droite ont été incapables de 
créer un syndicat identique, 


nistratif et des délais imposés par la 
procédure, il y ἃ de fortes chances 


C'est ce que souhaite aussi M. Elie 
Hoarau pour tenter de reconquérir 
le terrain qu'il a perdu le 12 mars, 


‘ALIX DLJOUX. 


que “ce document n'est pas confi- 
dentiel -, d'autant que «routes Îes 
réactions ef éverdueiles étions 
alternaiives ou complémentaires 
seront les bienvenues, dans la 


gent l'alignement du mode de scru- 
tro municipal des petites communes 
sur celui des communes de plus de 
3 500 habitants, sans voir les aspects 
politiques de cette réforme. 


L'envoi à tous les électeurs de [5 
propagande officielle de chaque 
candidat, garantie d’un accès mini- 
mum de tous à is publicité, est bien 


Les a priori politiques sont donc 
nombreux. Ainsi un éventuel 


cette étude affirment que tout le 
monde est d'accord pour supprimer 
le renouvellement par moitié des 
assemblées départementales. Or ἢ 
n'en est rien, puisque, par exemple, 
les deux propositions de loi de la 
droite exciuent formellement cette 
modification, 


« Les contraintes techniques ou 
matérielles permettant de débou- 
cher >» sur un regroupement des élec- 
tions municipales, cantonales et 
régionales « sont susceptibles d'être 
levées sans difficultés excessives », 
constate pourtant Cette étude. C'est 
donc La proposition qui est faite. 
Mais comme il n'est pas possible de 
réduire le mandat des conseillers en 
place, une telle réforme ne pourra 
prendre effet que progressivement, à 
partir de 1995. 


Un consensus peut tout de même 
se faire sur une telle modification 
des habitudes françaises. Mais der- 
rière, nombreux sont ceux, au PS, 
qui rêvent d'une modification du 
mode d'élection des conseillers géné- 
raux. Aïnsi le groupe de travail mis 
par M. Louis Mermaz, pré- 
sident. du groupe socialiste à 
l'Assemblée, et présidé par M. Phi- 
lippe Marchand, a retenu l'idée de 


la oporanpane Mais à quel 
niveau? Départemental : les élus 
Dans les cime législatives 

islatives 
actuelles avec un élu pour dix mille 
ἈΒΘΗΘΒΕε, cela donnerait 


Cette solution a donc, pour 
l'instant, la préférence des membres 
du de travail, mais le dossier 


scrutin. Car, si le premier dossier 
peut n’être que technique, le second 
est entièrement politique, 


THIERRY BRÉHIER, 


DEMAIN NOTRE SUPPLEMENT 


DES LIVRES 


lement des scrutins 
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En couronnant le plus complet et le plus sédui- 
sant des micros portatifs autonomes, le jury du 
Micro d'Or consacre le leadership de Toshiba sur le 
marché des portables. 


Toshiba est aujourd'hui le N° 1 mondial des micro- 
ordinateurs portables. | 
Leader et initiateur du marché, Toshiba, qui ne 


fabrique que des micros portables, a toujours professé 
que “la micro seraït portable ou ne seraït pas” 


T1200FB T1200HB 


80C88 80C85 80C86 
1x720 Ko 2Χ 720 Ko Tate 


LCD CGA LCD CGA : CGA LCD EGA 
Autonome. 2,9 Κα. Autonome. 4,76.  Autonome.5,2kg. Autonome. 5,2kg. 


L'Empreinte de Demain 
TOSHIBA 


SYSTEMES (FRANCE) 
DIVISION INFORMATIQUE 
7, RUE AMPERE - BP 131 - 92804 PUTEAUX CEDEX 
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Aujourd'hui Toshiba propose une gamme de 8 micros 
portables - la plus vaste gamme au monde. 

Elle va du T 1000, le fameux Papman, le plus petit 
portatif autonome avec lecteur de disquette intégré, 
jusqu'au T 5200, le plus puissant portable du monde, 
plus puissant que la plupart des micros de bureau 
traditionnels. | 


_En passant par le T 1600 qui vient d'être couronné 
“Micro d'Or 1989’ catégorie portables et portatifs. 
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Ν ë ἂν 
: MEDECINE 
[1 


Société 


En transplantant des cellules fœtales 


Une équipe lyonnaise a réalisé la première greffe « in utero » 


Une greffe in utero a été 
effectuée (le 30 jum dernier), 

- pour la première fois au monde, 
à l'Hôtel-Dieu de Lyon (l'infor- 
mation n'a été connne que le 

. 14 mars). Réalisée par les 
- équipes des professeurs Jean- 

Louis Touraine et Daniel Rau- 
, drant sur un fœtus de vingt-huis 
: semaines atteint du « syndrome 
des lymphocytes dénudés », 
cette transplantation de cellules 

fœtales pourrait permettre la 
: guérison d’une maladie jusqu'à 
présent très difficile à traiter. 

Le syndrome des lymphocytes 
dénudés est une pathologie décrite 
pour {a première lois en 1974 par le 
professeur Jean-Louis Touraine 
(hôpital Edouard-Herriot, Lyon). A 
ce jour, soixante cas de ce syndrome 
ont διό nolifiés à l'Organisation mon- 
:  diale de la santé. 1] se caractérise par 

un déficit immunitaire mortel, dû ἃ 


mr ss κ-.».... 


lébsence, à la surface des lympho- 
{ cytes. d'antigènes HLA. Les 
| nouveau-nés atteints ont, de ce fait, 
- dans leur sang, des lymphocytes non 
fonctionnels, en quelque sorte aveu- 
gles, incapables de reconnaître un 
agent étranger agresseur. La seule 
solution est de placer ces nouveau-nés 
dans une bulle, afin de leur éviter 


d'entrer en contact avec le moindre 
agent infectieux. 

Pour traiter cette maladie, généti- 
quement néonqu ise, les médecins 

uvent t uernent 5011} injecier 
da cellules fœtales juste après [8 
naissance, en espérant ainsi combler 
le déficit immunitaire ; soil effectuer 
une greffe in utero de ces cellules, 
mais cette technique n'avait jamais. 
jusqu'à présent. été tentée. 

La mère du bébé sur laquelle cette 
greffe a été réalisée, avait déjà eu un 
premier enfant, qui n'avait sur- 
vécu à ce syndrome des 
dénudés. La sachant, grâce ἃ un exa- 
men prénatia], enceinte d'un 
deuxième enfant, jui aussi atteint, le 

fesseur Touraine proposa à cette 
emme ou de δαβη ἀρᾷ une interrup- 
tion thérapeutique de la ; Où 
de traiter l'enfant après la naissance, 
ou, encore, de tenter une greffe in 
utero. Après quinze jours de 
réflexion. la mère opta pour cette troi- 
sième solution. 

La transplantation a eu lieu le 
30 juin 1988, alors que le fœius avait 
ingt-huil semaines. Elle ἃ consisté 
injection, sous contrôle échogra- 
phique, dans le sang du cordon ombi- 
lical de 7 millilitres, contenant seize 
millions de cellules fœtales extraites 
du foie et du thymus de deux fœtus 
morts à l’âge de sept et huit 
semaines { 1). 


Li 
en 


Le bébé, qui se pré me David. 
est né à terme, et, depuis sa naissance 
en aoû, vit dans une bulle. Son défi- 
cit immunitaire se one rOgressi- 
vernent. - À {a lumière d'e. . ences 
Jaites sur des animaux de labora- 
roire, explique le fesseur Tou- 
raine, il est vraisemblable que les cel- 
lules greffées som passées dans la 
rate, le foie et. surtout, dans la 
moelle osseuse de David. Ainsi peut- 
on imaginer qu'à terme son sysième 
immunitaire va redevenir tout à fait 
normal. » x 

Ancen problème 

d'éthique 

N'auraitil pas été préférable 

d'attendre la naïssance pour 
à unetelie greffe ? « C'est pendant la 
Cochet vie fœtale, explique le pro- 
esseur Touraine, que les cellules 
étrangères sont le mieux acceptées et 
risquent le moins d'être rejetées. En 
outre, le déficit immunitaire dont est 
atteint David est d'autant plus diffi- 
cile à traiter qu'il laisse subsisrer un 
peu d'immunité, suffisante pour pro- 
uer une réaction de rejet des cel- 
lules transplantées après la naïs- 

sance. » 

Aujourd’hui, David va “ne el, si 
tout se passe COMME Ὁ il pourra 
ue sa bulle dans peus mois. 

ur le plan éthique, la transplanta- 
üon réalisée à Lyon ne devrait guère 


poser de problème. Dans un avis da1é 
de décembre 1986, portant sur = {es 
prélèvements de tissus gr et 
de jœrus humains morts, à des fins 
thérapeutiques, diagnostiques et 
scientifiques -, le Comité national 
d'éthique avait estimé, en cffet, que 
- l'utilisation des tissus δ᾽ 
naires ou fœtaux dans un but théra- 
Peutique devait avoir un caractère 
exceptionnel, justifié, en l'état dctuel 
des connaissances, à la fois par la 
rareté des maladies traïtées. 
l'absence de toute autre 1 : 
que nn efficace et l'avantage 
manifeste — τοί que la survie — que 
retirera le bénéficiaire du traïte- 
ment. Le Comité soulignait, en 
outre. que les prélèvements de tissus 
fœtaux à des fins thérapeutiques 
« pouvaient ètre interdits par la mère 
ou le père, qui disposeni de la faculté 
de s'y opposer ». Le fait que le traite- 
ment ait été appliqué ir uzero ne 
Change rien. « 1: s'agir, confie-t-on au 
Comité d'éthique. d'un problème 
purement scientifique el non pas 
moral. Ἐπ ce. d'autant plus que 
celte transplantation ne mettait pas 
en danger La vie de la mère. 

FRANCK NOUCHI. 


(1) Les détails de cette greffe 


Un entretien avec M. Braun, ministre délégué aux personnes âgées 


{Suite de la première page. } 


Il faut que les retraités et handi- 
capés ainsi hébergés le soient en 
toute sécurité, qu'ils bénéficient 

. d'une hygiène et de soins convena- 

bles, qu'il n'y ait pas de captation 

᾽ς, d'héritage. Inversement, il faut que 

=. Ha famille d'accueil ait les qualités 

. appropriées et que La présence de 

" l'hôte ne perturbe pas l'harmonie 
familiale 


— Que prévait Le projet de loi ? 

— Il prévoit pour l'essentiel que 
les familles d'accueil devront rece- 
voir l'agrément du président du 

- conseil général, que l'accueillant et 
᾿ l'accueilli signeront un contrat pré- 
τ cisant les droits et les devoirs de cha- 
cun. que l'accueillant aura un statut 
. social et fiscal original, qu'il aura 
droïi à des indemnités, mais qu'il 
s'exposera à des sanctions pénales en 
cas de manquement. 1] est néces- 
. saire que de telles dispositions soient 
” adoptées par le Parlement. Mais je 
souhaite par ailleurs que les familles 
naturelles qui gardent et soignent 
. leurs anciens à la maison soient Ega- 
lement soutenues. 


: — Quelles autres solutions inter- 
᾿ médisires entre le chez soi et l'hos- 
pice pourraient être généralisées ? 
— Les petites unités de vie : c'est 
possible en province οἱ même à 
. Paris. par exemple dans de grands 
αν appartements. On pouvait y loger 
“+ une dizaine de personnes âgées avec 
το une maitresse de maison et l'inter- 
# vention de service de soins. Des 
” communautés de ce type fonction- 
*" nent déjà par exemple dans le 
“Ὁ XILI° arrondissement de Paris et à 
«+ Metz On en compte actuellement 
une vingtaine en France. 


» Autre problème pratique : com- 

ment aider les ménages qui s'occu- 

-* pent de leurs vieux parents mais qui 

-: veulent tout de même partir en 

* congé ? En ouvrant des places pour 

l'accueil temporaire dans les é1ablis- 

. sements. Mon principe, c'est de 

répondre aux besoins des gens et non 

- d'obliger les gens à s'adapter aux 

structures existantes. Quels sont ces 

τ΄ besoins ? Rormpre l'isolement, vivre 

en sécurité, être respecté, recevoir 
des soins. 


x! Pl 

εἷς La démence 

He 6 il 

ἽΣ - L'inactiou est une des plaies du 
#3 moyen et du âge. M. 


- Je propose que les retraités 
accomplissent des tâches d'utilité 
sociale, n'entrant pas dans l'éconc- 
,= mie marchande, et qu'ils soient 

rémunérés par use indemnité. Un 
“τι exemple . les enfants malades qui 
…… ont des difficultés scolaires légères. 
:: A faut du temps et de La patience 
r pour s'en occuper Pourquoi les 
.  grands-mères ou les gra qui 
ὧν Ontétéenseignants ne s'occuperaicnt- 
τ ils pas de ces jeunes enfants ? Certe 
« idéc a été mise en Œuvre par Cer- 
taines associations N'opposons pas 
jeunesse et vieillesse 


- La maiadie d'Alzheimer, 
c'est-à-dire la démence séuile, est la 


elle est inguérissable. Or on n’a pas 
l'impression que le recherche médi- 
cale s'y intéresse vraiment. 

— ιἱ est exact que dans le 
domaine de la gérontologie la 
France est en retard. La maladie 
d'Alzheimer. qui atteint deux cent 
cinquante mille à trois cent mille 
Français, c'est-à-dire beaucoup plus 
de gens que le sida, n'intéresse pas 
les médias. En dépit des efforts 
importants de recherche conduits 
tant en France qu'à l'étranger sur la 
démence sénile, personne ne sait 
encore Ja guérir. 7 


» Que faire ? Développer la géria- 
trie en France, continuer les recher- 
ches et, en attendant, prendre en 
charge les malades d'Alzheimer. Si 
l'on veut retarder la démence sénile, 
il ne faut surtout pas laisser les gens 
âgés dans l'isolement. Je crois aussi 
beaucoup à la prévention. Mais elle 
commence souvent bien avant qu'on 
ne soit une personne âgée. [Il y ἃ là 
un vaste champ à explorer. L'ostéo- 
porose, par exemple, qui provoque 
les fractures du col du fEmur peut 
être partiellement évitée par un 
régime alimentaire adapté. 
L'INSERM travaille sur ce sujet. 


— La maladie d'Alzheimer ne 
figure pas dans les trente affections 
remboursées par ἢ Sécurité sociale 


— Ceux qui ont cotisé toute leur 
vie aux assurances sociales se trou- 
vent effectivement exclus quand 
arrive la maladie du grand äge. Le 
problème, en effet, n'est pas celui de 
la prise en charge à 100% des 
«soins» : la plupart des malades 


᾿ d'Alzheimer sont dispensés de ticket 


modérateur. Mais reste la prise en 
charge des aïdes qui ne sont pas des 
soins. 

» Il faut imaginer autre chose. 
C'est un choix. de société, donc poli- 
tique. Je fais étudier un fonds natio- 
nal de la dépendance ou du grand 
âge qui pourrait prendre en Charge 
ces dépenses, qui ne sont pas des 
soins stricto sensu. Je présenterai un 
projet au gouvernement avant la fin 
de 1989. : 


“- Vous avez annoncé Ia moder- 
nisation de cinquante mille lits 
d'hospice. Maïs le financement 
dépend à 70% d'antres partenaires 
que l'Etat. Serait-ce une promesse 
de Gascon ? 


— Les vingt-deux régions accep- 
tent de s'engager, dans le cadre des 
contrats de plan, à compléter le 
financement d'Etat. C'est une 
affaire très bien engagée. 


.::— J'espère y mettre fin avant la 
‘fin de cette année. J'ai chargé 
Mr Laroque, inspecirice générale 
des affaires sociales. de faire un rap- 
port. Elle remettra ses conclusions 
au début de l'été Ensuite, nous 
prendrons des décisions. Alors que 
les personnes âgées souhaitcne vivre 
et rnourir chez elles. on Les oblige. au 


gré de leur état de santé à un vérita- 
ble parcours du combattant, allant 
du domicile au foyer résidence, puis 
à la maison de retraite spécialisée, 
finir à l'hôpital, en service de 
séjour. 
» Pour remédier à cette situation, 
il faut concentrer nos efforts sur les 
maisons de retraite médicalisées et 
changer le statut des services de 
long séjour. La médicalisation des 
maisons de retraite est Souvent 
insuffisante, et son développement 
trop restrictif. Il fandra desserrer ce 
carcan. - 


D'autre part, il faut remédier à la 
diversité des statuts juridiques et de 
systèmes de tarifications qui engen- 
dre des inégalités criantes. Je ne suis 
pas loin de penser qu'il faut suppri- 


mer la notion de « {ong séjour. en 
particulier parce que cela permet- 
trait à la personne âgée de considé- 
rer son lieu de vie comme un dorni- 
cile de remplacement et non comme 
un hôpital. La tarification, quant à 
elle, tiendra compte de l'étar de 
santé de la personne, εἰ non plus de 
l'établissement dans lequel elle se 
trouve. 


< Un contrat social 
_ entre les générations » 


- En novembre deruier, vous 
aviez annoncé une mspection des 
établissements recevant des per- 
somnes âgées et un rapport dans les 
six mois. Où en est-on ? 


- L'inspection à porté à la fois 
sur les établissements traditionnels. 
les «pensions de famille» et 165 
Jamilles d'accueil. Première conclu- 
‘sion : il fallait une loi pour réglemen- 
ter ce dernier type d'hébergement. 
c'est le texte que nous évoquions au 
début de cet entretien. Ensuite, les 
préfets et les présidents de conseils 
généraux ont fermé quelques éta- 
blissemems. Dans d'aurres, qui lais- 
sent à désirer, 115 ont pris les 
mesures de redressement néces- 
saires, Mais, dans l'ensemble, jé suis 
plutôt rassuré : la situation est moins 


grave que je ne le craignais. 


- D'innombrables organismes 
privés et publiés s'occupent de per- 
sonnes âgées. Quelle autorité serait 
capable sur Le terrain, c'est-à-dire 


dans les départements, de coordon- 
mer Jears actions ? 


“ΤΠ faut en effet un plan géron- 
tologique dans chaque département 
et une structure pour en surveiller 
l'application. Mais cela dépend des 
conseils généraux. 


- Parlons maintenant de l'âge 
de départ à Ia retraite, Pour le 
déterminer doit-on se fonder uni- 
quement sur la nature du métier et 
les conditions de travail ? 


— Ce n'est pas une bonne appro- 
che. L'inaptitude a servi essentieile- 
ment dans les années 70 à permettre 
de partir plus 15t en retraite. Quant 
à la pénibilité, dont j'entends parler 
depuis trente ans, elle ne donne pas 
davantage de résultats. Chaque cor- 
poration vous dira Que son métier est 
pénible. On connaît mal les effets du 
travail sur le vieillissement. Je crois 
que c'est une affaire individuelle, 
mais je souhaite davantage d'études 
sur ct point. Il faudrait aussi que la 
médecine du travail soit moins isolée 
de la gérontologie et que, de façon 
générale, on s'attache à prévenir le 
vieillissement. 


- On s'attend pour les années à 
venir à de graves difficaités pour le 
système des retraites. Pour assurer 
l'équilibre des régimes, ou parie de 
retarder l'âge de cessation d’acti- 
vité. Est-ce une bonne idée ? 


— Pour moi, il n'y a pas d'âge de 
la retraite. Εἰ Faut supprimer cette 
guillotine qui, sous prétexte de vieil- 
lesse, évince le travailleur, au bout 


de trente-sept. années et demie de; 
cotisation. Et il convient, au : 
contraire, d'imaginer un système: 


progressif. Ensuite, chacun devrait 
avoir un revenu minimum garanti 
par la solidarité nationale et une 
retraite calquée sur le montant des 


cotisations effectivement versées. | 


Cette idée faït son chemin au gou- 
vernement COMME dans les © 


tions syndicales. 


» ΠῚ faut cesser d'atiliser la vieil- 


lesse et la retraite comme un régula- | 


teur social. La mise en retraite ou en : 
préretraite a été largement utilisée 


pour dégraisser les entreprises, au, 
frais du système de protection! 
sociale. Résultat : à cinquante ans, | 
on considère un travailleur comme, 
« vieux ». On pense qu'il n'est plus. 
capable d'adaptation et de mobilité. " 


Cela reste ἃ prouver. ΕἸ faudrait exa- 
miner Cela au cas par cas, en fonc- 


tion des technologies. Un ouvrier l 
professionnel perdrait-il ses capa-: 


cités parce qu'il n'a plus la même 
force physique ? Il a acquis d'autres 
Capacités. Je suis convaincu qu'un 
travailleur ägé et expérimenté est 


aussi productif. qu'un jeune sortant | 


de l'école. 


» En outre, quand on voit com- 


âgés pour embaucher une jeune, on 


peut s'interroger sur le coût d'une / 


telle politique pour la collectivité. Je, 
veux sensibiliser les chefs d'entre- 
prise, les salariés, eux-mêmes εἰ 


- leurs syndicats, ἃ cet aspect. " faut 


aboutir à un nouveau contrat social 
catre les générations. » 


Propos recuealhs par ' 


MARC AMBROISE-RENDU 
et GUY HERZLICH. 


| 28 Février, ce 


| 
bien il faut faire partir de salariés | 


Alors que le conflit hospitalier s'étend 
Un accord a été conclu entre les internes 
et le ministère de la santé 


Un accord est intervenc dans la 
nuit du 14 au 15 mars entre le minis- 


des hôpitaux. A la suite de cet 
accord. qui concerne la rémunéra- 
tion et l'organisation des gardes, les 
conditions de validation des DES 


die et maternité, les représen- 
tants des internes se sont engagés à 
cesser leur mouvement de grève 
prévu les 1.5 et 16 mars. 


En ce qui concerne les gardes, 
l'accord prévoit une majoration tari- 
faire de 30 % (le tarif des gardes des 
internes de première εἰ deuxième 
année passera de 247 à 340 francs et 
pour les internes de troisième et qua- 
trième années de 309 ἃ 402 francs). 
Pour ce qui est du post-internal, Cent 

d'assistants spécialistes vont 
être créés. Enfin. à propos des condi- 
tions de validorion des diplômes 
d'études spéciales de médecine, 
l'accord fixe de nouvelles modalités 
de soutenance du mémoire de fin 
d'études, qui s'appliqueront à partir 
du semestre débutant en mai pro- 
Chain. 


Pour autant, M. Evin n'en a pas 
fini avec les conflits sociaux dans les 
hôpitaux. Les chefs de clinique- 
assistants et maîtres de conférences 
des C.H.U,. font grève comme prévu 
les 15 et 16 mars pour une revalori- 
sation de leur carrière, ainsi que les 
infirmières anesthésistes. en grève. 
elles, depuis la semaine dernière. 

D'autre part, la fédération CFE- 
CGC de la santé et le Syndicat 
national des cadres hospitaliers 
(SNCH) ont déposé un préavis 
commun de grève illimitée à partir 
du 21 mars. De son côté, la C.G.T. 
appelle ἃ }a grève et à ses proionge- 
ments nécessaires ie 23 mars pour 
« débloquer les moyens de défendre 
et de rénover le service public haspi- 
talier. La coordination des infir- 
mières, pour la première fois depuis 
la grève de l'automne dernier. a 
déposé elle aussi un préavis de grève 
uationale pour le 23 mars. Enfin, la 
fédération CFDT santé-sociaux et La 
fédération FO des services publics et 
de santé appellent à une grève de 
vingt-quatre heures le 21 mars, dans 
les hôpitaux, pour protester contre 
les «lenteurs» dans la mise en 
application des textes. 


M. Mitterrand ἃ rendu visite 
aux mères d'enfants franco-algériens 
en grève de la faim à Orly 


M. François Mitterrand s'est 
rendu à l’improviste, mardi 
14 mars en fin d'après-midi, 
auprès des quatre mères qui 
observent à l'aéroport d'Orly une 
grève de la faim pour prolester 
contre fa lenteur des procédures 
d'application de la convention 
franco-algérienne sur les enfants 
de couples bi-nationaux. 

« Le président Chadli m'a 
assuré que les procédures 
seraient autant que possible accé- 


en rendant compte de ses entre- 
tiens de la semaine dernière à 
Alger. « Vous pouvez compier sur 
ma bonne foi -, m'a dit le prési- 
dent Chadli. - 

M. Mitterrand, qui était 
accompagné de Μη Georgina 
Dufoix, conseillère à l'Elysée pour 
les affaires sociales et chargée de 
suivre ce dossier, a discuté avec 
chacune des mères. « Je suis venu 
vous dire que je ne vous laisse pas 
tomber, je crois que vous retrou- 
verez vos enfants », leur a-t-il 
déclaré. 


DÉFENSE 
RSR 
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Le deuxième tir expérimental 
d'un missile nucléaire ps Σ 


premier lancement 
(sans, naturellement, sa.charge 
explosive) en direction de l'Attanti- 
que avait eu lieu le 22 novem- 
bre 1988 sur le même site. Le 
Hadès, qui devrait avoir une 

de l'ordre de 480 kilomètres, est des- 
tiné, en principe, à remplacer le.mis- 


sile Pluton à partir de 1992. 


Initialement prévu pour le 

Ἶ ἷ tir expéri 

mental a finalement eu lieu six jours 

après la visite, le 2 mars, à l'armée 

de terre, au camp de Canjuers 

(Var), du premier ministre. 
. Michet 


avait, à cette - 


occasion, laissé entendre que ie pro- 

Hadès n'était pas un sujet 
tabou dans les: réflexions en cours 
sur la révision de la loi de program- 
mation militaire qui sera présentée 
en juin prochain au Pariement 


essais (au 

Can er set mRnE Cane 
er serait 

me est estimé à 15 milliards de 

rancs, dont la moitié est déjä 


donne des indications de pressions 
absrrantes, Le réservoir alimente les 


après analyse, on estimait qua le ns- 
que de devoir en ven là étart pratr-. 
quement nul. L'équpage ἃ durunué 
l'éclairage de la navette pour écono- 
miser l'élecncré — fReuter } 


-lérées, a expliqué le chef de l'Etat : 


f 


\ 


Les quatre femmes. 
Mr Armelle Tromeur et Marie- 
Thérèse Alcantara, en grève de la 
faim depuis deux semaines. 
Mr Margaret Ward, ressortis- 
sante britannique et M Jocelyne 
Bany dont je cas a été résolu mais 
qui fait grève depuis une semaine 
par solidarité, ont été - touchées 
et surprises par la démarche per- 
sonnelle du président de la Répu- 
blique ». Elles entendent toutefois 
continuer leur mouvement jusqu'à 
l'obtention d'autres garanties, et 
demandent que soit fixée de façon 
ferme la date de rencontre du 
groupe d'experts franco-algériens 
dont la création a été promise à 
plusieurs reprises depuis Île 
voyage de M Dufaix en Algérie 
en janvier dernier. Ces experts 
devront examiner les dysfonction- 
nements de l'application de la 
convention. Au préalable, les 
mères demandent à rencontrer les 
différents responsables techniques 
chargés des dossiers au ministère 
des affaires étrangères et à la jus- 
tice. 


Be Sera pas augmentée 

. Rencontres, discussions et tracta- 
uons tous azimuts se poursuivent 
entre le ministère de l'éducation et 
les syndicats pour tenter de faire 
avancer le dossier de la revalorisa- 
tion du métier d'enseignant. Après 
les ultimes propositions du ministère 
aux universitaires, entérinées mardi 
4 mars lors d'une réunion interminis- 
térielle et qui seront soumises jeudi 


6'mars à 18 heures à la signature des 


syndicats, il semble que le dossier 
progresse également pour les ensei- 
gnsnts du secondaire εἰ du primaire. 


Les multiples scénarios envisagés 
se situeront de toute façon dans le 
cadre de l'enveloppe de revalorisa- 
tion annoncée depuis des semaines 
(11. milliards. de francs sur cinq 
ans). Une nouvelle tentative de 
M. Lionel Jospin, mardi 14 mars, 
pou gonfler un peu cette enve 
inanCière s'est à un refus 
Sans ambiguïté des ministres de 
l’économie et du budget. 


“Chacun semble cependant dési- 


-reux d'avancer. Les délais techni- 


ques imposent de boucier les dos- 
siers d'ici à la fin mars si l'on veut 


‘appliquer dès la rentrée prochaine 


es mesures de revalorisation. 
D'autre. part, ni le ministère ni les 
syndicats d'enseignants n'ont intérêt 
à laisser le temps à la « coordina- 
Uon>» naïëssante de cristalliser le 
mécontentement persistant des 
ts. Un petit millier d'entre 

eux Ont manifesté le 14 mars à Paris 
et des grèves sporadiques οπι 
démarré dans un certain nombre 
d'écoles et quelques collèges. 


-- ὕρ.-- rs 


φ RECTIFICATIF. — Une erreur 
de frappe nous 8 fart écrre (le Monde 
du 15 mars) que la chors classe» 
pour les maeïtres de conférences de 
l'enseignement supérieur serart 
ouverte à 89 % des ensagnants de 
ce corps. il fallart hre 8 % 


ex fl por dis νοις 


Société 
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.| ducteurs de films publi 


Les greffiers, oubliés de la justice 


Un milber de gréffiers et de fonctionnaires 
de justice ont manifesté, mardi 14 mers, aux 
abords du ministère de la justice, pour réclamer 
une révision de leur statut. Petit peuple obscur 
et mal connu du monde judiciaire, les greffiers 


de la justice. Robert Badinter 
avait, en son temps, étudié leur 
cas. Albin Chalandon avait — 
sans donner suite — projeté 
d leur statut. Bien qu'it 
hérite d'une situation à “hearts il 
n'a pas concouru, Pierre Arpsil- 
lange se trouve une nouvelle fois 
facs à une profession qui a le sen- 


sont un rouags sssontiel du fonctionnement de 
la justice. Sous-payés (Hs démarrent avec un 
traitement de 5457 F}, ils ont vu, depuis quel- 
ques années, leur charge de travail et la techni- 
cité de leur tâche augmenter sans contrepartie 
n'étant sous statut spécial, à 

Leur du oh de ΘΜ, 
Leur action du ‘14 mers, avec 


d'accord qui prévoyait 
l'octroi de primes de 3 %, s'ajou- 
tant aux 15 mükons de francs 
déjà votés au budget 1989, et la 


greffer, 

95006 F les valements les plus 
hauts sont réservés ἃ... neuf 
ch αῦ μι κα de la hié- un «repyramidage > des car- 
rières, le ministère de la j 2 
salariale οὲ δι des recrutements. ut que s0it sa bonne volonté, 


risés depuis 1967 (ie 
étaient, auparavant, titulaires 


bien qu'is en aient le droit, 


Communication 


titative faite par le Syndicat des pro- 

cita 
(SPFP), qui regroupe vingt-deux 
sociétés k 


baisse de 20 Ὁ par rapport à l'année 
précédente. | 


Cette chute mtervient alors que 
les chiffres de l'Institut de recher- 


complique d’autres résultats, 
comme ceux de la ip, qui πιο» 
trent que le média télévision a moins 
attiré les annonceurs en 1988. 
Les chiffres du SPFP témoignent 
à la fois de la baisse de volume des 
réalisés maïs aussi de ten- 
qui mettent en péril la qua- 
té de la publicné Ἶ fran- 
çaise et son dynamisme, alors que se 
profile la concurrence européenne. 
Le SPFP a passé au crible huit 
cent spots parmi Ceux 
ui ont été produits en 1988, dont 
1% ont été diffusés à la télévision 


rediffusion, montage qui 
ie Ti Ἢ à raccourcir leur 

(51 des 
durent entre vingt et trente 
nt la minute). 


cain qui tire vers le bas les films 
Publitiaires et rejoint les plus 
mauvais aspects de la télévision 


une chronique détaillée, 
deux index thématiques. 


EN VENTE EN 


6 ë 3 TL: 
paris = | L'affaire Jobic au tribunal de Nanterre 
ἃ eté conclu entre ! ἢ in 7: a -- 
da è LU 8 
“ler Bo lice et darm 
+ ministère de la ss nne police et saine gen 6116 

Menaces, pres —« Anquiète déposition. ἢ er impres- 
= nn à : μὰ sions... Ce sont les trois mots-clés mn με υϑυρι ns de ee TA à Lee εν. αἰνῇ 

De ue :: qu ont dominé les débats du D Ce Ne δὰ dent, à ce moment-là, j'ai compris que 

te ὅτι ὁ: : procès d'Yves )οδέε et de ses coin- des Les enmis 

DS mi. à , : cuipés, mardi 4 mars, devant le Philippe Vénère, qui conmaî Le Gonsier rie Le a ir 

mn τς 6 trilemal correctionnel de Nanterre. P2' CŒuUr, sanf la petile escapade du racines religieuses et mes origines. Un 

EE no τα Et de nouveaux personnages se Jean : sr Men Pos rm κω 30 du matin, le colonel 

D. densm τ ἊΣ sont proflés ἃ Partière-plan de ce Mr d'un imspectour de la bi l'entrebuillemens : 
Déesse Ὁ Ἐπ᾿ RENE de gg) ἤγ τσ Ῥλογυπαίνως το ἀρ μο κα 

; re «νη. 1 Ἢ s'agissait ver louvesture , ρενα 
Lau ὦ΄’ ..... Grosse, une prosti Pari uit, après 2 heures du matin, du € différent Nous, on en à rien à 
ΕΝ Budapest, ce bas lieu de Paris livré à la oriental La no Joutre de ton fic Ce qu nous ἱπεές 
PTS 4 prostintion algéricone et ghanécane conde, Philippe Vénère semble dés Pony dla. dr σοὺ οὐγρυ 
à αἰ φαετα © iel, se serait bien passée - 
PRE MA Fa note "ΚΝ πε des Bones den, ἔτι Me Francis Terquem : « Que Le ; commente : 
ee ὐκιασθα “à CARS témoins. Elle se serait bienpasséeansei Pensez-vous de cœtte évidemment un aspect des 
sos pen de témoigner. A l'air désapprôbateur commissaire Jobic ? 
| sure. 4m ψα- ue nn LEE ἢ et chagriné dont elle rejette son fichu RSR δ pores ΜΓ ἘΝΟῚ Indicateur 
τὰ ar rc τὸς θεν α es _ ΡΣ οα καὶ κα de service ont ne marge et. mformateur 
ë ee to de. énième fois κα pote Hisoire, Musa” Ci pe ao pas de hi que Je rs Arrive Je 
F4" 4 ὦ honnêteté qui entoure tout : ᾿ ΐ 
4 | roc φι “οι Δ Τααμκτα : « C'est une ἐπἰείαιῖνε ὦ ποις τὸ ed 
BP de un « © L'avant-veille de Ti tion ‘PPOE ON serishes les aime M. Daniel Renaut, 

D he γα d'Yves Jobic, Fifi aurait été priée fer. _ Philippe Vénère s'embourbe dans αἱ : « Je riens à dire à certe 
ἡμῶι τ ᾿ mement par un «indic» du commis. ‘n° longue C pour finir sur très simplement et très 
graine A saire de se rendre dans le bureau de ce UE plus simple : « Cest une sement, au nom du procureur 

‘à. Labs ane oi dernier. Le lendemain, donc, dans les  727che fout à fait » el en MON NOM, QUE NOUS 
Ε΄. seras TRE μῚ vd locaux de la première DPJ, Fifi ançait M° : « La Palmeraie n'est avons entière confiance en vous et dons 
FO dm 4 0 0.ϑ L rédigé une lettre sous le contrainte afin P@r sur le secteur d'intervention de les gendarmes de votre unité » 

Faut Du memes re -- -- : d'aider Jobic dans sa tentative déses- rh pal condamnez Son initia- Voilà qui est dit et c'est vrai que, 
nr de sets. ep ς " pérée 2 80 sortir du mauvais pas dans » : pour une fois, J 
ἔ he = μὰ αν τος ὃς ΤᾺ lequel ἢ se trouvait, « J'ai ἐσσί! que M Vénère, qui a retronvé toute san témoin respire l'intégrité. 
és ἐ 4 ms —.  :. . ᾿' Zouzou, Fati la Grande et les autres ité : « pas!» Le colonel Morel apportera quel- 
ve = : ÿ files de la rue de Buda, elles por- Le président i ques petites touches i 
laient par vengeance. » t. Le repas aurait coûté l'audience. D'abord, que les gen- 
Le président : « ΠΊ se trouve où. le 10000 francs, si Pon en croit les accu- darmes n'utilisent pes d'indicateurs 
M Mitterrand ΕΓ ἐπὴν ἀγέηγ το τὸ ? stions de Rachid ἡ Sort D κείνδι μοὶ ποτοχίττν 
“1 τ init — ue l'instruction, accusations taille. « Les informateurs sont 
d f Luc : “iii PS rive ΔΜ ΤΟΩΣ ας iralé rétractées depuis, et cette somme est gas le couche salue de Ka ? 
μι mères enfants francs-siucrien = Ca quand? πος ne Some 
Ν me du [ἃ faim ἢ: Ori = pue l0 a I bars teurs explique 
Don Get Cold, ΤΡ τατρο 
Me Gübert 
Ξ : — Pourquoi pas! 

— Mais comment faire de La police 
sans ? 

— Maître, vous nous avez dit que 
vous ne conmaissiez pas la gendarme- 
rie. Venez nous rendre visite, je vous 
expliquerai | > 

Pour le reste, ls colonel dément 
toutes les accusations déversées durant 
eee sur son service. Et l'une 

remarques sur 
occupé par la concubine de Jean 

ἢ Moustafa et son enfant -- a 
: esvahi par les cafards et un état 
de propreté extrêmement - 
amène à s'interroger sur Fimporiance 
de la « surface » financière dans le 
nuheu, de ce cad. Avant de 
claquer les ke colonel a livré 
tout de mème, ere ἘΠΕ κὰν 
gnage SaB*, SON sentiment sur 
tension entourant le procès : « Wouloir 
ans un contexte de guerre 
ἢ , ΝΣ ἐπι il aie D 
Suite des débats mercredi 15 mars. 
LAURENT GREILSAMER. 
© Une réaction de l'Associs- 
tion professionnelle des magis- 
4 Eat trats. — Dans une déciaration faite 
ξου CA: 1e: mardi 14 mars, l'Association profes- 
- sionnelle des magistrats (APM), 
située à droite, estime, pour [8 
τὸν rer, que les derniers 
à du procès Jobic traduisent euns 
ur poussée ici jusqu'à le 
cam "= à caricature, des relations entre pokce 
CELL et justice». L'APM considère que, 
dans cette «€ dégradations, « certains 
ΠΡ ἘΡΒΕ | ss ἠοκαμραομέ κε α υδαο mile εχ ρας καρ ἰνῆ 
: ἢ ᾿ portent une lourde »>en 
πο τ ΩΣ ΤΈΣΣ 
d'organiser le premier tour des de soupçon dont is ont 
n'a fait acte de candidature, pas d'indsponsables auxiliaires de la jus- 
même les sortants. « Malgré bce ». 
l'abondance de courrier et © Chez les surveïllants : une 
journée « prison morts » inégalo- 
ment œuivie. — La journée « 
, syndicats Un he ne 
cates sont réglées en quelques lue : de sept 
Jours. » Le préfet n’a pas méché surveillants de la maison d'arrêt de la 
Σ ses mots, qualifiant les Senté fie Monde daté 12-13 mars), a 
‘tion, l'épouse du garde-. été. inégalement suivie. Fatigués 
champêtre qui est CE <physiquement et nerveusernent », 
" taire τ de de Est mms cri 5 l'essc ἊΝ à de lue 
| ascesseurs, s’est installé dans la mouvemerrt. 
ἢ sale des fêtes pour tenir l'une. © Fausses factures du Sud- 
ΕΞ Sorante Est : ë — Le 
président de la société an 
Sudotel, M. Jacques Lhardit, a été 
ne Li mars, de ue 
usage de faux, de complicité et À 
Ἑ d'abus de biens sociaux par M. Pierre 
beau 8 . Les ve Culié, président de ls chambre 
darmes discrè accusation cour d'appel 
apparition lors du dépouillement. Paris, dans le cadre de l'affaire des 
« Le maire ἃ profité de la journée factures du Sud-Est conces- 
nant d'importantes sociétés du bâti- 
ment 

Φ L'obiecteur de conscience 
Michel Flaché relaxs ôn - 
Condamné en septembre 1987 à un 
an de prison par le tribunal correc- 
tonnel de Rouen pour avoir refusé 

Ἶ à l'Office national des forêts prévue 
par le er rh de 
conscience, ache, trente- 
tiole, sinon c'est la mort du vi- deux ans, qui exerce la profession 
lage. » vétérinaire, à été relaxé mardi 
a D oo δὲ θδὴν 
.. 4 
ὡς DRE =" . = --- - -- -- me 


La production ἃ chuté de 20 Ὁ en 1988 
Les spots en alerte 


Les principaux événements, 


LIBRAIRIE 


La distribution 
des journaux 
Le directeur des NMPP 
alerte : compte tenu de le récente loi Gr vd shor s 
ce, ὅπὶ ταῖρον le versement de et Messageries 
Sa 6 mere pas dr RE 
ἔν ἔπ ροῦς ἼΩΝ 7 teur général des énéral des Nouvelles Message 


= - ries de la presse “Anne 
La crise est donc bel et bien & (NME), 2 ἃ rétué P 


Les causes en sont multiples. Les » ue lei avait 
te CN Dee Ὁ ὩΡΑΊΑΝ sarl vel présent du Sym 
ru οὐ νος production et | Qie2t;ée la presse parisienne (SPE), 
tabier sur les valeurs sûres que Jean Miot (le Monde u 
représentent de vieux films. À moins « pourrait bare rh je soi bus 
qu'ils ne jouent la carte de la sponso- | urs mal informés que le conflit 
risation d'émissions. « Plusieurs qui perturbe (la distribution des 


Re M us Jeu journaux] ne trouve son 


origine que 
sent les télés de χὰ des le Dci où nue carions do 
drent la pu nr Ὁ ΥΝ souligne négocier un accord-cadre pour nous 
Charles Gassot, moderniser ». « C'est oublier, 
Par ον τ rl accuse M. 


«imma- | nous avons su, dans des sec 

nue qui estiment que l’achat |zeurs de notre entreprise, en 

tous azimuts est préféra- | cier les effets sans que la 

nb me om θεω du service assuré par les NMPP ait 
nouveau et en Ὁ met Grande- | à en souffrir. » 

, note un producteurs | Α M. Miot, qui rappelait que « {a 
de la SPFP, Heineken fait réaliser Modernsaito des imprimeries 
ἘΚ ΟΝ ΜΨΦΡΝ ner PEN dopage est en Spor d'achève- 
a dernière 


coeur se plaint, ailleurs, « de pris dans « {a prise 
l'inflation des études dans les | uvre de l'ou 
et chez les annonceurs qui mod, ἊΣ 

LSSeRt δῦμνεδῖ ἃ rORger proposé 
projets de campagne dans les | ajoutet-il, j'avais proposé que 
tiroirs ». « Nous πὸ aisons pas {ou- ense be le last rs Ta tar ; 


la modernisa- 

ro gr tion des imprimeries. {—) Je sou- 

des annonceurs a empêché | haïre donc que nous sur- 

producteurs | monter ce conflit ensemble en 

et les réalisatenrs de spots de donner rpg nr phase es 
la pleine mesure de leur savoir-faire. éditeurs et les M on aom oder lp ce 


les Italiens ou les Allemands SOI aime qu'avec 1e publication 
de POuest raflent tous les prix. | ie de bonne conduite. 


D PUR 

κερὶ ΩΝ réserve © Thérèse aux « Dossiers de 
teurs ζω ὧν ; 

inésalable en cuantité etenqualité. | l'écran ». — Le juge des référés 8 


les 
ayant inspiré l'auteur » dès lors qua 
« l'œuvre n'est pas amputée πὶ aité- 


nommés pour un an, Œspo- 
sera en 1989 d'une dotation de 
100 mifons de francs pour « aider ἴα 
production originale de fictions, des- 
sins animés, documentaires destinés 


ἔραν δ, 8 à + nd Tu me — Rue 
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Dans le rôle d'un « autiste 
Savant », Dustin Hoffman 
est remarquable. 

Sa prestation ne peut 

que susciter ὦ 

une unanimité pâmée. ὦ 
Et le film ? 


IE apparait à l'écran. A la fois 
tendu et mou. Les 

coulantes, la démarche pré- 
cautionneuse et mécanique. Il 
apparaît à l'écran, le regard opa- 
de et aussitôt, au-dessus de sa 


E toutes Îles pathologies 
D mentales graves, 
l'autisme est sans 


aucun doute celle qui fascine ja 
plus. L'incommunicabilité totale 
dont souffrent les jaunes 
malades, qui apparaissent 
une soir 


fois à y a près d'un 
Hemi-siècle, cette maladie 


Deux écoles s'affrontent sou- 
vent de manière très vive à 
propas de cette affection. Les 
théories psychanalytiques ou 
psychologiques qui postulent 
‘aus les troubles observés sont [ἃ 
conséquence d'un problèmes 
relationnel, et une « approche 
scientifique » {développée sur- 
tout aux Etats-Unis et dans les 


- le professeur Dominique Sau- 


ARTS ET SPECTACLES 
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« Rain Man », un film de Barry Levinson 


Oscar ! oscar ! oscar ! 


prochainement 
loffrande méritée de la statuette 
sacrée. C'est vrai, dans le rôle 
d'un handicapé mental, Raïn 
Man (déformation de son prénom 
Raymond), il ne peut susciter 
qu'une unanimité pâmée, et n'a 
qu’à se pencher à peine pour 


film qui sert de support à sa pres- 
tation bouleversante, magistrale. 
est-il à la hauteur ? 


Les performances de l'« idiot savant » 


au sein du milieu 
comme chez les parents 
d'enfants malades (1). 


C'est dans ce contexte qu'est 
diffusé le film de Dustin Hoffman 
qui, contrairement à ce qui est 
généralement annoncé, n'est 
pas à proprement parler un film 

sur lautisme en général, mais 
κερὶ une Catégorie bien particu- 
lière et peu fréquente d'autistes 
ou de syndromes autistiques. 
« Rain Man met en scène ce que 
les psychiatres dénomment 
« autisme de haut niveau », ou 
encore « idiot savant », explique 


Pour 
1887, l'aidiot savants est un 
syndrome extrêmement rare, 6t 
qui concerne les personnes souf- 
frant de troubles mentaux, intek 
lectuels et relationnels très 
graves, capables néanmoins 


vent à 40) doués de capacité de 
mémorisation, visuelles ou numé- 
rique, hors du commun. Depuis 
un siècle les psychiatre sont fas- 


institution spécialisée. Il y vit plu- 
tôt tranquille ayant balisé son 
existence de rituels protecteurs et 
immuables. Raymond est un 
autiste surdoué, un « idiot 
savant ». Il parle, peu, a une auto- 
nomie très relative. Mais il pos- 
sède une mémoire phénoménale 
εἰ des dons Incrpisiéée Dour: le ceL 
cul mental 


Raymond a un frère, plus 
jeune, Charlie (le joli Tom 
Cruise). Si lui est un idiot, Char- 
Lie serait plutôt un crétin, arriviste 
οἵ agité. Mufle avec les dames, la 


Les deux frères «que tont 
sépare » vont se retrouver, parce 
que papa est mort, ne laissant 
qu'une vieille Buick au cadet, et 
sa fortune à un mystérieux l£ga- 
taire domicilié dans un asile psy- 
chiatrique... 

Dans l'intention vorace de récu- 
pérer son héritage, Charlie va 
«kidnapper >» Raymond, et tous 
deux vont prendre la route. La 
vieille Buick roulera de Cincinatti 
pales grd) mess 
Vegas, et véhiculera 
une parabole édifiante sur τ 
différence >, sur la primauté du 
« faible » apparent sur le « fort » 
affirmé, sur les bienfaits de ἴδ fra- 
ternité, qu'elle soit génétique ou 
ε élective. A La fin du voyage, pho- 


δ tograpbiés brillamment avec les 


cinés par les « idiots savants » et 


de secondes le jour de ia 
semaine d'une date remontant à 
plusieurs siècles). D'autres 
«idiots savants» ont l'oreille 


date de morceaux complexes 
pourraient accomplir des musi- 
ciens professionnels. 


stridences colorées d'un vidéo- 
clip, Raymond et Charlie se sépa- 
reront, maïs auront fait, on le 
devine, un sacré chemin l’un vers 
l'autre... 

Efficacité : le mot est lâché 
Rain Man est un film efficace, et 
Barry Levinson est un homme 
efficace, qui ne cesse de prouver 
son efficacité. Le scénariste de 
Mel Brooks, depuis qu'il est passé 
à la mise en scène en 1982, n’a-t-il 
pas déjà donné Je Με δι (avec 
Robert Redford) et le tonitruant 
Good Morning Vietnam l'année 
dernière ? Il ne faudrait d’ailleurs 
pas oublier, plus discret, provin- 
cial, et couronné évidemment 
d'un momdre succès, son intéres- 
sant Tin Men, sur le petit monde 
des «tôliers» de Baltimore, 
1987... Des scènes efficaces — et 
réussies — Rain Man en regorge = 
donc. Ainsi lorsque découvrant — 
tardivement — tout le parti qu'il 
peut tirer de la mémoire « anor- 
male» de Raymond, Charlie le 
pose devant une table de black 
jack où il fait merveille, attendris- 
Sant robot gagneur, semant la 
panique chez les croupiers. 


Ou bien lorsque dans un ascen- 
seur obligeamment bloqué, Ray- 
mond reçoit sa première leçon de 
baiser, de la bouche de la petite 
amie de son frère, et répond avec 
une percutante lucidité à la ques- 
tion : « Comment trouves-tu 
ça? », « Mouillé ». Raymond, 
Raymond. C'est-à-dire Dustin, 
Dustin. C'est avéré, qu'il soit 
«lauréat» ou travesti, vagabond 
boiteux ou commis voyageur, 
bagnard ou autiste, il est bien le 
plus magnifique acteur de compo- 
sition du moment. Le travail qu'il 
opère sur un rôle n’est d’ailleurs 
jamais invisible, et cependant 
incroyablement crédible. Une fois 
encore, embusqué en sentinelle 
derrière son personnage, Dustin 
Hoffman impose donc son impé- 
riale présence. 

Mais malgré tout, malgré lui, 
qui arracherait des larmes à une 
pierre et malgré Iles sourires angé- 
liques et carnassiers de Tom 
Cruise, Rain Man n’en demeure 
pas moins un road movie de plus, 
un beau piège à médailles assez 
lourdaud et moralisateur. 


DANIÈLE HEYMANN. 


Les modèles 
de Dustin Hoffman 


USTIN  HOFFMAN 
D trouve souvent son 
Bspiration dans la vie. 
Lenny Brucs a existé. Carl 
Bernstein, du Washington Post 
{les Hommes du président)" 
existe, Hoffman l'a rencontré. 
Pour d’autres il a observé son 
entourage ininédiat : le Ratso 
de Macadam Cow Boy ressem- 
ble au concierge de l'immeuble 
qu'i habitait à l'époque. Le Lau- 
réet est un démarquags de son 
frère Ronald, le commis voya- 
geur une transposition de son 
père et la Dorothy de Tootsie 
une variation Sur sa mère... 


Le choc initial de son Rain 
man, lui a été donné par une 
émission sur des autistes 


Debussy, qu'it n’s jamais 
entendu. Deux minutes plus 
tard, le jeune homme reproduit 
le thème à la perfection. 


« C'est à cause de lui que j'ai 
demande ἃ mon agent de trou- 
ver un sujet sur les attardés 


savants. Puis j'ai commencé à 
ms pencher sur l'autisme. » 
Outre Leslay Lemke, Dustin 
Hoffman aura trois modèles, 
dont Joe Sullivan, vingt-sept 
ans, employé dans une bhiblio- 


thèque publique. Et « Kim» (il 


souhaite rester anonyme}, 
champion des chiffres at des 
fistes. C'est fui qui a inspiré le 


cependant, 
« Pater » est le plus important : 
« Nous étions en rapport 
constant pendant le tournage. 
Tom Cruise at moi allions faire 
du bowling ensemble, et avec 
son frère qui est tout à fait nor- 


»toutes sortes de phases. 
» J'avoue qu'à le voir grandir de 
» façon. différente, j'en arri- 
2 vais à le détester. Puis, une 
> forme de rapport s'établit. » 


Η. Β. 
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Le Festival panañfricain du 
cinéma de Ouagadougou 
c'est, tous les deux ans, 

« Ja » rencontre qui permet 
de faire le point de la 
production du continent. Du 
25 février au 4 mars, le 
FESPACO a fêté son 

205 anniversaire, avec 
davantage de films, d'une 
qualité artistique et 
technique bien plus 
affirmée, mais le problème 
des débouchés reste entier. 


privilégiée 

occuper dans toute politique de 
développement ont été procla- 
mées haut et fort. Mais la ques- 


tion qui réa it i 
te, dans tous Les débats, 
est celle du é. 
En même, On ne peut 


envisager d’évolution sans la 
volonté et la participation des 
Etats. La Fédération panafricaine 
des cinéastes (FEPACT) réclame 
depuis des années une action com- 
mune en matière de distribution 
et de soutien à La production. Mal- 
gré tous ses efforts, elle n'a pas 
obtenu de _résultats concluants. 


l'identité de leurs cultures ou 
Furgence des problèmes de leurs 
sociétés, continuent à s'adresser 
en priorité ou même exclusive- 
ment au public africain, d’autres 
se tournent vers le reste du monde 
pour tenter de sortir de l'impasse 
économique, 
Une révélation : 
Flora Gomes 
Pour la première fois, le Grand 
Prix ἃ été attribué à un film 
anglophone, Heritage ἘΠῚ du 
Ghanéen Kwah Ansah, déjà lau- 
réat pour son premier long 
métrage en 1981. Le film raconte 
la transformation de Kwesi Atta 
Bosomefi en Quincy Arthur 
Bosomfield et son totale 
au modèle du colonisateur britan- 
nique — au point qu'il devient le 
premier District Commissionner 
indigène — puis sa redécouverte 
des valeurs de ses ancêtres. Un 
récit très bien mené, très bien 
filmé, mais d'une construction 
assez conventionnelle, « hoilywoo- 
dienne » en somme : progression 
événementielle de l'action avec 
retours en arrière. 
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Le 11° Festival de Ouagadougou 


Toutes les images de l'Afrique 


Bya Gomes et Tunu Engeuio Almada dans « Mortu Nega >» de Flora Gomes. 


La vraie révélation c’est Mortu 
Nega, de Flora Gomes, preraier 
long métrage de fiction jamais 
réalisé en Guinée-Bissau, qui a 
obtenu le Prix Oumarou-Ganda et 
le Prix de l'Agence de coopération 
culturelle et technique (ACCT). 
Pour in son mer qu'elle 
"Ἄ vu depuis des années, 
Diminga se joint à une colonne de 
civils qui monte au front livrer des 
armes aux combattants. Sur cette 
trame — les derniers sursauts de 
la guerre de libération et les pre- 
miers temps de l'indépendance — 
se greffent des scènes familières, 
intimes, où le réalisateur témoi- 


goe d'un ton très personnel, plein 
de fraîcheur et d'émotion. 


Une vision non héroïque de 
l'histoire qui montre la participa- 
tion naturelle des femmes à la 
lutte, la douleur des séparations et 
des deuils, les moments de plaisir 
aussi malgré tout, et l'atmosphère 


ἘΠ peu étrange en cette période . 


difficile du retour à La paix dans 
un pays dévasté et touché par ia 
sécheresse : « La fin d'une longue 

nuit et le début d'une autre 
chose. » Bya Gomes, rayonnante 
Diminga, a reçu une mention spé- 
ciale du jury pour son interpréta- 
tion. 


Autre temps fort et Prix du 
meilleur scénario, Zax Boko, le 
film du Burkinabeéë Gaston 


Kabore, sur la disparition d’un vil- 
lage, de dévoré par une 
grande ville en pleine expansion. 

Un paysan et sa famille sont sont 
chassés de leur terre par un riche 
citadin qui veut agrandir sa pro- 
priété et la doter d'une piscine. 
Un journaliste est témoin et 
décide de poser le problème € 
direct au cours d’un débat télé- 
visé. Son émission est interrom- 
pue, « pour une raison technique 
indépendante de notre volonté », 
dira la Voilà le sujet 
apparent, l'anecdote. Mais la 
force du film tient au regard sur 
la confrontation de deux mondes, 
au choc entre deux espaces — la 
ville et la campagne, — deux 
cultures. 

Gaston Kabore ne montre pas 
les effets du drame. On ne voit 
pas Tinga quitter sa concession. 
Ce n'est pas la peine. On sait que 
le paysan est battu d'avance, 
vaincu par la ville et sa violence. 
Ce qui est montré c'est — face à la 
«culture nouvelle», fondée sur 
les rapports hiérarchiques et le 
pouvoir de l'argent — la vision du 
monde des ruraux, leur mode de 
vie, la qualité des relations 
humaines, Peu de les mais un 
engagement vrai le moindre 
mot, le moindre geste, et le lien 
profond avec la nature. 

Yaaba, d'Idrissa Ouedraogo, 
l’autre enfant du pays, a reçu le 


Prix spécial du jury et le Prix du 
public. Le film raconte l'amitié 
d’un jeune garçon pour une vieille 
femme rejetée de tous parce 
qu'on l’accuse de sorcellerie. 
Encore le monde rural mais le 
propos est plus mince. Il se veut 
simple chronique villageoise, Une 
carte postale magnifiquement 
PNEUS UE Chaque plan est 

me réussite esthétique. Yaaba 
offre au spectateur l'image rl 
que d'une Afrique Ps. rh 
toute contingence matérielle, 


Un réalisateur 
et son public 


A l'opposé, dans Finzan, le 
Malien Cheick Oumar Sissoko, 
arrivé peu avant la fin du Festival, 
traite avec réalisme de la condi- 
tion féminine en milieu rural et 
des problèmes liés à la tradition. 
Tel qu'on l'a vu à Ouaga, Finzan 
réunit les éléments d'un beau film 
mais le parti pris didactique 
donne un côté un peu pesant au 
discours, comme si le réalisateur 


ne faisait pas confiance à ses 
i Cer- 


images, pourtant 

tains festivaliers ont reproché à 
l’auteur de montrer un travail à 
peine terminé et non 

mais Sissoko tenait absolument à 
cette rencontre avec le public oua- 
galais. ΠῚ avait besoin de vérifier 


que son propos était bien reçu. 


version « » destinée à un 
public occi 
La distance entre Yaaba et Fin- 


ition, ce a cependant 
τοι le Prix de l’Institut des 
peuples noirs); Tabataba du 
Malgache Raymond 
Rajaonarivelo (ἰ6 Monde du 
28 février) ; ; Maitatsine du 
Ni Sule Umar. 


(Cameroun) aborde le problème 
de l'eau dans Bikütsi Water 


enfant, Kitia Touré 

(Côte-d'Ivoire) fait des proposi- 

tions pour prévenir les accidents 

domestiques, responsables de 

nombreuses morts d'enfants en 
urbain. 


(Idrissa Ouedraogo avec Yacba) 
ou la détente (Sijiri Bakaba : /es 
Guérisseurs ; Ngangura Mmeze εἴ 
Benoît Lamy : La vie est belle). 1 

faut enfin citer Henri Duparc, 


commerciale sur La polygamie, 
Bal Poussière, qui vient de rem- 
porter le Prix du Festival du film 


d'humour de Chamrousse 
(le Monde daté 12-13 mars). 
Bien sûr une telle classification 


rare 
val qui, une fois tous les deux ans, 
offre au public une accasion 

que de recevoir toutes ces images, 
et aux cinéastes La possibilité de 
confronter leurs œuvres. . 

On enr d'autant pes les 
carences ce 
ile ACC. A τ" αρκόνἔει de 
Filippe cames gr secrétaire 

de la 

Re il κα 

février 1987, a été remplacée. Un 
Comité national pour lorganisa- 
tion du FESPACO 5 D s'est constitué 
en octobre dernier. Cela n'a nalie- 


refoulés à chaque séance ainsi que 
quelques membres du jury. Pour 
ces derniers, il a fallu réquisition- 
ner la salle du marché du film. 
C'était la seule qui programmait 


commençait 

course effrénée et souvent vouée à 
l'échec pour voir les trois films de 
la soirée. L'une des salles a fonc- 
tionné pendant toute là durée du 
festival avec un projecteur perpé- 
tuellement en panne (une projec- 
tion de Cas de Thiaroye a duré 
quatre heures !}. 

Dans ces. conditions comment 
voir et apprécier les films ἢ Une 
partie des festivaliers y a renoncé 
et s'est mise en: vacances, provo- 
quant le désespoir ou la colère de 
certains réalisateurs, désolés 
qu'on en arrive à dans ce pays 
qui, depuis vingt ans, s'efforce de 
promouvoir le travail des 
cinéastes. Leur fédération a rap- 
pelé que sans eux le FESPACO 
r'existerait pes. 
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7 ajoutant les Malevitch 
es musées soviétiques 
Malevitch du Stedelÿk 


Museum d' Amsterdam, on. 
peut fre une grande ‘ 
exposition, mieux, la 
rétrospective la plus 
complète j, jamais organisée 
de l'œuvre du peintre du 
Carré noir sur fond blanc. 


NET uoi peintures, plus 


des des objets, de des docu- 
Jamais On n’a vu l'œuvre 
de M Maleviteh peint 


œuvres ont été tant bien que mal 
conservées dans des réserves et 
ere σεν 
sans est té au 
grand jar, εν Musée russe de 

à la galerie Tretia- 
kov de Mosccn (1), les deux insti- 
tutions qui se le partagent. 
L'exposition est avec le 


ques, dont le discours sur la 
nn s’il nest pas —. fait 
au a beaucoup 

leur côté, diplomates, les Néerlan- 
dais s'y sont faits discrets. 


L'œuvre 
entier révélé | 
parte collections se sr ges 
en effet le début de l’œuvre et 1 
fin, mais aussi beaucoup de 


ne manque rien. C'est tout le par- 


derniers portraits de 1933-1934 
(né à Kiev en 1878, le peintre est 
mort en 1935 ἃ Leningrad), que 

l'on peut suivre enfin. . 

C'est l’œuvre entier, dont on ne 
connaissait à ἴα rigueur pie le 
radicalisme avant-gardiste des 
armées 1915-1920, qui se révèle 
dans tous ses états, dans toutes ses 
dimensions, en renvoyant au pein- 
tre, au novateur, ἃ l'inventeur 
d’une nouvelle abstraction, au 
théoricien, au fonctionnaire, à 


πεσε οἱ τῆ πᾶν, Calle dl pOur 
tité de questions. On la savait pro- 
blématique, mais peut-être pas à 
ce point. Problème des sources en 
amont du suprématisme, pro- 
bième du contexte sociopolitique 
en aval. Problème de datation de 
certains tableaux supposés de la 
de Ἀν ὉΠ ἮΒ ϑδ: ΒΕΑῸ ΠΕ. 
tre tant ils sont analogues à cer- 
tains de ceux des débuts, comme 
si cr ph or s'était ingénié à 
brouiller les pistes pour montrer 
qu'il était toujours le même à tra- 
vers ses différents costumes. 
L'exposition d’Amsterdem est 
remarquablement faite, il faut le 
souligner, tont reconnaïissant 


Tribulations 
d'une 
collection 


mer grand patron du 
Colu-ci 8 réussi, en 1956, à 


d'Union soviétique en 1927, 


laissant sur place, espérant 


väles. L'architecte Hugo Haring, 
tion berlinoise, en eut la charge, 


«PEL ra 


fort du Stedelijk. Et cette fois il" peu ce 


acheter on Allemagne les œuvres 
que 6 peintre avait sorties 


urfe exposition à Varsovie 
ΡΟΝ ΟΝ ΚΟ D δες reparti en lo 


qu'elles iraient dans d'autres 
un des organisateurs de l'exposi- 


Malevitch au Stedelijk Museum d'Amsterdam 
Aur- delà du Carré noir ἍΝ 


a Pole de Loi ee 


du lit de mort de l'artiste, entre 
son autoportrait de 1934 et le por- 
trait de sa femme, en donateurs 
de la Renaissance. Deux œuvres 
qui, comme bien d’autres des der- 
nières années, ont de quoi nous 
plonger dans un abîme de per- 
plexité. 

De Malevitch, en Europe, on ne 
connaît à οὐ ρκῳ près bien que la 
Se de (et un 

le précède, un peu ce 
qui lé suit), qui a fait l'objet de 
bre d'études et pe LE 


serrées de slavisants 


ayant beaucoup travaillé sur les 


Cas 


et c'est chez lui que W. Sand- 
berg les a 

Mais entre-temps la collection 
avait crus et quelque peu 
diminué. Elle avait été mise en 


exposition 

« Cubisme et δὲ abstrait », Il 
avait négocié le passage d'un 
choix d'œuvres aux Etats-Unis, 
- ét en avait profité pour en ache- 
ter quelques-unes pour le 


contingence terrestre. Elle s’y 
bien évidemment, mais on 


εἶ té di ΤΙ LL 

ration on de réincarnation 
let dans l’espace des 
tableaux, dont on peut interroger 
la matière ot la tumnière à l'infini, 


COUP 
elles été dites naguère à leur 
propos. Simplement parce qu'on 


leurs jamais tout à fait régulières, 

cela ne se voit pas non plus forcé- 

ment à la reproduction. La croix, 

le cercle et le carré noir, la trinité 

des signes venue de Leningrad et 

de Moscou, en sont un exemple 
<culiè Σ 


intéressant, Car, 
avec les baguettes de bois des 
cadres qui ont joué, ce ne sont 
plus seulement les figures qui 
jouent avec le fond, mais aussi les 
tableaux avec le mur. 


« Un philosophe 
rêveur » 


Cette histoire de texture et de 
déstabilisation des formes ἃ com- 
mencé très tôt à travers les étapes 
rapides de discussion et d’assimi- 
lation des ser me picturaux nou- 
veaux depuis l'impressionnisme, 
ea rt el re polos 
biais des collections de Tchtou- 
chine et Morozov, simu}- 
tanément, après avoir placé 
d'emblée son projet pictural hors 
du champ naturaliste. Un de ses 
premiers tableaux connus, /z 
Fleuriste (1903), nous le signale : 
la robe est déjà un grand aplat de 
rouge, alors que le reste est traité 
en touches impressionnistes ; 
quant au visage, nettement par- 
tagé en deux, il est bien plus que 

ombre portée du chapeau sur les 
joues. La Imminosité des paysages 


roses et les bleus, contribue à 


. créer un climat étrangement 


que 

I n'était pas question de les lais- 

ser retoumer dans l'Allemagne 

here où elles risquaient 
être détruites. 


Eve per tes autorités 
nazies, Alexander Dorner, le 
conservateur du Muséa de Hano- 
vre, ne savait plus que faire de 
Fensemble très qui 
lui restait. Il la rendit à Hugo 
Haring, qui se réfugia dans sa 
ville natale de Biberach, en 
1943, avec son précieux dépôt. 
C'est celuic-i qui fut achete en 
1956 par le Stédelik Museum. 
G.B. 


irréeL Un peu plus tard (1906- 
1907), un petit tableau traité à la 
manière divisionniste produit un 
cffet d presque autant 
que la Fillerte courant sur un bal- 
con de Balla. En 1908, trois baïr- 
gneuses aux couleurs de Cézame 
sont trois Grâces maniéristes dans 
des corps ectoplasmiques. En 
1910, les deux sœurs qui s’emboi- 
tent le pas sont jumelles. Si tout 
Malevitch n'est pas déjà là, on est 
saisi de voir un à un 56 mettre en 
place les signes et les thèmes de 
son œuvre à venir. 

L'étape du néo-primitivisme, 
où expressionnisme et fauvisme se 

rejoignent pour scander le mouve- 
ment des figures de paysans — le 


est en 1911. L'année suivante, 
Malevitch s'y prendra autrement, 
en contenant les formes dans des 
cylindres aux couleurs métalli- 
ques qui font penser à Léger, mais 

i semble établi qu'il ne connais- 
sait pas ce dernier et que Ce tra- 
vail de la couleur sur Les volumes 
découle directement de Cézanne. 
Après quoi, c'est le cubisme syn- 
thétique qui passe à La casserole : 
une vache réalistement dessinée 
s'inscrit sur un violon, lui-même 
inscrit sur un carré blanc. Quant 
au portrait de l'ami Kliun, c'est 
un heaume de fer découpé à la 
scie qui révèle autour de l'œil des 


lettre. Avec l'Anglais à Moscou 
les objets volent dans l'espace, 
mais dans {4 Dame à la colonne 
d'affiches, ce sont deux plans, un 
rose et un beige, qui y sont sus- 
pendus et font surface. 

Tout est dans tout et mverse- 


dans les images, les images 
D ir see Le 
surface dans le fond, le 
dans 1 l'unité dans la 
multiplicité En 1915, le Carré 
sur fond blanc porte aussi 

le titre de Peinture réaliste d'une 
paysanne en deux dimensions. 

À faudra s’en souvenir dans les 
derniers 


tion de 1917, qui donnent des 
objets et des modèles d'architec- 
tures — Îles Architectones, emboï- 
tements compliqués de cubes qui 
font penser à des stations spatiales 
ou à des cathédrales. Malevitch, 
dont l'œuvre se déroule sous le 
sceau de ia voyance d'un monde 
caché révélé, dont le supréma- 
tisme relève d’une quête de spiri- 
tualité ou d'un projet philosophi- 
que mg d’un projet 


émettre 

des idées, que de fabriquer. Ce 
qui ne pouvait pes ne pas nuire à 
sa carrière de révolutionnaire tra- 
vaillant à l'édification d’un monde 
nouveau, dans un contexte où 
commençaient à dominer les 


Tant que l'enseignement vou- 
dra bien de ce « philosophe 


. rêveur», ἢ 


pourra théoriser sur 
les couleurs et sur les formes — ce 
que l’on faisait aussi au Bauhaus 


UNE FAMILLE UNIQUE, DROLE, EMOUVANTE... 


FAMILLE D’ARTISTES 


Une comédie avec chansons de Kado KOSTZER et Alfredo ARIAS 
au rythme de la musique argentine d’Astor PAZZOLLA 


Mise en scène Alfredo ARIAS 


et en Hollande autour du Stijl, — 
travailler à lélaboration d'une 
science de l'art et à la mise en 
perspective de son histoire. L’his- 
toire de l’art ou sa propre his- 
toire ? ἢ faut consulter les plan- 
ches qu'il avait pour 
son exposition de 1927 à Berlin. 
Elles sont significatives de ses 
grands pose d’intérêt, de 
Cézanne aux icônes. On y voit par 
exemple comment il situe le 
cubisme : c'est une exposition 
d'objets et un violon; le futu- 
nisme : c'est une ville en construc- 
tion et des engins de guerre: le 

suprématisme : une vue aérienne 
sur des champs. 


Un suprématisme 

teinté d'aliénation 
Et Mäalevitch, qu'on n'écoutait 
plus tellement, de réinvestir dans 
la peinture, de la ramener sur 
terre, en choisissant les champs, 
se souvenant probablement de 
ceux de son enfance à la campa- 
gne, son père travaillant dans une 
entreprise sucrière. De 1927 à 
1933, il reprend le thème des pay- 
sans qu'il traitait au début des 
années 10. Après, il ne donnera 
pius que des portraits, les uns ten- 
dant vers un style réaliste, les 
autres vers un style renaissant, 
pratiquant dans les deux cas 

'élémen 


Que penser de ces dernières 
années, qu'on ne peut absolument 
pas gommer, que l’on serait tenté 
de rejeter parce qu’on manque de 
cree gli GE S'il re 
bien d’un retour à des 
passés et à la figuration, Las 
parler de retour en de 
démission, de dégradation ? 
S'agit-il d'un fléchissement 
devant les mots d'ordre et les 
avancées du réalisme jusqu'à ce 
que celui-ci devienne une obliga- 
tion, après 1932 ? Ou d'une forte 


| © THEATRE DE LA COMMUNE 
rie fdouerd Fa TECTRES 93300 AL BER\ LENS 
Location 483467 67 et FNAC 


τε 


EXPOSITIONS : 


résistance à cette obligation, qui . 
fournit au peintre l’occasion de . 


nouvelles réflexions et de nou- 
velles expériences suprématistes à 


travers les figures prenant plus ou : 
moins Corps, ayant plus ou moins - 


de consistance, plus on moins de 
71 n’y a pas un tableau 
d’après 1927 qui ne nous saisisse 


par sa dose de mystère, de l'image 


des paysans, ressemblant très fort 


aux acteurs costumés de {a Vic- ὦ 
toire sur le soleil et assimilables à ὁ 


des figures de jeux de cartes, à 
l'autoportrait en costume de la 
Renaissance. S'il s’agit bien d'un 


maisons qui sont des carrés 
(image de la femme), ce 
tisme-là- 


-. 


d'aliénation : depuis les bras : 


coupés jusqu'aux visages, des 
pés en deux, 


Si tous ces ces de figures 
«monumentées» sur fond de 
bandes de couleurs saturées don- 
nent beaucoup à penser à 
Ë Malevi 


muselés, - 


tch, à sa solitude, 


à son désir de s'inscrire dans l’his- 


dérer la tenue de [8 peinture. A ce : 
les Hollandais ont bien : 


—avec lesquelles elles entrent en : 
connivence, c'est À n'en pas dou-. 


ter. 
GENEVIÈVE BREERETTE. 


(1) Le Monde du 10 janvier 1989. 


* Kazimir Maleritch (1878-1935). : 


Stedelijk Museum, Amsterdam. : 
Jusqu'au 29 neni " 


FHEATRE per BASTILLE 


A; 


21 février-18 mars 
Alice 
de Nathalie Schmidt : 4 
très librement inspiré de . 


. . , 
M Om NU AUS Me M τὸ asc € 


. 
-- 
Lan —s re 


a" msi: Météithhe 


"πα δα... ."5...᾿ 
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DES FRANÇAISES 


Claire LACOMBE 
Berty ALBRECHT 


de Michèle FABIEN 
sur une idée originale 
de Laurence FEVRIER 


MISE EN SCENE 
LAURENCE FEVRIER 
Jusqu'au 29 Mars 1989 
C.A.C. LES GEMEAUX 


49, av. G.-Clemenceau 
92336 SCEAUX 
46 61 36 67 


T HE A TR 
DE TRE DRAMATIQU 
CENTRE DRAMATI 
NATION Σ L 
DIRECTION 
BERNARD SOBEL 
TELEPHONE 47 93 26 30 


LSVRE EDITE AUX ELniONS FCO 


EXPOSITIONS 


PP PP 


Centre Georges Pompidou 


DE MATISSE A À 
étages. 3 


τὸ og μονς Ce. Entrées libre. 
TINGUELY. 1954 - 1987. 
Grande galerie - δ᾽ étage. Entrée : 30E. 


1, rue de Bellechasse (4049-48-14), Mer. 
JL, SURL, mer. de 10 ἃ à 184, jeu, de 
10 & à 21 h #5. ἄμε de 9 Νὰ 18 à Fermé 
de ἐπιηκῖς, 
L'APRÈS-MTIH D'UN FAUNE : 
DEBUSSY, NUINSEY. 
Entrée : 23F (billet 
d'accès au musée). Jusqu'au 22 maï, 
LA DANSE DE CARPEAUX. 
Entrée : 23F (billet 


DESSINS DE 
23F (billet d'accés an md). Jusqu'au 


21 mai 
PAUL-EMILE MIOT : VOYAGE 
A TAHITI ET AUX ILES MARQUISES. 


D'après le rosfon de WAP GREENE Technicolor® Cinémascopes 


EVRY - GAUMONT QUEST BAULOGNE - 


UNE ICONE RÉPUBLICAINE, ROU- 
GET DE LISLE CHANTE LA MAR- 
SEILLAISE, Tublenu de Pis, 1849 - 

dossier. Entrée : 23F (billet 
d'accès au musée). Jusqu'au 7 mai 
Musée d'Art moderne 


de la Ville de Paris 


de New York (47-23-61-27). ΤΠ 
A de 10130 à 17 K 30 ur μερκὰ 


A VE GS RUE 
DE KRAGULY. Mus£e des Enfants. 
Entrée : 15 E. Jusqu'au 30 svril. 


MOI LES À PORTRAITS 
DE JACQUES-HENRI LARTIGUE. 
(43-56-37-11). TL. sf mar, et mer. do 12h 
ἃ 19 k. Entrée : 12 Ὁ. Jasqu'au LS mai 


ET 

{42-29 

54-10). ΤΙΣ εἰς de CES Noc- 

turne Mer. à 22 b. Entrée : 32F. Da 
19 mars au 26 


SALON DE MAL ΤΙ} de ΤΊ 192. 
Eatrée : 20 F. Jusqu'au 30 mar: 


Cité des sciences 

et de l'industrie 

=, y Coreain-Cariou (46-42-1 DL 
ar, jeu. ver. de 10 ἃ à 18h, mer. 


IRL TT À ra. μίπι αι jours fois de 
12h à 20 ἢ. Ferré lun. 


Tokyo, 13, av. du Président-Wilson (47-23 


TRICYÈLE ASMIERES + PATHE BELLE EPINÉ THIAIS - CYRANO VERSAILLES - C2L 51. GERMAIN 
GAP A AE IE γαῖ 

, - LES PANTIN - LES SARCELLES . BUXY 

ARCEL CORBER - 4 DELTA LA VARENKNE - CONTI L'SLE ADAM | pe SEVRAN - 4 PERRAY STE-GENEVIÈVE. 


Er 
ὮΝ 

Ἷ 

ξξ 


IE 
Ἰ 
᾿ 
Ë 


34, bd de Vaugirard (43-20-15-30). T.Li sf 

PP: 10 F. Jusqu'au 

25 mars. 

DANTAN JEUNE, CARICATU- 
PORTRAITS 


= 

Β, 

Ἷ Ε 
se 


Archives 
bôtel de Rohan, er Ἐττῳ 
ee de LES δ. 
Entrée: 12 F (dieu. 8 F). Jusqu'au 30 avril, 
LXŒIL DE LA LETTRE. Les rapperts 
de ἴὰ lettre et de ἢ Palais de 
3, Président-Wilson (47-23 
3). ἘΝ αἴ mar. de 98:45 à 178. 
e : 25F (comprenant l'eusemble des 
"su 27 mars. 
L'ORDRE DE MALTE ET LA 
Musée national de La Mgon 
d'Honneur οἱ des ordres de cheralerie, 
de rue de Bellechasss (45-55- 
PL ΤΙ τὰς ται de με κὰ 178. Entrée : 


_. rec Saint- 
Antoine (42- Las féclés 
κατ χὰ , Jrsqu'an 
16 avril 


UARANTE ANS D'ÉDITION 
ÇCAISE. H Massin. 


EE ur 


GALLO- 
Musée du Luxembourg 
19, rue 


de Vaugirard . 1 
γα ET 
Entrée : 25 F, sam. : 16 FE. Jusqu'au 

UN VILLAGE AU TEMPS DE 
Se € nn en 
Mabatme-Gandki (40-67-9000). ΤΙ], 
sf mar. de 10h à 17h 15. Entrée : 14F, 


don. :9 F. Jusqu'au 30 avril, 
VISIONS DU SPORT. Cent τοῦ de 


de sports, sportifs et 
Palais de Tokyo, 13, =. da 

Wilsoa Ve ΤΙ. sf 
παν 5 RAS À 17 D Entré 25F cé 
Jusqu'au 17 avril ἢ 


Centres culturels 


Cr (1888 18 δὴ qu Gearrit 
Institut ἐγ έταντα de Lille (47. 
05-8559). ΤΙΣ sf ins. de 13h à 19h Du 
15 mars an 15 mai 


HENRI CARTIER-BRESSON, Des- 
ais, 1966-1989. Ecole nationsk supé- 
rioure des bexux-arts, chapcllc des Petits- 
Augustins - 14, res Bonaparte 

mar. ei jours fériés 


(ETSOSD. τὰς τ mur à à 


CENT-CINQUANTENAIRE D'UN 
GRAND CO 
sieur aux champs et à In ville. 
np a em τὸς 
33-83-50). Lo π ol 7 ΤΟΙ͂Ν ὃν 
ne ἃ 17h40, Entréc : PF, Jusqu'au 

4 mai. 

An CHASSSAC. 


Mons Bismarck, 34, av dors 
23-38-88). TL]. ὦ din de 10h à 19h 
LS mars au 6 mai. 


L'ECYPTE DES Ε 
Institut du monde arabe, salle d'actualité, 
23, quai Saint-Bernerd (40-51-38-38). T-Lj. 
af lun, de 13 h à 20 Entré Hbre, Jusqu'au 

a 


FEDERICO FELLINI, TONINO 
ἐπα. [μοὶ pe ΟΝ Per at 
de Galliffet, 50, rue de Varenue (42-22. 
1278). TL, εἰ dns de 10h à 13h et de 
15h IS h 30, sam. de 10h à 13k. 

CE pre 1 


LES FEMMES, L’AVIATION 
L'ESPACE. Carré des Arts, pare fol de 


avril 

19 ET SON Institut Déer- 

ἘΠῚ. εἴ lun do 13h à 198. Jusqu'au 
DE 

DE M. K. Fresques Ms cmines, pe 

πὸ ον ΡΝ cbdeis, de 


Jusqu'au 25 mars 


av. des Champs-Elysées (42-25- 
- TLj. de 13 & à 19 ἢ, dinz de 15h à 
19 k. Jusqu'au 19 avril. 

ΑΝΝΑ SJODAHL : L’'EMPFIRE DU 


MILIEU. 
bôtel de rire. Le) rue 
Payenne (42-71-82-20). T.Li. sf Jun, de 
PIE SO Ce En D 
LE TESSIN ET SES PHOTOGRA- 
PHES. De 1855 ἃ nos jours. Centre 
re! suisse, salle J.4J. Rousseau, 38, 
᾿(42.11.38.38). ἐς τὴν 


sf lon. οἱ mar. de 13h ἃ 198. Jusqu'am 
2svril 


Galeries 


A ESSIN - 1989 «. 
Gakeris Adrien Mscght, 42-46, rue du Bac 
(45-48-45-15). Jusqu'au 31 mars. 


MARTIN BARRE. Galerie Laage- 
Salomon, 57, Col jy gg (42-78-11-71). 


Du 18 mers au 2 avril 


gruen, 70, ru de l'Université (42-22- 
02-12). Jusqu'au 8 avril. 


HAIBIA. Galerie l'Œil-de-bœuf, 
58, rue Quincampaix (42-78-36-66). 
Jusqu'as 31 mars. 

Gakrie Kricf, το Mazarine (43-29. 
32-37). Du 16 mars an 3 avril, 


LYNNE COHEN, 

Samia Sacume, impasse 
Bourdonnais (42-36-44-56). Jusqu'au 
31 mers. 

16 pris des Vosges (45-04-58-22 
Jusqu'au 27 avril ᾿ 
DERRIÈRE LE nr Lomme 1947-1981. 
Galerie Maeght Editeur, 36, av. Matignon 
(45-62-28-18). Jusqu'au un, 


MICHEL DUPORT. Gakrie Jacob, 
ed Jacob (46-33-90-66). Toquac 


ROBERT FILLIOU, GEORGE 
ἘΦΕΓΉΤ, Galeri 
ὩΣ rue a or (42-77-38-87). 


Berrus, 30-32, "ἈΞ τα SE DU 
Jusqu'au 15 avr, 
Femmes d'lts- 


Mo, 1947. D τοί τ Κα τ το 
5, rue Bonaparte (43-2 13). Du 


18 mers an 13 mai. 


HEURTAUX. Œuvres 1933 - 1982 
Galcrie Denise René, 1960 bd Saint- 
Germain (42-22-77-57}. Susqu'an 31 mers. 

PHILIP Eee Galerie Agathe 
Gaillard, 3, rue du Pont-Lonis-Philippe 
(42-77-38-24). Jusqu'au 18 mars. 

gr sang νων 


A MAGNELLL Gakrie 
La Huno, 14, τὰς de l'Abbaye (43-25 
54-06). Jusqu'au 31 mars. 


HUNDERTWASSER, Galerie Artca- 
rial, 9, av. Matignon (42-99-16-16). 
Jusqu'au 1e avril 

ALAIN JA: 


4 bb, τοῦ des Ÿ mm) pr 86-34 
ΤΟ). 01) Sen 29 εντῖς C 


FRANZ ELINE, MARK ALSTER. 
LIND, JAMES WILLIAM 
MACKENDREE. Joss Mitchell et 
estampes de Willem de 
Warbsl. Art of this Century, 3, rue Vis 
conti (46-33-57-70). Jusqu'au Ie avril, 


1314, ἄπ nn ΟΣ 
rue 


ONORY. & Pelntares. Galerie Lclong, 
13, . Le Téhéran (45-63-13-19). 


= sp MOSNER, Galerie Lara 
γεν, 17, re de Bin ((5 δ 250). Da Du 
16 mass au 29 avril 


Galerie D - J 
Ὁ, τῆς Beaubourg (42-72- 
110. D Du 18 στε δα 22 avril. ὍΝ 
Montenay, 31. rue Mazarine (43-54. 
85-30). Du 16 mars au 19 avril. 
Regards, 11 pr + (42- 
71-19-61). Jusqu'au 30 mars. 


CARLO PERUGINL Galerie Bernard 
Jordan, 52-54, ruc du Temple (42-72- 
39-84). Jusqu'au 29 avril 

PICASSO, PEINTURES ET DES- 
SINS 1932 - Galerie τ 1 
47, ruc de Monceau (45-63-28-85). 
Jusqu'au 


lnine Hussenot, 

(48-87-60-81). Jusqu'au 21 mars. 
STAHLY. Galerie Darthea 

Speyer, 6, τὸς (43-54- 

78-41). Jusqu'au 15 avril 


STEINBACIL Galerie 
Lambert, 108, rue Vicille-du-Temple (42- 
71-09-33). Jusqu'au 11 avril. 
MICHEL TAPIÉ ET L'INFORMEL. 
Galerie 16, 16, πιὸ 
(43-20-98-94). Jusqu'en 15 avril. 
GÉRARD 


THUPINIER, Galerie Stad- 
ker, 51, rus de Seine (43-26-91-10). Du 
16 mars an 22 avril. 


VAPPEREAU. Galerie 

Camdiae, 15 et 17, rue Keller (43- 
os): Jusqu'au 15 avril 

VAN VELDE. Gakrio Louis 

Cat, 10, αν. 1. de Memine (45-62-5707). 


DC YRMOUTE. Galerie de 
Paris, 6, πα Pont-de-Lodi (43-25- 
4763). rdc my 


rue de la Belis- 
Feuille (4684-77-95). ΤΙ]. és 9 h à 21h, 
dier. de 10 ἢ à 12 Β. Jusqu'au 30 avril 


PONTOISE. Adelph Flaischaomn. 
- εἴ TS 4, rue Lemercier 
de 10h à 12h et de 14h à 18 D απ 
30 avril. Ν . Parvine 

Arden Quin. Peis- 
tares. are Tavet-Delacour, 4, rue 
À δ ΤΙ. sf mar. οἱ 
jrs ie de 1O à 2 TENTE 

δι 21 πιεῖ Les & 

Diderot et d'Alembert voes 
par. Roland Borthes, 1789 - 1989. Musée 
Tavct-Delacour, 4, rue Lemercier (30-38- 
02-40). T Li ef mar εἰ jours fériés de 10h à 
12h et de 14h à (811 Jusqu'au 31 décent 
bre, Pontoise du XVII siècle à ls fin du 
XD πεῖς, (25 partie), Musée Plasarro de 
org Ἀ Με ον du Château (30-.38- 
MARAIS huge pannes Jours férié de 

SAINT-GERMAIN-EN-LAYE. Le 
Premier Or de l'humanité en Bulgarie. 
(V° mitiémaire avant Jésus-Christ). Muséc 

. Τὰ, sf ur. 
9h45 ἃ 152} μὲ de ES à 17h15 


THÉATRE 
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Τὸ ἘΝ sont par jomées Le mercredt 


RE LSMONE-HERRIAU (42. 


1658). Le Ritournelle : 20 h 45, sum. 
17h 
en 21, dns. 15h 30. Rel dim, 


ln, mer, 20h30. Dr 
sum: 20 h 30, dire 17e POPUES © ven, 


20h Re ee 43,22). Len Déchirés : 


ARTISTIC-ATHÉVAINS (48-06-3602) 
D Made in Britain : ᾿ 
Rel. di μα riaie : 20 30, dim, 16h 


᾿ ὦ ἢ 
δας de lon : 20 à 30 Mon) pe 


Enfants Sols ju. mr, 20 à 30 Le 
(46-06-4924). Houri IV : 21 ἢ, 


ATELIER 
mn. 15 b 30. Re, die. soir, lun. 


AU COUVENT DES CORDELIERS (43- 
1h, 


. Une A 
a ee τ 
RATACLAN €47-00-30-12). & Match 

d'improvisation : Inn 21 Ἐν 


BERRY (43-57-51-55). 
Le ( 31-59. © Le Gofter de 


got où la Poïssarde parveaus les Iendis de 
ka Révolution : bin. 20 h 30 et 14 h 30. 


CARTOUCHERIE THÉATRE DE 
L'AQUARIUM (43-7499-61). Tandis 


qe Out ch :20 à 30, ἄτα, 165. Καὶ. 


lan. 

CARTOUCHERIE THÉATRE DU S0- 
LEIE (43-74-24-08). Le Lavoir : 
20 h 30, den. 15 h 30. dim. soir, fan. 

CARTOUCHERIE THÉAIRE DE LA 
TEMPÊTE a ab) το Petit 

des soumissions : 20 h 30, dim. 
16 8. dim. soir, kan. 

CAVEAU DE LA (0-78 
ARS AUS CS men no qu (TE 
21 b, din 15 h 30. Rel. dire, soir, lun. 

CENTRE CULTUREL SUISSE (42-71- 

35.385). Ὁ Une main : ven., sam. 20 ἃ 30. 


CINQ DIAMANTS (45-80-51-31). D- 
é écnie nt. 


Nons passerons tous 
tion : ven. sam, mar. 20h30, due. 
E7 à 30 Rel. dim. soir, tas. ᾿ 


COMÉIXE CAUMARTIN  (47-42- 
43.41}. Ὁ Brassers, Brel : 20 h 30, dim, 


15 h 30. Rel. dim. 5011, mer, 

COMÉDIE DE PARIS (42-81-00-11). La 
Preosère Tête : 21h, sam. 19h, dim. 
15 b. Rel dom. soir, he. 

COMÉDIE DES CHAMPS-ELYSÉES 
(47-23-3721). Une femme sans histoire : 
21 b, sau. 18h, dim. 15h 30. Rel dim. 
soir., 


ITALIENNE (43-21-2722). 
Les Délices du baiser : 20 ἢ 30. Rel. dim. 


DANS LES SALLES GAUMONT 


\ 


NES 


Er 
# ν᾿ 
TR 


36-15 


GYMNASE  MARIE-HELL 
79-79). L'Ex-femme de ma vis : 20 ἢ 30. 
Rel. die. 


GAUMONT-RAMA AMBASSADE ὁ PUBLICS ÉLYSÉES 
GAUMONT OPÉRA e GAUMONT LES HALLES ὁ GALIMONT-RAMA PARMASSE 
PUBLICS SAINT GERMAIN ὁ LA PAGODE © GAUMONT-RAMA ALÉSIA 
GAUMONT CONVENTION © GAUMONT OUEST BOULOGNE ὁ GAUMONT ÉVRY 
ET EN PROVINCE 
GAUMONT : ANGERS ὁ BORDEAUX ὁ CHEN © DLION ὁ GRENOBLE 
LILLÉ ὁ METZ © MULHOUSE © MONTPELLIER © NANCY © NANTES 
NIKE © REIMS © RENNES © ROUEN © SANT-ÉTIENNE e TOULON ὁ TQULQUSE 
SON DOLBY STÉRÉO (SR) 


le minitel du anéma: tout sur les salles et les horaires 


AUTO. 
(DID ns Discours Ore- 
ant Dont 2 Pate age edf 538 


CONFLUENCES (42:46 58. 67). ὃ Pa- 
πὶ ἐπα 21} δεν ven, an, de 
DÉJAZET-TLP, (45550871). Ὁ Ve 
Festival de caféth£âtre des grandes 
. Écoles : lon. 20 h 30. | 
ΑΕ TR “ἢ το δὰ 
ταὶ νοι τέ ἕως + 
EDGAR (43208511), Les Babes 
Cadres : 20 h 15. Rel dim. Nous on fait 
où on nous dit de faire : 22 à. Rel dim. 
42.51.49) ὯΝ 5 à ln ap 
ï mois = 
20h 30, sm. 162, dim. 15h, Rel dim. 


ELDORADO (43-68-32-26). Ὁ Rêve de 
Vice: 12 200 joe mn ΑΝ 14h30, 
. Sans. 20 ἢ 30. 


ESPACE ACTEUR per à An- 
delà du jardin : 20 h 30, dim. 16h. ReL 
ται, soir, ἵπα. 


FONTAINE (48-747 a ζω- 
mille! : 21b, sac ὩΣ SE 
Rel. die. soir, ban. 

(432» 


16-1 Frédéric ἃ le Maïhcur 

= 

φρο γηβιη τ σι 158. 
ReL dim. soir, tn. 

GALERIE SSTHE ENGLISH THEA- 
TRE OF PARIS (43-26-63-51). The Di- 
mieg Room : 20 h 30. Rel. dim, lon. 

GŒTHE-INSIITUT (47-23-6121). © 
Lecture-rencontre ( Pret a ΘΒ 4 


ET ga 1 Jéu., VEIL, Enr. 
do μας: 20 Ὰ 45, dim. 17h. Rel 
soir, 


LA BRUYÈRE (48-74-7699). Entre nous 
soit dit : 21 b, dim. 15. Roi. dim. soir, 


ΞΟ LE BOURVIL (43-73-47.84 ee Ce Κα, 


on eniève tout : ven, sam. 20 


᾿ ᾿ EDGAR trot . 
À Cou 20 15, sam. 18 


Ἐν voie lactée 


. soir, ln ( 
? 5:22 ἢ, dm. 15 b 30, οὶ, dim. soir, len. 


53-93). © Pcchtbiagepapeaeche 
langue allemande : jen. 20 ἃ 30, κεν τὸ 


MARAIS (42-78-03-53). © Une vis bouls. 


ΕΝ ἡ ἀ μῷ jen og mg 
mer. L'Avere : 


MARIGNY (45-05-2597) 
21 ἃ ἷ 
Dur pen να un. mer), dim. 168. 


(42.2520714).} La 


Face d'Onion en, 
mar. 21 ἢ, Rel, din a ἊΣ, 
Use vic de 


MATHURINS (42-65-9000). 
mnt ἢν, sam, 16h ReL dim. 
SR TPE 


MICHEL . La Bongo 
Ares : SLA LS, sum. 18h 18 αἱ 


21 h 30, dim. LS Β 30, ReL dim. soir, Inn. 


+ . 
nr  — 


MOGADOR (48-757 . D” 8 
DR Cr Pen 
MONTPARNASSE (4322-77-74). ὁ 
Voyage au bont de le muit : 19h (Jeu. 
va dernière). © La Vraie Vis : 21h 


saturc : 18h30 (Jeu, ven), sam. (der- 
mère) 15 h 30. 

NOUVEAU THÉATRE MOUFFETARD 
(43-31-1159). Le 


des locomo- 

üves : 20h30, dim. 15h30. ReL dim. 
(47-70-52-76). Le Grand 

äng : 20 b 30, sens 15 ἢ 30, 21 ἃ 30 

ct 18 h 50, dim, 15 h. ReL dim. soir., lue, 


mer. 
ODÉON (43-25-70-32). D La Mouctte : 


san. mar. 20 h 30, dim. 15h. Rel dim. 


. Je © suis 
15h. ReL 


ue 


«+ SALLE FAVART 


(48-78-75-00). Je me souviens : 20 ἢ 30, 
din. 15 h. Rel dim, soir, lun. jeu. 


PALAIS DES (48-28-40-90). 


CONGRÈS 
La Liberté ce la Mort d'après Danton et 


icere : 15 h et 20 h 30, sam. 15 b, 
29 ἡ 30, dm. 14 ἢ 30 ct 18 à ReL ho. 


PALAIS DES GLACES (GRANDE 
SALLE) ( : 


Jours : 158, sam, dim. 14h15 et 
17 h 30, ven., mar. 20 h 30, sem. 21 Β. 


PALAIS ROYAL pes Et ke 


2h30, En 158. 30. BA Em. σοῖς bn. 


PARIS-VILLETTE (42-02-02:68). Ὁ Les 


Rideanx : 21h Claus vens un) din‘ 


(dernière) 16 Ὁ 30. 
(4245-18-20). D 
Nins οἱ les coméchiens anebulants : jeu., 


ven. sam. 21 h, dim. 17 à. 
POCHE-MONTPARNASSE (45-48- 
92-97). Salle L Le Piles Heureux des 
trois : 20 h 45, dim. 158. Rel dim. soir, 
lun. Salle IL Jozrnal d'ime petite fille : 
21 h, sem. 18 à. Roi, dim, ho 
PORTE SAINT-MARTIN (46-07-37-53). 
Ténor : 20h30, sam. 17 ἢ 30 et 21h, 
din. 15 h. ReL dim. soir, mo. 
POTINIÈRE (4261-44-16). D La 
Frousse : 20 b 45, sam. 17 h, dim. 15h, 
οὶ. ΒΟΙ͂Σ, INET. 
ROSEAU-THÉATRE (42-71-30-20). Co- 
mic’s opéra : 18 h 30, dim. 14h 30. Ἀεὶ. 
din. sr, lun, La Savetière igi 5 
20 h 30, im. 16 ἃ 30. Rel dim. soir, lun. 
L> Monsieur de Pourceaugnec : 14h 30. 


(48-78-63-47). Drôle 

d 5: 20h45, sam. 18h30 ct 
21 h 30, dm. 15 I Rel, dim. soir, ki. 

SENTIER DES HALLES (42-36-37-27). 

Ze ναὸ pour pleurer : 20 30. Rel 


SAINT-MARTIN (4203. 


SYUDEO CHAMPS-ELYSÉES (41. 
23.35.10). Liebelet : 20 ἃ 30, dine 15h. 
Kel. dim. soër, lun 

TAC ΒΕΓ ΕΟ (43-73-7447). Ὁ La V6- 

και. 16 


rité sur l'amour baroque : 
THÉATRE 13 (4588-16-30). Comme il 
vous plaira : 20 ἃ 30, dim 15 δ, Rel dim. 
sur, 
THÉATRE 14 - 
BREAU ( ΤΏ. Aloïëso : 20h 45, 
mn. 17 Β. Κι οὶ. dim. soir, Inn 


THÉATRE DE LA VILLE (42-74-22-77). 
L’Impestare : 20 Ε 45, dim. 14 Ὁ 30. Rel 
din. soir, ton. 


THÉATRE DE MÉNILMONTANT (46- 
36-98-60). D La Passion ἃ M£nilmon- 


tant : ven. 20 h 30, san 17 b, dim. 15h 


THÉAYRE DU BEL AIR (43-46-91-93). 
© La Force de l'homme et des choses : 
20 b 30 (Je. ven. dernière). 


Concours ᾿ 
15h. Rel din soir, han. 


, © Starmania : 


MODERNE (48-74-10-75). 
de circonstances : 21h, dim. 


À 


ξ 

[8] 
ΤΙ 
if 
HF. 
ἔς 


[ 
Ἵ: 


88 

ε 
fl 
ἢ 
ré 
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ἼΗΙ 
ESF RÉ E 
ΜΈΣΗΣ 

He 

FE 
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LE 


5 
8 
; 
ξ 


ἔμ! 
ἪΝ 
fé 
; 

ἢ 

8 
FF 


$E 
2 
Ρ 
FL 
A 
Ἶ 


peîre 
Je ὃ 
ΒΤ 
ἘΠ 
ΜΗ: 
AL 
8 

are à 


20 Ὁ 30, sam. 17 h 30 ct 21 b, dim. 15h 
soir, 


Lolita : 20h15. Rel 
thieu !: 21 Β 30. ReL 


LE GRENIER Case). ΩΣ -ῷ 
moires d’une jeune dérangéo : 
(Jeu, ven. sam). 


EN (762620) Je 
DIRES Ron 2 D 


FIEMIN GÉ- 

74). Les Maxibules : 

. Famille 

Farises : 20h00, dm 1643 Ref 
dim. soûr, ka. 

BOBIGNY (MAISON DE LA CULTURE 

93) (48-31-11-45). Le Monde d'Albezt 

Cokbes : 21 b, dim. 16 8. Rel din soir, 


(THÉATRE DES ANTS) 
de Π Ὰ Ce qui est resté d'un Rom- 
déchiré en petits carrés bien régu- 
Hiers..., : ven. sam, 21 à. 
CHAMPIGNY-SUR-MARNE βου 
Φ des 
᾿άμαν λυθῇ ας αὐ αὶ 21 τὶ 16h 30 
CHATILLON (THÉATRE 
LON GRANDE SALLE) (46-57-22-11). 
Œ L'Tltasionoiste : sam. 21 


LON CHAP. DES SARMENTS (46- 
57-22-11). La Donble Inconstance : 21 à 
ReL dim., bn. 


CHATOU (CA ES CATINA' 
rte id Vi Folies : je 
SPA αν τα 
a .» : mar, 21 b. Un 
bal mesqué : Jon 21 à 


COMEBS-LA-VILLE COUPOLE) 
Arr rues 
Lt pen dgr  D'Anrors à George 

: ven 148, Un bal masqué : mar, 


20 b 30. 
5.05.48). Ὁ» Quand épousez- 
et ΠΕΡΙ ΣΟΡΗΡ ῸΝ 
Ὑ. 

DES SOURCES) PTE ÈTRE 

: mar, 20 h. 
TRE 

(47-93-26-30). 


dim. soir, lon. Salle IL © Le Ta. 
bleau : 20 ἃ 30 (Ven., mer.}), dns 17h. 
βόε, ° cxenr 


LE VÉSINET (CENTRE DES ARTS ET 
DES LOISIRS) (39-76-32-75). & Un 
bal masqué : vez. 21 à. 


MALAKOFF (THÉÂTRE 71) (46-55- 
43-45). Aïnsi va le monde : 20 h 30, dim. 


18. ReL dim. soir, Lon., mat. 
MANTES-LA-JOLIE 


ue D Voltaire's Folies : sam. 
h45. : : SAINT-MA 


BERTHELOT) 
MORT) CO EE + 20 b 30 Es 


veu, sen), dm. (dernière) 16 Β. SApTROUVILIE SAR 
piles TROUVILLE) BEM, D 


RUEIL-MALMAISON (THÉATRE AN- 
MALRA 4 D La 
RAR re 


EUNCIS CULTUREL DE 
(CENTRE  L'ARC EN CIEL) (45605433). D 


ΣΝ ΤῊΣ M rouge : » Les 
er Bains de rivière : itar, 14 
Are) ! von. sn), don (SCEAUX (CAC. LES GÉMEAUX) (46- 
60-05-64). ὁ Des Françaises Claire 
(ETES). Be lounge mer iaee mar) due LE DA von. - 
imaginez : 20 ἢ 45. Bel dim., lun. nr --: 
NEUILLY-SUR-SEINE (L’ATHLÉTIC) VERSAILLES (THÉATRE MONTAN- 
03 83). © La rs Incons-  SIER) (39-50-71-13). D> Voltaire Fo- 
tance : 20 h 30, Rel, ira, km, mer. Ecs : ven. 21 ἢ, Britanniens : lun. 21h. 


Les Femmes savantes : mar, 14 h 15, 


Aventure 
dim. 16 IL Re dim, soir, tin. 
48-08-60-83 


THEATRE 
ΟΠ ΟΝ 


DE PARIS 


G.R.C.0.P. 


LE GROUPE DE RECHERCHE CHOREGRAPHIQUE DE L'OPERA DE PARIS 


June Pays 


TROIS 


CREATIONS 


Chorégraphes, musiciens, plesticiens 1989 
συ 
ΞΞΞΞ Centre Georges Pompidou 


HARRISON 


Ë ΣῊ 
} Lie 
ρα ὲ : 1° 

ἣ + 
Fr δ 
ess χρυ. ἢ 


ταν mt a 
LL 


+ 


ERANDENSEN Ἐς MICHAB ἈΝ ΗΛΙ. - 


VILLIERS-LE-REL (FHÉATRE 
GUE ET TERRE) (45.0003.61)}. Le 
Fetite : ver, sac, mar. 2} Β, 


SIGOURNEY 
FORD γεν WEAR | 


VA 


RANO) D rence à 21, 
dim. 18 b. Rel. sam, dim_ soir, lun, mer, 


is Lane ruche Lanciraté is 


ns. 


"αν. κα κἂν ας ,.0.2). ....... 


FIUA 
“ae ROBE CREFNHUT a L'AGENCE MARY "5 REVIN WADE "a DOUGLAS WACK 22 MGRE NICHONS 
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'ALAIS DE CHAILLOT (47-04-2420) ; Un gone de In buue 
᾿ ΒΕ ( (1963) de Maurice Delbez, Entre deux 
rs " dires (1981 d'Yves Jeanneau, Le 15 ἃ Bet 
Après vous, ducheesc = Robert Georg 
de Nesle, 16h: Nanock à Grasset, 14 h 30 ; Table ronde : Jeunesse en 
(1922), de Robert Flaherty, 19h: Hom- caïture (1983) 


l 
À 

ἢ 
Ἷ 

ΠΝ 
il 
JE 


ne 
ΠΗ 
ἣν 
El 
A (EL 
ΠΕ 
Fa 


Ray Lema chante Marabout (1988) de 
ΤῊΣ Gauthier, Afrique en Seine 
ue MARS Om es De dun 
ïs), de Kenï ἢ 19H: Fest Ric Ar he uerre 

᾿ 2 : Age; Most τας ον anal 
DIMANCHE 
L’ à Paris: 

TE enr à Pas 
(1986) de Th Gi Gien Me ΤῊ 
o 
le cinéma : ls Nuit de Sen Enfance: le Voyage de Badebou (195 
D (| L ὶ Gruel, la Goutte d'or (1971) 
(931 ve eut), d'Albert Lattuada et ja butte (1963) de M, Delbez, 16 h 30 
Federico Fellini, 1 ἢ Mémoires : Actualités ‘Actualités 


JT 
“-- 
A 


ξ 
: 


δι... ï, 17 h 30 ; Voyage 
D Ordnre (1928 va 514), de Théo Ango- Relliche. 


Algérie : le mois de l'exode (1962) de 
Pierre ke Combat dans l'He (1961) 
d'Alin . 1430; ion ?: 
C'est la France... (1981) de 
Farida pour un portrait 
de famille (1981) d'idriss Karim, 16 b 30: 
Vie : Un matin ardivaire 
(1980 ier, Elise Où la 
vraie vie (1910) de Michel Drach, 
18 h 30; Rouch 


sia, 14. (43-77-8450) à 14 Juillet Juillet 
Kinopanorana., 5. (δα τοῦ GE 
Pathé VF tS424 2 Δ T2 83) : : 

45-62-41-46) ἢ Les Nation, 


BAGDAD CAFÉ (A. να): 14 Jules 


pe. δι 45614576 1e Mistral, 14 
5 sets 


LA BA BANDE DES QUATRE _(Fr.): 
Forum Arc-en-Cisi, le rh 
Re sg dif n 


MARINE (Pr) 5 La Géode, 19 (4642 


κ᾿ 2 CS. va) : Ventes 


v.0.) : 


per 
Jean-Louis HOURDIN 


François CHATTOT 
François KUKI 

Clotilde MOLLET 
Jean-Claude MONTEILS 
Charlie NELSON 

Hervé PIERRE 


6 MARS 


)2APRIL ΕΠ ΠῚ 
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A "ΩΣ Ciné Beanbourg, 3: (42-71 
το. = 
UGC Odéon, & (42-25- 1030) < 
à UGC Rornde, é (45-74-9494) : 
Biarritz, 8". PTE ET [be 


Garmont 45-79-33-00) : v.£. : 
Lg GO Nr UD GC Opéra. (45 7495-40). 
; Le Gambotia, 20 (46-36 MR NORTH (À, v.0.): Geumont Les 
10-96). Halles, te {626 12:12): Gaumont 
LES (Por, vo): Forum Opéra, 2° (47-42-6033) : Ciumy Palace, 
Sr io s( 76) ; Gaumont 
eye P Le 3: FL Temple, à (45-6245 2 SAT) 
Β vo. 
CINQ. JOURS EN JUIN): Fam Rp FA: " ας 2 
Danton, 6« te D US pans (39 FAT ; Graqut M | 
μεν  Pdtgr PAPA EST PARTL MAMAN AUSSI 
TE ΕΣ ἊΝ γι δ ἡ A Œr.) : UGC Eagn, à (45-63-16-16). 
70-33-88) : Pathé PARRAIN JOUR να): 
1 a og ἸῸΝ 1e der Le δὲν D Ἢ Les 
L'inims+ GHTD. vale cn v, ENTREE ΩΝ Sept ἜΣ 
; . ve) ge (46-33-10-82). 
DANS LES pollen, 3 ( 55° LA PETITE VOLEUSE (Fr. : Elysées 


(42354208); D UGC Odéon, δ 
ri UGC Normandie, & se 
16-16) ; Sept Parnassiens, 14 (43-20- 


ANT VOICES VOICES (Brit, νῷ} : Cmo- 
ches, 6° (46-33-10-52). 
DOMANI, DOMANI (It. v.a) : Latina, 
᾿ (42-78-47-66) ; Utopia Champollion, 
5 (43 cp AR 
EN MARECT DE L'ESPACE (A) : La 
Géode, 19 ΔΊ IS) 
FAUX-SEMBLANTS (5) (Can, vo.) 
Forum Arcer-Ciel, 15 ( 53-74) : 
Gaumont Opéra, 2 7-42-60-33) : 14 
Odéon, & ( 
gue, 6 (42-22-57-97 Ve (45- 
EAU 14 Juillet 11e (43- 


(4 3°39-04-67) : 5 
Saint-Lazare-Pasquier, 8 (43-37- 
35-43) : 14 Juillet 11. (43-57 
90-81) ; Gaumont Parnasse, 14 (43-35. 


ΤΣ FESTIN DE BARETTE τε γα) : 
FRÈRES 


La 
LS. HYDRO (Fr.) : Géode, 19 (46-42- 


L'INSOUTENABLE LÉCÈRETÉ DE 
LR e (Α- v.0) : Cinoces, 6 (4633 


TEAU Fr Forum Benin, 1e 45. 
.] L 4 

08-57 Impériel, 2 

12-52) Ὁ Pathé Hautofoeuil ᾿ 6- 


(5: 5-74- DEUX ; Pathé Mariguén 
12 12 (δά μη: À Faute, 17 (4531: 
(Ra: Pathé Clichy, 18 (45. 


v, re 
4146) : D ra me Care, 


Fe 

LA LRCTRICE (Fc) : : Lucernaire, & (45- 
LUI ET ΜΟΙ f.) : UGC Montpar. 

nasse, ὅν A qe 

Opéra, % (47-42-56-31). 


1Se (45-75-79-79). 
AMANTS Ἢ 
ἍΜΑ͂Ν ): Cinoches, 6 (46.33- 
MES LES (δ) 
» 142.36 4593) ; UGC Demon ᾧ 42. 
25-10-30) : Ambassade, ὃν (43- 
59-19-08) : Biarritz, 8. (45e 


20-40) : Paramount © 9 
47-42-56-3}) : 


Gaumont Convention, 15° Ha 
HE τ τμοὲ Pathé Clichy, 185 (45-22- 


εἰ ΞΟ ΤΟΣ 


MON CHER SUJET (Fr.-Suis) : Stodio, 
43, 9. (4110 83. 40). : 


RICHARD BERRY 


Lincoln, 8 (43-59-36-14) : La Nouvelle 
Mob 9.» (47-70-7286) ; Les Mont- 
# (43-27-5237). 

LE L PRINCE NEZHA NEZHA TRIOMPHE DU 
ROI DRAGON (Chin., νι) : Studio AS 
9e (47-70-6340). 

QUI VEUT LA PEAU DE ROGER RAB- 


8: 


ΙΦ € : Gaumont AK- 
sia, 14 (4327-84-50) : Gaumont 


Rés 43-06-03-45/47 61 
24, τέκος du March£-St-Honoré (17) 
JAMESON 
I des 2» 


37, τὸς François-ker, 8 FE. dim. 
4359-20-41 


25,ru Le ier, % Ἑ. dim. 
CLOSERIE 

94, bd Diderot, 12° 

LE PRESBROURG 45-00-24-77 
3, av. de la Grande-Armée, 16. Ts les jrs 
LE CORSAIRE 45-25-53-25 


1, bd Exclmans, 16 45-20-87-85 
LE GOURMAND CANDIDE  43-80-01-41 
6, pl. Maréchal-Juin, 17 (pl. Peresre) 

LES CHAMPS DU PIANO 

10, rue Lambert, 18° 42-62-02-14 


RIVE GAUCHE 


RESTAURANT THOUMIEUX 47-05-49-75 
79, cac Sat-Dominique, ἮΝ 


BELASRELIMAN 472547 


43-46-88-07 
Tous ies jours : 


: Pathé 
Concorde, 85 (43-59-92-82) ; τῇ. : 
mount Opéra, (81425651). 


UT-T03388) | ‘Fanveute, 13. τοι. 
56-86) : Gaumont Alésia, 14: (43-27- 


): 


Convention, 15 (43-28-42-27 
Pathé Clichy, 18" (45-22-4601). 


© Ambiance musicale & Orchestre - P.MLR. : prix moyen du repas - J... EL : ouvert ἐπληπ ἃ... heures 


au Ganit-Miliee, Gérard vons réserve 508 meilleur 
accueil ΤΟΙ, 1. a TOY pd de 1930 2 130. δὲ κι me διαι mi 


TLi. dede men due à 9 Fe Au dei LITIY VI 
soirs av. a  τΣ Gi even ἃ mode Jen, 2 À a mn 


RAVIOLES DU ANS, lo FILET A À L'ESTEASON Gi Gâteza pins 


De midi à 22 DANOISES et SCAND CANARD 
F. dim. SAUMON mai 2 MIGNON DE RENNES mimi 


Au 1# ét. le presmier restaur. 


τπτπ πεῖς 


parisien ! Forfait : 
Et toujours son étonnant πιοτὸ à 1 


Superbe banc d'anître et fruits 


DU 
Dé) l'affsires — Diners — Salon pour 


Accueil NON-STOP ἢ LE Ὁ 
que tout Pa mot LE Dogs ΤῊΝ δας ΓΑκΟ ἀρ kiomphe 
γόναβάγτγεῦ κὸν αν τ να Dons UP DER 


«LE RENDEZ-VOUS DE L'AUTOMOBILE » 
Cisine faite par le patron, Carte inventive, Menn à 95 Fac. Fermé samedi. 


Cuisine traditionnelle française persongalisée, menx bo 
Salos particulier de ὃ à 45 personnes, ΤΙΝ, sauf samedi aide Eos δ 


COUPE D'OR DU EON 


GOUT ÇAIS - TROIS 
Menu, Carte 130 F. Mean dégustation 210 F. CB AE acceptées. 


de confit 
Rage à 22 à 30 Ouvert 


D'HIVER # pied de 
TA de Li Ham rh 
6, place de la Bustille, 43-42-9022, 


PATRICK BRUEL 


ΜΗν|6). 


SACRÉE 


UN FILM ÉCRIT ET REALISÉ PAR 
ALEXANDRE ARCADY 


AUSIQUE JEAN-JACQUES GOLDMAN 


EL] 


théâtre et restaurant, 270 F A 350 F, 
ἐδ το, Décor 1060 Saloes de 6 à 50 pers. 
de mer jusqu'à Oh 15. ee 


Canard et de cassoulet 
ΑΙ au confit do σπηλιά, Service 


Montparnasse, lé «: 
SR Rs CRIE QE 
é): Le Gambetts, 20" (46-36- 
Rage 
ποσσὶ Les Halles, MOOD : Ciné 
Beaubourg, 3" ( bre ru 


a Doac à Rotonde, δ᾽ de ASE 


UGC ne gg Her ὅν 
| 45-62-2040) ; le (43-54 
Lee LL 


Jane bee nt Font 


Saint-Lazere-Pasquier, E (43-87- 


35-43); Pathé 9. (47-T0- 
es. Pathé Mont rnasss, 14 
(43-20-12-06) ; Pathé Cichy, 18 ὡς 


A 3 v,# 
21107180) « UGC 15 
{ ν ): Mistral, 14. (45-39- 


AND 
οἶνος, @ (46-33-10-82). 


bp τ A. v.02) : Far Dr ere 


fouille. . & ΡΒ γὶ Pathé 


4201306) : UGC (αι, 1 
A Pi ; Pathé Ckéchy, 18 ἀξ 


22 460 
YATIL UN FLIC POUR SAUVER LA 
REINE 


UNE HISTOIRE DE VENT. Fm ? (A. v.o.) : Ciné Beaubourg, 
"français de Joris Ivens et Marccline 3. (42-71-52-36) ; UGC Danton, 6 (42- 
. Lorkdan, vo. : Forum Arc-en-Ciel, TE (ESS 
1e (42-97-53-74) : 14 Jelllt On, 16-16) ; Gaumont Pernasse, 141 (43-35- 
ὦ (43-25-59-83) : 4 Juillet Par. τ vf: Rex, > $ ) 
Montparnasse, 6 (45-74-94-94) : 
Ambassade, δ» (43-59-1908) : 14 UGC Opéra, 9 (457 , 
Juillet Bastille, Lis (43-57-90.81). Basile, = #29 : UGC 
L'UNION SACRÉE. Film 
Alemandre Arcady : 14. (45-39-5243) : 
. 1e (45-08-57. 4508-57-57) : Rex, Ron (2 Charles, Les SORA ; Gaumont 
36-83-93) ; Factefeuillo, 6 Ὁ Images, 
(46-33-7938) : UGC Mourpar- 1% (45-22-47-94) ; Trois Secrétan, 19° 
nases, 6 (45-74-5494) ; Pathé (42-06-79-79) : Le Gambetta, 20: (46- 
ari 36-10-56). | 
Les es reprises 


ARSENIC ET VIKILLES DENTELLES | 
Hem ΘΒ 


ἘΔ ΒΕΙΤΕ ἘΦ ΤῈ COCHARD (ας 
νι): Foram Arc-en-Ciel, 1e (42-97- 
53-74) ; ΒΟΥ Σ 42-36-83-93) ; UGC 
45-74-5M-94) : 


Ermj 8: Cassie): "UGC 


Opéra, 495.40) ; UGC 
Bastille, 12 (83450100) ; UGC 


RIVE DROITE 


(GORD 


Ji. sauf 


sauf fandi. 


ÉTOILES 


CLS A τς τ 


᾿ ch RES 
δε ‘ur 
τῶι δ 09. 


pe € 
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Hs, 13 (43-36-2344) : Mistra}, . 
39-53-43) : , 14 (45. L'ANNÉE DU DRACON (A. vo.) : JUDEX (Fr. vo) : L lé (45. 20 h 30, sem., die, lux, mer. : « Danse 
pu LS, Coveation, 15 (45. Grand Pavols, 15 GONE) me See me “ve Opéra une évolutions », chor, BL. Vosen 
Trois Sec arr Erss AVE στα, : ALT ES d'un buffet-débet : 100 F. RES 
Gambetta, 20° ᾿ LA RAIE D'OR LADYHAWKE LA FEMME DE LA : - 7 
rt se. ss So Lee Zen NUIT (A. 10) :CcenPedl ΤΡ GS Son 3 Le AIS mgsiiqne CORPORELLE ARTISTIQUE (4341 Music-Hall 
64-80-50). dal 1-55) mer. 13} 44685) (SR) mer. Plat 15h sam: 19 ὃν mer. Comédicbaliet de αρίβοα. Jusque 30 τπατα. 23m: BOUFFES PARISIENS 
ÉRAZIE, (Brie, vo) : Studio Galando AVENTURES DE PANDA Cap, Sem 16 Ὁ 30, dim, 13h Molière et Luliy. Misc en scène Jean-Luc «les Yeuxouverts». Chor. Sylvie Tertre. ὀὠ [ἐς lundis du rire, 20 k 30, fon. : Jean 
(43547271), | 5, ris Le Bey Zèbre, Li (ASSOLSS) MAURICE (Brie, v.0.) : τῶν αὶ ἀξ Paliez. Chor. Christine Hayle. Aves CENTRE GEORGES-POMPIDOU (42- Maric Maddodu, leg Sardines, Ris- 
CASINO ROYALE (Bit, vo): mer, 15h. 33-10-82) —— 13830 GC. Fievet, A Jacquemin, 3-G. Non 7442-19). GRCOP, jonn'eu 24 mis,  Doukine, Fabica Kacher, Marins 
Campo, 5° (43-54-5160). vo): Le BACH ET BOTTINE (Can) : Le Tour PUS: (ΑΒ, τὰ}: Répubiic mann, M. Verschacve, AJ Godet. 16 δ, dim ; 20 ἃ 30, lan. de RodriguezTomé. Invité : God Marion, 
PR VAUX DE FEU {Sor., το): ΒΤ 14h 16h "ἜΣ" ἘΓΕΥ ἈΦ (,5.0551.3}} δ μὴ Con eue _ Paris. « Ἐξῖπις » pm nds - CAFÉ Done (48-05-57-22) 
LE rain . LA BALTADE DES DALTON (Fr): MOONWALEFR pre vo): Grand  IGavri2lbjeu,ven,sam:17h,dim. chou: «Cinq, rouge, pair et pame», ‘Jeux de la tribu, 20 ἢ, mer, jeu. : Voix 
tine, 6' (43-29-11-30) : Action Chris- Saint-Lambert, 1 15 (4532-91-68) mer. Pavois, 15" (45-54-4685) mer. 148} et Ou « Un opéra en révolution ». Mise en  Chor. Florence Lambert: «Passage de parlées, chuchotées, chantées. 
EASY RIDER (A. τω): . Ru un: D ACT NP MT D scène Mireille re dE mus. l'heure blkuc», chor. Stéphanie Anbin. mg rm) Le αὶ Dh, 
3» (4325-72-07). On EE I0Er., sam MORT A VENISE (τ, vo): Sao et Devienne. Avec A. Barbier, CENTRE MANDAPA (45.39.01. 60). mer, : avec Toiteer Elias, Miguel es 
JULES ET JIM (Er) : Les Trois Loxem- dim. 152 20; sDemfert 1443214101)  Galande, 5. (43547271) mer. κα. . Dane (sopranos). P. Danais, Ensemble Mevians, 20h 30, veu. sem:  tein, Première partie : Jacinte. 
bourg, 6* (4633-97-77). mer. sen. dim. 15h20; Saint-Lambert, 16h, ven. 15h45, &m. 17h50: Saim.  F. Regnier Fayioss), V Vittoz, avec Kudei Ergumer (πεν). Dames et CAVEAU DES OUBLIETTES (47-54 
KES (Brit. ΤᾺ): Utopia Champolhoe, > 1 4532-91-68) mer., sam, dem., Ion Lenbet, 15: (45-3291-68) mer. km. er nu γερες, πε ἘΞ ΤΣ ες ΤΌΝ 20 h 30, mar, : »ν dé Caberct eg gg 
ᾷ Ξ- “Ὁ mer., es 
(RTS) 4 EL. FES vo.) : Républic Cinémas, 11e Le RE va): Grand (47-20-36-37). «Guillaume Tell», Cheng 3 A - Danses ct Chansons à carte tous les soirs. 
LENNY (A. vo} : Action Rive = (48-05-51-33) mer. ven. lon. 21 à 10. Pavois, 15: (As LUS me 19 D τὴ jusqu'au 51 mars, 19h, ven. lun : 17h,  mmsiques de la Chine DÉJAZET-TLP (4-7 . Les Cars- 
83-28-4640) ; Maodlube, LUS" LES HSOUNOUES Stso re sos DICHUIT, THÉATRE (4226-41-47) y 
ΚΟ τ M ee Ex E 1329) SR US TRE = Γ δὲ de VIE de Jouy Be Conmesnie τος τον Out Slei 20 à , 15 8, τ : Cie Chen portes du 
= de 2. "mn saoL  « 
LES LIAISONS DANGELEUSÉS (Fr): ὅπ, @mi5h | π΄ NEW YORK MIAMT (A. va) : Denfrt, Panlo Ont Cher Fu Pnde Orbene met oem one (er | Caire». Revue musicalsen quatre actes 
Foram Orient Express, != (4233. BLADE RUNNER (5) (A. vo) : Grand 1 ἘΣΣΙ αὐ ΦῸ me, sam mar. 2h ) 3 «ἔα Familles du pointe», ἐμοῦ, L'ESPACE EUROPÉEN (42-68-10-86). 
42-26) : Saint-Germain Stndio, 3 Pa 15» (455 LES NUITS DE PLEINE LUNE national de France. Chœur et ballet de Catherine Contour, avec E. Bloy, Jean Guidoni, jasqu'au 15 avril, 20 M 30, 
33-63-20) : Les Trois Balzac, Be (45 δς ZI mm DK du 28 13, en lun. ): Se Lente, 1 45529168) ἸΟΡῈΣ de Mes Avec 1. Van Dam, , Burgos, C. Contour, V. Feyarch em mme 
δὰ | Sud Le Se ἘΞ 5, LU { } De Ce a RE ESPACE LASER 3 (48.743621). SU- 
Parmi, 43-20-32-20). CARAVAGOSO Cheoy PINE FLOYD THE WAIL (A. gite Asselineau. Fusqu ee bane Varègues, Ando Allonville, 
LOVE STREAMS (À. v.o.) : L'Entrep®, __ Palace, 5: (43.54.07. mor En. DE v.0.) : Grand Pavois, 15° (45-544685) (ὡὨ  ΄΄ὃἷὃἷ “Ὁ 30, mar, : UT. τος, 8015, mor. : « 1789, poètes On Eyrass ». 
[4 (4543-41-63). COP (5) (A. v.0.) : Sindio 28, 18 (4606. mer. 17} 45, jeu., lan, mar. 18H45, ELDORADO (4249-60-27). «Rôre de D on avec C. Gérard, C Didier, MOVIES (42741422). Georgie, 
Péeaip— (Son) : Ranclagh 16° (4288. À 36-07) mer jen. à 19 à, 21 1h wa 16H50, sam 12h ot Oh 20, dim. RTL or rome L. Coppols, Première partie : le Théâtre re) 30, Je. γπα. 
64-44). COMBAT Stadio “ ; Opérette viennoise Nodjros. κατα. : . Rémy , Gulbom 
PICKPOCKET ): Saint-André  Galende, 5. (4754: mec LA PLANÈTE SAUVAGE (ΕἸ Τὰ): deux actes, do France LOPCE MTS Op ARIS. Polnis Garnier (47. (basse). «Unevic». 
RE COUPS ΑΞΞΑΑ ΕΑ ἐξα ia OI) er mn F. Linel, J. Andrieu, A. sulm: 228371). à Le Bal où Lois der = OLYMPIA (42-61-8225) v San- 
EP Die é CE). Co παν τ ee ΕΓ ΗΝ 1 GMT M Menu mneslidun 
Α mer, x ᾿ Se "ἢ 
mp 5. DE LA GLOIRE id 14h ven 1330, mu, din. πε mur (ra LE des Uinsins 5. (45- De Done on οἱ tic dir. Guy conie, de Perranit, mesique de ToiuF SENTIER DES HALLES (4236-37-27). 
E. 6 (4633 LA FLUTE À SIX SCHIROUMP#FS LE ROI ET L'OISEAU (Fr) : Denfert, Motte. " s Nouree, dr. ms Patrick Fournillier, Vessal, Jusqu'au 3 avril, 18 h 30, mer, 
STRANCER THUN (Bel. Saint-Lambert, 15% (45-32- l& (4321-41-01) mer, sum. 16 50. Comédie musicale Vello Pin, avec F. Clerc, L Guérin,  jeu.ves.sam, mar. 
AL, ra) + Us CADRE, PA F5) me. 13h45. LE SEIGNEUR ANNEAUX A, ΄οἴῖ πποΠοΠᾶσ C. Jude, L_ Hilaire, 3 h 30. THÉATRE DU JARDIN (4. 417|.86). 
26.84.65). LES GENS DE DUBLIN (A. v.o.) : Den- 19): Stndio des UrsuËnes, 4 (4326. MARICNY (4508.8597). Starmanis, THÉATRE DE LA BASTILLE (43-57- Banc d'essai des jeunes talents, 20 h 30, 
LE TROISIÈME HOMME vo) : Jet. 14° (43-21-41-01) mer, sum, mar. 19-09) mer  ven., sam. 18 δ, jeu. jusqu'à fin mars, 21 h, mer. ven, 42-14). Catherine Diverrès, 21 b, ven, mar. : Concours d'ensembles vocaux. 
Le Chanpo, 5 (43948160 : ἘΣ Les En om À er D. “eh PAU es TT RS lo Chantal Grimm. Deuxième partie : 
VIE.ET MORT D'UNE ÉTOILE O: GUERRE DES ROUTONS (F1) : SWEET MOVIE (°°) (Fr.-Can, vo.) : et Luc Plemondos. Livret L. Plamon-  R. Quaglis. | TOURTOUR (48-87-5248). Manon 
Cité des Sciences et de l’Indnstrie, Plans. Saint-Lambert, 15: (45.32.91. 68) mer. Seudo Calle, Se 43547271) me. bot Marine THÉÂTRE 76064 st (487 Lan- 
ἘΠΕ td L'HISTORE ai (AI, vo): LA TABLE TOURNANTE (Fr): Βρς  Snint-Clair, Luc Lafiue, Norman NÉ es 
Les séances spéciales RE τ γα ΤῊ qu mule 7 me, sm, Mons Ham, Sant Lay. à 
L'BOMME À LA PEAU DE SERPENT TEX AVERY ET COMP | 
AMADEUS (A., v.o.) : Grand Pavois, 15° : Studio des Ursulines, Berry Zabes a (43-57-5 | 
Ce 80) μας 9.30 ὅαι [7]. Er τ ως 22 50, ee DES μα μων Π τὰ b, sam. ! μὰν CES À 
AMARCORD INDISCRÉTIONS 
15 (453291 68) me me ED Lambert, 15° ΚΣ τ προ τίντα Ἐν LE TEMPLE DU ἴδ. (32 
ve 16 h 30. 18 h 45, ven. 21 h. 91-68) mer. 17 h, dim. 13 h 45. 


Cinémas, 119 STE D σιτεσς 
dim. 14h; Denfest, [4,9 (43-21-41-01) 


mm) + τ κ 
mer. sain. din à 14h. 
V [1 | A( E, SI ΙΝ. TOP EUN {A το) : Grand Parois, 15: 
; (45-54-46-85) mer. 15 h 30, jeu. ais 
ven, 20 h 15, sam. 17 ἢ, die, km, mar. 


150 ANTIQUAIRES 


V'LA LES SCHTROUMPFS (A.-DeL) : 
Studio des Ursulines, 5 (43-26-1 
mer., eaux... dim. 13 h 30. 

LES VOYAGES DE GULLIVER (A. 


78, AVENUE DE 
" τος JE 4 v.5) : Sim Lambert, 15: (4532-91-68) 
OUVERT DEIOHAIE TX vas FE ὟΝ ᾿ ΒΑΒΙΤ. ΘΕΡΆΔΑΙ͂Ν C2L — CRÉTEL ANTEL - ΝΟΘΕΝΤ ARTEL — VELIZY UGC | ENGHIEN FRANÇAIS — © BOULOGNE GAUMONT QUEST 
mer, von. San. es 
SAMEDE DIMANCHE ET LUNDE 21 ἃ 50, dim 14h IVHY GAUMONT — ASMIÈRES TRICYCLE — PALAISEAU 4 CHAMPS — BOUSSY SAINT-ANTOINE BUXY -- LA VANENNE 4 DELTA 


PARLY 2 STUDIO — CHAMPIGNY PATHÉ — VINCENNES 3 VINCENNES 


NOMINATIONS aux OSCARS 


MEILLEUR FILM e MEILLEUR RÉALISATEUR : BARRY LEVINSON ὁ MEILLEUR ACTEUR : DUSTIN HOFFMAN 


1 COLLOQUE 


= | L'HISTOIRE 
= | DU MECENAT 


de l’Antiquité au XXIe Siècle 


OS Ν TO Μ 


ἨΌΡΕΜΑΝ 


us. ΜΩ͂Ν, mt ee 


ar Wien 


νυν 


et 
Régine DEFORGES, Jean DORST, Jean-Pierre LABRO et Jacques RIGAUD 
Débats dirigés par Jean-Marie CAVADA 
à partir Fe + heures 


Palais de Tokyo 


an ττ-Ἢ 


ὉΝΤΙΜ ANNISSRATARNSIN 


RAIN MAN : 


UNITED ARTISTS PRÉSENTE 
UNE PRODUCTION GÜBER-PETERS COMPANY: UX FILM DE BARRY LEVINSON 
DUSTIN HOFFMAN : TOM CRUISE : RAIN MAN: VALERIA GOLINO 
MUSIQUE DE HAXS ZIMMIER . CHEF DÉCORATEUR IDA RANDOM 
DIRECTEUR DE LA PHOTOGRAPHIE JOHN SEALE, 4 C.5.: CO.PRODUCTEUR GERALD KR, MOLEN 
PRODUCTEURS EXECCTIFS PETER GUBER ET JON PETERS - HISTOIRE DE BARRY MORROW 
DE RONALD BASS ET BARRY MORROKX. PRODUIT PAR MARK JOHNSON 


inscriptions et invitations ἃ retirer: au secrétariat du Colloque RÉALISÉ Par BARRY LEV 


33, avenue Mac-Mahon - 75017 PARS.- (1) 42677140 


NSIMEUNITEC ARTISTS DISTRASHLE ZAR UNITED [Δὲ] ΚΕΝ FICTÈRES [Ὁ 


PARTIS CR URIE De ΔΕ Ρ 2 ΤῊ ΣῚΣΕΕΥΙΙ 


- -- Re Ὁ’ πίω - 


28 Le Monds Φ Jeudi 16 mars 1989 σου 


ARTS ET SPECTACLES 


MUSIQUE 


DES SALLE FRANCIS POULLENC CACTUS 43-38-30-20). Captain 
Concerts ᾿ Sopane MONDE (9) (45 44.41.42). Mawritn Ὁ Zswors, N. À te Dé Mode ἘΠ Se 
Deborah Voight, 12 8 45, lan ; ὩΣ (Ὁ) Gars 202 lux, mer, Bacher, 20 h 30, mer., ven. Soprancs. Rs 7 Ἢ EE ΣΙ ᾿ς 
AMPHXTHÉATRE Michellan (93. Que  Jenc. Dimi Mint , Οὐδ Mise en scène Alberto Nason dir, Jean- ἔπ plage. 
tuor Bernède, 21 ἢ mar. Jeen-Ciandie ᾿ Eide (luth). Chants ct des Cours Dominique ἢ LE CAMBRIDGE (43.80.34.12). Gilbert 
Bernède, Marcel Charpcatier (vl}, GEORGES (169. Aune Pichard, Robert ᾿ Œuvres de EE 
Michol Laloouse (alto), Pierre Pennssoe Ἐπ τή 16 b, dim. Chant. Œuvres ce phone location : 45-78-81-57, sc, 22 ἢ 30, jeu ABouroux, 
(ecllo). Quatuors »° 3, 5, 12 de Beetho- Purcell, (42-30-1516). Enamble Pro Musiis, SALLE GAVEAU (δὴ (49530507). 20 30, ven. sam Demi 
ven. 20 Ὁ 30, mer. Parcells Ensemble orchestral de Paris, 20 Ὁ 30, Bertrand, 20 ἢ 30, lun, New 
ÉGLISE DES HILLETTES (#) ( a Boafil 22h 30, mar. 
LA SORBONNE 6637), Harmonia Nova, 20 h 30, ). Margaret Singer (piano). jen. Dir. Armin Jordan, Pa Serge 
(55. Chœur et orchestre de Paris μα: Bouture, Anne Mercier (vi). de Bell, Wagner, Dobeny, (cello). Œuvres de Tischbauser, Mort, CAVEAU DE LA HUCHETIE (. 
sum Dir Jacques ΟΠ Œuvres de Tchaïkovski, Bat, Trio Debussy, Haydn. — Jan Tomes, 20 h 30, ven. Vio- - Beuny Vas- 
bent, J. (soprano), B. Lafon Siboliss, TEL location : 4246. 20 Β 30, mer, Œuvres de FHayta, Ravol Jon, Christine Meyer (piano). Œuvres de  seur Quintet, 21 Β 30, mer. jeu. ven, 
Ces . G. Chantecontre), 06-37. Gérard Abiton 20 h 30, jeu. Guit Studio 106. Entrée ἢ du  Corcili, Brahms, Smetans, Pagsnini. sam. (dernière). Jazz 
(basse). «Τὸ Deum à grand orchestre» (uvre de Albeniz. Son, Regondl. (αν c de Guit Œuvres de Albeniz, ke, mar, 
ἐδ internetional de La Té location: Séravinski, Weber. Grand anditorium. Vile-Lobos. Dans Le cadre du VIF Fer LOMBARDS (43-57- 
C127). ΤΩΣ Valui leu MO 585 “2 enr. Chants de Dee 1 δ, 8 30, lun F. Καβίες, M-C. Vallin Concerts Pesdelonp, 17 à 48 dun. Di. arc Le Reulere Teds dl Ans 
ἀνε Paso Bruno Caniso Dole in) te Monet Dillerne Gérard Devos. Œuvres de Morart, Schu- Gitano. ns ς 22h30, mar. Las 
ἢ. CEAUTRE ὧν PEROU PNR, ÉGLISE DES DOMINICAINS (81. (4. Berio, ἡ Oral unless Der 20 Le cu Oued ee in lues 25 ma 
ne D ς τς 63-63-04). Orchestre de chambre trand Walter, Geflsy Grice, 22 b 50, Brahms, Villa-Lobos. — Quatuor de eh, 90. jour von mu Togo. 
Locwengnth, 16 ἢ 30, dim Dir, Alain mar. Violon, piano. Œuvres de Tourne.  trombones, 20 ἃ 30, mar. Œuvres de 43-59-5209). Dixie Stom- 
doncle, 20 ἃ 30, ven. Piano. ἀς Sabouret, P. Reber (orgue), M-C. Des mire, Saymanovski, Roalnvots, Janncek, δήσας Gerahwis, N Barros. CITY ROCK ( sp sers 
BÉIQUE  SUNTECLOTMOE D RS DR 0 Gaston Eee Dei GAULE PIEVEL (0 Ὠκέροντῃ. ἘΦῚ M aa 
mar. 2 _ 
πεν ας ἀπ Στ σε πε Ἔν τ: 
bd ἐααι μνείαν Ἔ. So yen). dim. οἰκεῖ Auteuil. Dir, Jour sincn, 18 à 30, mar. Concert lecture. gg heures, jeu. ---....,.ὕ (43-26-3141). Niaré 
P. Koop (one). « La Psion saint ref ipod ir) ᾿ Grand sudiorium. ‘Entrée Pierre Leu (Par). Œuvres ee Percira, jusqu'au 28 mars, 21 h, mer., 
NV Rte D ae ἀκ SAINT-EUSTACHE (1°) Les 20 à 30, mer. Orgue. Œnvres  Bonniney 20 ἢ 30, vou, Piano, (Eovres ἐς 55 ὕϑαν κεπι. ln. mur. 
VIEF Festival des instruments anciens, 1 de Lolfsson, Dusuflé. Grand Poulenc. - DUNOIS (45-84-73-00). 

Petits Chantours de . Mozart, Chopin, À ” 
en ΧΥΤΡ See 20 Neuilly, 20 ἢ 30, jou. Dir. François Pot  #tarium Entrée Hère, Ensemble ἀπ ᾿ Concerts Lamoureux, 17 45, dim, Dir. n Orchestre d'Alan Silva, 
Jeu. Dir. Frans Bmagsen Neederiand « Miserere» d'Alegri Tél location: nouvel orchestre philhstmonique. © ïjon Marin, P. Devgyon, O. Chartier, 20 b 30, jou. Zazymut, 20 H 30, ven, 
Kammerchor. J. Smith (soprano), Μ 634045. 20 h 30, Lan Dir. Yres Prin, Y. Chiffoleau, Œuvres de Becthoren, (drum), Gilles 
Chance {comtreténor), N, Van der Meel Kobayastu (mezzo}), chœur de Radio- Tchaïkoveki. — Maurice André, Orches- Erhart (cinv.), Mirou (voix) 
τῆ τ GR DE QE ἡφῳὐγ PES πα dei Roux DO DR ESPACE PERRECARMN (4266 
cadre du VIII* Festival des insteuments  Audoïi, 20 ἃ 30, mar. Dir. Jean-Walter rod Re τατος Ep ἀμαῖα, ἔν 

verdi, «Stabat Mater» de Haydn τῆ. MUSÉE DES ΑΒ TIFS (1. Paris, 20 ἃ 30, mar. Dir. Thcodor Guschl- Lun. mar, ; LS ἢ, sam. dim. k 

BIBLIOTHÈQUE HISTORIQUE casio: Ensemble musique 178, baner, pue Okg (vi). Œnvre de EXCALIBUR (48047492). Passing 
Ensemble 3 LS 4 30, : ÉGLISE | κε salle Favert (47- STUDIO Agnès en te Stats DL 
Œnvres de Sauguit, ΜΗπ σα, ï ES Θ᾽ δὼ τ ὰξ, Cu Jen 225370), Bowers ἐρημία, 20 Ὁ 30, ἔσει Dr J re qu 1 Maiaval ΒΒΒ δορὰ B, 23 ἢ, sam. 

CAFÉ DE LA DANSE, (117 (43-57- Boyer, tn , Pierre-Alain Volondet (piano). Œuvres de ue τς 
22: me Le Weil, δ Œavres ds Alain, Racquet, Titelouzc, na cu, Scartarti, He D nn + 

ÉGLISE ORATOIRE. DU LOUVRE (1°). Orches ὀ ὅδ Montseigues, 20 b 30, lun. Dir. Sean- Sky Way, 21 ὃ mm. Pan, sx, was 
CENTRE CULTUREL Xiso-Mei Zhn, 21 à, Piano, tre Symphonia Sacra. Jusqu'au 22 mars. Michel Jallapd. Orleans. 
329). Ronan Guyot, Le Désert. “Variations Goldhers» bach. Partie le * Grand Messe en ut» de En 58-12-30) À Toute cf Now Orleans, 22 
Marc Coppey. 21 Lee. Cl, plans, θῖνα eux frais, Emranble instrumental TÉL location : ἘΣ μος mers jeu, ven, τῶν (dernière). Wanda 
een PAPE PEN Franco Rousillon. Œuvres de Besset. DE LA (99 (43-61- 70 h 30, lun Soprano, clavecin, Rouzan (chant), 5. Stephens (batt}, 
A (L7) (45-85- Pbilharmonie de chambre, 20 h 30, ven, 55-91). Daniel Kientzy. jusqu'au rine Ramona (viole). Œuvres et ariss de P, Parucil (p.}, G. French ere 
δι Ὁ sam. Dir. Roland Douatte, Syivis Pécot- 24 mers, 20 ἃ 30, sue la Venise des dix-septième οἱ dix- Las (ed Ὁ ἔσο (ἐπ), 
20 jeu. Fifre, vi, cabvette. Causscs Douatte chvecis). Œuvres Bach Gloctroacoustique. 1 ᾿ 
ει rl - ( ; τ set, Stockhausen, THÉATRE DU JARDIN (169 (40-67-  Gaudry Quarter, au 25 mars, 22 h, 
ÉGLISE SALLE Valé. 97-86). Hélène Dautry, Natba Ca.)e Jacy Terramon (.) 
[δὲ Aves σαν M Bee Re nas ΤῈ (Ὁ rie Phiipyin, Marie Dibbern, 20 à 45, nu oies Clone de Did ᾿ -CERMAIN (42-61- 
Œuvres d ἢ Haydn, Chiriacopol dorrance, "Ὁ 20, eu man Déc, Βα. κι. mn P. CL, τὸ Ill, M Lethices Brabms, Fauré. 53-53). Bruno Casaubon, 22h, mer, 
TRE MUSICAL DE ar ). 37. Samuel Gén0r)- A Ticherne, 5 à ἀξ, πατ Εἰς μίαπο, THRATRE RENAUD-BARRAULT (9) ms à Yi Trio, 
PARIS (15) (40-28-28-40). Ceyh a Lu Dante mont Ge Mans ! der, œbo,F. (harpe), P. (2560 80) en κα Qu y 
Pladermacher, 12 h TÉL location : 45-23-18-25. (sito). Œuvres de Becthoren, Debussy, Mur, 11 heures, dim. Piano. (basse) . M. Denis (bat), P. Chebdl 
mer, VER. ñ εἰ Sebamann, Louvier, Roussel, Œuvres de Mozart, Brahms. Liane ). F. Rilhac (0) + 
Becthoven. Nouvel Orchestre ΕΣ Fr ROCH (15) (4261 SALLE CORTOT (179 V τ Marin, ‘THÉATRE DE LA VILLE (δ) (4274. (basso), F. 5 . Philippe. 
James, Marjans Dpouel 20h 30, mar, Ensemble vocal L-P. Lœré Schnbert, Bcethiven, Brie — γι τὸς: Face on 25 mers, 20h30 jun Mosque de Preisec Jazz 21 à, μὰ. Clarinet 
(mezzo) Kindertotenlieder, Dir. ré, L Honeymaon Voskressensky, 20 k 30, ven. Piano. Gilbert mr τ μ᾿. Vatet, 
«ῳ en ut diese mineur» ὧδ  (récitant), L Windsor (soprano), Œuvres de ἐ , Mous- (4 (48.87 ). Connection, ἘΝ von. sb 
Mahler. Je outre de l'égrla de Se RD sou. Téléphone Jocation : 47-22-9708 Le Peniec, Guy Per. Jusqu'en 1 avril ΝΣ sac, Boon00s 
Ξ 3 καὶ CrISMIAN, heures, 1 ἢ fau, Mar. 
gg ΜΕΝ Nom 43-96-49-48. ππρευτόπσα (inno). dés ἘΣ ἃς Eh fené Wal, MAGNETIC TERRACE. ( “ἢ. 
Grieg, Raofus Harley Quartet, 22 h, mer. 
Rock Semson Henri Texier, 22 h, 


EP δ 
+. 


τ 


Cinéma, opéra, concerts classiques, rock, jazz, variétés, théâtre, danse, music- 
hall, expositions, design, architecture, modes. En France comme à l'étranger, 
les journalistes du Monde explorent en permanence l'actualité culturelle. La 
nouvelle formule du supplément « Arts et Spectacles » permet au lecteur de 
mieux faire ses choix devant cette abondance d'événements. 


Six pages de cinéma : la critique de tous les films de la semaine, un choix 
d'enquêtes, d’interviews, de reportages, de portraits. Et dans chaque rubrique, 
rénovée et étoffée, une sélection commentée, des conseils pratiques, tous les 
Ari gel utiles à l'organisation de sa semaine et à la location de ses 
places. 


-- — —— 


Premier numéro : 
MERCREDI 22 MARS (numéro daté JEUDI 23) 
supplément gratuit avec 


Le Monde 


mer. 
AU METRO (47-3421-24). The Box, 
22 h 45, ven. Avec Freddy Meyer, Pick- 


Up, 22 h 45, sam, 
BLEU (43-34-30-20). Wolf- 
pack, 23 b, jeu. 
CAFÉ DE LA GARE (42-78-5251). Marc 
Drouin, jusqu'à Gn avril, 20 ἃ mer. 


JAZZ CLUB (43-22-79-66). 
Sharon Evans, 22 b, jeu. Wolfpack, 1 ἃ, 
va 
Jazz 
ARIACO (4535-43-10). Virginia Mon- 
teiro, 22 h, mer., jeu., ver, sam., dim, 
mar. Avec Le Samba Rio, 


AU MÉTRO (47-34-21:24). Tony and the 
BBe, 22 h 45, jeu 


Fernis, 22 Ἦν mer, 
aière). {Trb), S, 
©. Hitman 


15-16) on ] 20 h Du 
C. Guyot Sd her E. Luter ( ΤᾺ 
re ΜΑ͂Σ ἀκ. 
phent tuba b Steckar Ter- 


À ct son orchestre. Gil 
bert Leroux, 22 ἢ vez. san. Wash- 
board. Avec Ρ. is ct son orches- 


HE 
Ἵ 
EE 

fe 
πῇ 
ΡΝ 


ἕ 
᾿ 
Ρ 
ἢ 


3 
ξ 
8 ἢ 


| 
PE 
f 


LA PINTE (43-26-26-15). Fabrice Laigle, 
22 Ὁ 30, mer. jeu. Yves Bronqui, 
22 h 30, ven., sam. Vincent Poix 
Daude, 22 h 30, he, mar. 


esti banlieue 
bleues. Téléphone location : 43-85-66-00. 
NOGENT-SUR-MARNE. PAVILLON 
BALTARD (4394-08-00) Gilbert 
Bécaud, 21 k sam. 
SALLE (42- 


ORLY. LOUIS-ARAGÇON 
92-33-66) Reliex, Maxime Goetz, 
30 san 


SAINT: L'ECRAN 
Quartet, 20 h 30, mer. Dans le cadre du 
Festival bleues. 

focation : 


30, mar. 


SAINT: TRE 
PHILIPE Michaël Nyman Band, 
208 ke Ὶ 


SCEAUX LES GEMEAUX (466ὶ- 
Aldo 


22 b 30, von. Batt, 
F. d'Andréa . À. . 
ÉD r rl Fresu (trp) 


VILLEJUIF, THÉATRE ROMAIN 
bg (47-26-1502) Malavoi, 


20 


18 et 19 MARS 
INTERNATIONALE 
De 10 heures à 19 heures 


MINÉRAUX 


HOTEL PARIS-HIL TON 
{au pied de ia Tour Exfai) 


18, avenue de Sufiren, PARIS (15°) 


, sera vi 


Les étudiants 


A Frs hot ee CROUS ? 
rien, sem réguli 
ment répondre les pren 
lorsqu'ils sont invités à élire leurs 
représentants aux conseils d'admi- 
mitration des Centres régionaux 
des œuvres universitaires et 5co- 
laires, comme ce sera le cas la 
semaine prochaine. Le taux de 
Participation aux élections oscille 
en effet, depuis longtemps, autour 
de 10%, et Jon a atteint une sorte 
5e πα τα du dernier scrutin 
avri . Puisqu'un peu 
de 5% seulement des érdiants 
avaient jugé utile de se déplacer. 
Cette indifférence ou cette 
désaffection sont d’antant plus 
pre que les vingt-huit 
ont pour misson, depuis 
leur création en 1955. d'améliorer 
les conditions de vis et de travail 
des étudiants. A ce titre, ils gèrent 
Dir des principaux services 


C'est-à-dire le logis et [6 couvert à 
grande échelle : avec un budget 
global de 2,8 milliards de francs, 
les CROUS logent plus de 
110000 étudiants (en cités uni- 
versitaires Ou, depuis quelques 
années, dans des formules HLM) 
et ont servi, en 1988, plus de 
70 millions de repas. ce qui en fait 


ment en difficulté (12 millions de 
francs en 1987). Ou encore de 
l'accueil de 13000 étudiants. 


des programmes Erasmus 
{le Monde du 2 mars), de la ges- 
tion de l'Office du tourisme uni- 
versitaire ou des activités culto- 
relles. Ainsi le CNOUS, le Centre 
uational qui chapeaute les 
CROUS, a lancé, à l'automne 

ἷ culture 


sélectionnés 
les CROUS constituent un réseau 
d'aide sociale implanté dans 
toutes les villes universitaires et 
animé par près de 12000 per- 
sonnes (administratifs et 
ouvriers). 

Or les étudiants sont associés 
directement à la gestion de cet 


La bonne auberge de Nancy 
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» τ 
Les députés 
___YS ACPURCS 
vort désigner, entre le 20 et 1 
23 mars leurs délégués aux Genre régionaux 


nandai peut être une excellente 
l'exercice de la démocratie. 


ensemble, puisque leurs 
tants siègent aussi bien aux 
d'administration des cen- 
tres régionaux que dans celui du 
centre national. Certes, une 
réforme de 1987 a mis fin à la 
parité dont ils bénéficiaient dans 
ces instances : l'on ne compte plus 
dans les CA des CROUS que 
7 élus étudiants sur 24 membres. 
Maïs ils restent, avec les 
tants de l'administration, le 
groupe d'administrateurs le plus 
nombreux et 


plutôt faire de la figuration dans 
les conseils. Comme le dit Erwan 

δ, étudiant à Nanterre et 
élu du CELF (étudiants libé- 
raux) au CROUS de Versailles, 
«on est des utilisateurs du Sys- 
ième, pas des administrateurs à 
plein temps. Et les trois ou qua- 
tre séances annuelles du conseil 
sont souvent très techniques ou 
n'a jamais mis le nez dans un 
budget complexe ou dans le texte 
d'une ‘convention d'agrément 


.- d'ène cafétéria, c'est plutôt 


ardu ». D'autant, ajoute Michel 
Houdu, qui siège depuis un an, 
ur le CELF également, au 
ROUS de Paris, que - notre 
marge de manœuvre est très liri- 
tée car les budgets sont recon- 
duits d'une année sur l'autre à 
90 %. » Un sentiment partagé par 
Jean-Christophe Chedotal, élu 
(UNEF-SE) au CROUS de 
Rennes : « On reçoit tous les 
documents quinze jours avant les 
conseils mais il n'est pas facile de 
discerner les enjeux politiques 
derrière les chiffres. Et puis on 
‘est minoritaires dans Îles 
conseils : du on à souvent 
l'impression que. l'administration 
De la politique du fait accom- 
E >» ; À 
Cette sensation d'être un peu 
des faire-valoirs, ajoutée à 18 
charge de travail « refarivement 
lourde + que peut représenter La 
DU ρα à la gestion des 
explique que bon nom- 
bre d'élus étudiants décrochent 
rapidement. À Rennes, trois élus 
sur sept ont siêgé jusqu’au bout de 
leur mandat. A Toulouse, 
M. Gaillard, ie directeur du 


Le CROUS de Nancy-Metz avait une image 
dégradée. En moïns de trois ans, le nouveau 
directeur en a fait une affaire qui marche, à 


la grande joïe des utilisateurs. 


N studio neuf, plein sud, 
U avec vue sur ua golf de dix- 
huit trous pour 680 F par 
mois tout compris : le rêve, non ? 
C'est une réalité déjà sortie de 
terre. Elégant bâtiment blanc et 
de 266 logements et son restau- 
rant pourront accueillir, dès la 
rentrée ine, les étudiants 
de technologie de Metz 2000. Cet 
Π τ ultramoderne sera le 


En moins de trois ans, le restau- 
sant universitaire du Saulcy à 


Metz, six des sept restaurants de 
Nancy ainsi que bon nombre de 
résidences universitaires ont fait 
peau neuve. Ce n'était pas du 
luxe. Quand il a pris son poste de 
directeur de CROUS à Nancy en 
1986, Yves Dalman a constaté 
que «ἴα mauvaise image des 
CROUS était justifiée >. Comme 
dans la plupart des régions de 
France, les bâtiments construits 
par l'Etat n'avaient pas connu un 
seul coup de pinceau en vingt ans. 
Cités et restaus U avaient mal 
vieilli : peintures écaillées, béton 
éclaté, pignons fissurés, toits pas- 
soires, fenêtres à courant d'air 
dans Îles chambres, décors 
marron-crasse et odeurs de graisse 
dans les salles à manger. Sans 
parler des installations de Chauf- 


Préparation à 


CROUS, admet que les étudiants 


pe sont « pas lellement assidus » 
mais cela lui semble difficilement 
évitable : « En quelques années, 
les CROUS se sont énormément 
adaptés, ont fait un très gros 
effort pour améliorer leur pro- 
ductivité, leur gestion et leurs 
prestations. Cela demande une 
analyse économique de plus en 
plus poussée et les étudiants ont 
évidemment tendance à se préoc- 


age 

que du possible. » Mais surtout, 
les directeurs de CROUS souli- 
gnent volontiers le handicap que 
constitue le caractère très transi- 
toire et éphémère du passage des 
administrateurs étudiants. Quand 
on est Là pour un an où deux, il 
n'est pas facile de s'impliquer 
vraiment. 

Nombreux cependant sont ceux 
qui mordent à l’hameçon. «+ Les 


fage, d'eau et d'électricité, vacil- 
lantes 


Aujourd'hui, le restaurant de 
Monbois accueille les étudiants de 
la fac de lettres dans une grande 
salle claire, meublée de moderne 
italien, dont le plafond en pointe 
de diamant est comme soutenu 
par une pyramide transparente où 
coule une fontaine d'eau fraîche. 
La redécouverte architecturale de 
ces bâtiments construits dans les 
années 60 a êté menée par deux 
architectes débutants, David 
Grandjean et Maxime 
qui ont trouvé là un terrain 
d'expérimentation très large. Le 
restaurant du cours Léopold, en 
centre-ville, 4 Êté repensé en pas- 
tels et couleurs primaires. Celui 
de Seaurupt est d'un design plus 
rock : les tables blanches se reflè. 
tent dans un plafond-miroir noir, 
Sur le campus de Vandœuvre, les 
différentes salles ont pris Îles 


teintes et les éclairages des sai- 
sons. 


JEAN-JACQUES BOZONNET. 
{ Lire la suite page 30.) 


dossiers ça ne me rebute pas », 
proclame avec appétit Laurent 
Doucet, qui siège au conseil de la 
vie étudiante de l'université du 
Mirail, à Toulouse, et se présente 
cette année, pour l’'UNEF-ID aux 
élections δὰ CROUS. « Plonger 
dans un dossier technique, c'est la 


“condition pour être réellement 
‘ partie prenanie dans la vie de la 


fac. Au départ j'avais d'abord 
une motivation idéologique : 
changer l'université et changer la 
société Mais Le syndicalisme êtu- 
diant est sorti du gauchisme. I! 
est plus réaliste, il veut avoir 
prise sur des dossiers concrets. » 


Apprendre 
à négocier 


La participation à .un conseil, 


d'université ou de CROUS, lui 


apparaît en outre comme une 
« formation complémentaire sans 


sion orale, mieux comprendre 


- l’environnement et les enjeux 6co- 


nomiques et sOCIiaux, autant 
d'atouts qui viendront s'ajouter au 
diplôme, un peu à la manière des 
étudiants qui lancent, depuis quel- 


-ques années des < juniors entre- 
È Chedo- 


prises ». J 

tal, à Rennes, tire un peu le même 
bilan de son expérience : « Mon 
passage au CROUS aura été une 
bonne école de formation. Le 
manque d'argent pour l'aide 
sociale aux étudiants, le désenga- 
gemeni de l'Etat, les suppressions 
de postes, j'ai mieux compris tout 
ça sur le terrain. D'autre part, je 
participe à une troupe de théâtre 
professionnelle. Au CROUS j'ai 
appris à faire un dossier ou un 
bilan, à discuter et négocier avec 
des personnalités. Ça m'aide 


beaucoup pour la troupe. » 


Plus modestement, beaucoup 
d'élus étudiants voient d'abord 
dans leur participation au 
CROUS, un moyen de relayer 
auprès de l'administration les 
revendications, et les attentes du 
milieu étudiant. « C'est au 
CROUS qu'on peut soulever des 
problèmes qui nous touchent 
directement », souligne Guïil- 
laume Hoibian, élu (UNEF-SE) 
à Versailles. « Sur l'académie, 


des étudiants 


il » a eu cette année 
14 000 demandes de chambres en 
cité universitaire pour 
4 000 places. Cela fait 
10000 laissé e Le 
CROUS développe de nouvelles 
Jormules de logement par des 
conventions avec les HLM, mais 
1 000 F par mois pour un studio, 
au lieu de 500 F pour une 

bre en cité, ça renforce la ségréga- 
tion sociale >» 

Et Olivier Ray, élu en 1987 au 
CROUS de Grenoble (UNEF- 
ID) et qui se présente cette année 

Paris, souligne que « pour les 
étudiants, ce n'est pas tellement 
le fait de siéger au conseil qui est 
intéressant. Mais plutôt la parti- 
cipation aux différentes commis- 
sions du CROUS qui planchent 
sur des dossiers précis - comme 
le logement, la restauration, les 
commissions d'attribution d'aides 
aux étudiants, « C'est 1à que se 
prépare le travail et que l'on peut 
avoir prise sur les orientations. » 


Retrouver 

un dynamisme nouveau 

Et s'ils ont souvent le senti- 
ment, au début de leur mandat, 
d'être traités un peu à la légère, 
de façon paternaliste, par les res- 
ponsables des CROUS, les élus 
étudiants découvrent vite, s'ils 
s’impliquent réellement, qu'ils 
constituent le seul véritable pou- 
voir en dehors de l'administration. 
« Leur présence est positive, 
reconnaît volontiers le directeur 
de Toulouse, M. Gaillard. Le fait 
de les avoir au conseil nous 
oblige à compter avec eux, à tenir 
compte de leurs réactions, et du 
coût de nos propositions et de nos 
prestations. C'est un garde-jou 
qui nous permet de rester en per- 
manence à l'écoute de notre clien- 
tèle. » Un constat que dresse éga- 
lement M. Albert Prévos, 
directeur du CNOUS, à Paris : 
« La présence des étudiants c'est 
l'originalité et la force des 
CROUS. Nous avons besoin de 
leur relaïs. » 


Surtout si, comme semble le 
souhaiter le gouvernement actuel, 
les CROUS doivent retrouver à 
l'avenir un dynamisme nouveau 
après des années d'indifférence 
des pouvoirs publics, de vaches 
maigres et d'atonie. Car c’est bien 
le problème et il ne faut pas cher- 
cher ailleurs la cause de l'indiffé- 
rence électorale des étudiants. 
Pour Isabelle Martin, élue 
UNEF-ID au CNOUS, « es 
œuvres universitaires SOI restées 


pendant trop longtemps sur leur 


schéma d'origine, qui remonte 
aux années 50-60 : un milieu étu- 
dianr homogène, pas encore trop 
nombreux, appuyé sur un sypndi- 
cat, l'UNEF, qui a regroupé 
jusqu'à la moitié des étudiants 
français. Dans ces conditions une 
certaine orme de cogestion était 
possible. » Or, faute de moyens 
notamment, les CROUS ont mal 
pris la mesure de l'explosion uni- 
versitaire des vingt dernières 
années, de l'éclatement du syndi- 
calisme étudiant, de l'émergence 
de nouveaux besoins (logement 
en ville, restauration plus diversi- 
fiée). Du coup, 115 ne touchent 
plus qu'une petite minorité d'étu- 
diants : 10 % seulement sont logés 
en cité U et à peine plus du quart 
utilisent régulièrement les ser- 
vices des resto U. 

La seule solution pour dépasser 
ce décalage sociologique, estime 
Laurent Doucet, à Toulouse, c'est 
évidemment de renforcer et de 
rénover ce qui existe déjà mais 
surtout de -passer de la notion 
d'œuvres», avec son petit côté 
charitable er ringard, à la notion 
globale de vie étudiame; de la 
notion d'aide sociale à celle de 
droîts étudiants». Bref, d'élargir 
et de diversifier le champ d'inter- 
vention des CROUS, Un discours 
que ne récuseraient ni le directeur 
du CNOUS, ni le ministère de 
l'éducation. Outre des augmenta- 
tions budgétaires très sensibles 
cette année, ce dernier se montre 
en effet particulièrement attentif 
aux conditions de vie étudiante : 
création récente d’un observatoire 
national, projet de création d’une 
sous-direction de la vie étudiante 
au ministère, proposition d'un sys- 
tème de formation des élus étu- 
diants dans le cadre du projet de 
loi d'orientation en préparation, 
mise à l'étude d'une relance 
rapide et importante de la 
construction de logements étu- 
diants — en partenariat notam- 
ment avec les collectivités 
locales —, enfin recherche de 

j nouveaux de finance- 
ment des études. 

C'est la première fois depuis 
des années qu'une réflexion glo- 
bale semble engagée sur ce ter- 
rain. Mais une réflexion sans 
doute trop récente pour modifier, 
dans quelques jours, les habitudes 
électorales des étudiants et leur 
faire prendre conscience des 
enjeux des élections aux CROUS. 
Comme le dit un élu étudiant, 
«on ne passe pas aussi facilement 
de {a soupe populaire au fast- 
Jood et du foyer miteux au Club 
Med... Beau programme pour 
ses successeurs ! 


GÉRARD COURTOIS. 


Ecole Supérieure de Commerce de Lyon 


Diplômés du 2 cycle 
(maitrise, diplôme d'ingénieur, 
IEP, licence ou équivalent}, 
VOUS POUVEZ, SUT CONCOUTS, 
être admis à PESC Lyon 
en 2° année. 


M Date limite de dépôt de 


red 16 mai 1989. 


Bt Epreuves écrites : 17 juin 1989. 
ΒΕ Epreuves orales : 1, 4 et 5 septembre 1989. 


Conditions spéciales pour les sportifs de haut niveau. 


Information οἱ dossier de candidalure auprès de: 
Pascale \ RARE Admissions de l'ESC lon 


69122 ECLILY CEDEX 
Tél. 7220 25 2. 
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Les étudiants du Mirail 
à la loupe 


«L'£ de l'observatoire de l'observa- 
des étudiants est nés toire toulousain se trouve 
d'une nécessité, souligne confronté à une série de ques- 
d'emblée Gérard Vaysse, tions délicates. S'il veut pous- 
ser jusqu'à son terme l'observa- 
tion dans la durée des 

trajectoires des étudiants du 

Mirail, ἢ devre traiter des échan- 

tillons de plus en plus com 

plexes. Ce qui suppose des 
croissants, dont ἢ ne . 

sie pas. Mais surtout 

l'observatoire 


universités », souligne 
M. Georges 


ans, un 
diants. L'objectif n° 1, est 
d'analyser finement l'articula- 


Ne plus travailler 


en aveugle 
« Mais nous avons aussi 
in ΟἿ À 


tion entre [8 formation et 
l'insertion 


pour mettre en place une 
souple et une 


raprésentations que les 
ont des étudiants. 

A moyen terme, is réfiéchis- 

sent à une enquête sur [8 réus- 

site professionnelle des 

du Mirail en réinterro- 


+ LE DOYER ET LES PROFESSEURS DE L'UNIVERSTIÉ DE MARTFOED " 
VOUS PROPOSENT À PARIS UN MBA 100 % AMÉEICAIN 


Professionnels désreux 
Misrea n Bussess Anrwesreanon noires Ge 5 peser où Pas lat 


CANIN δ ἀν πέδοι. 
ΜΌΙ, JE SAIS OÙ JE VAS. 


PARIS ECROEAUX - LILLE - LYON - MARSEILLE - HANTES 


nd EE μὰ 


CAMPUS 
UNIVERSITÉ 


Les imprésarios des BDE 


Les bureaux des élèves sont les grands anima- 
teurs des grandes écoles. À la fois organisa- 
teurs des menus plaisirs et ambassadeurs 
auprès de la direction et de l'environnement. — 


qui règne dans les grandes écoles, 
pour que les projets du club musi- 


que ne se télescopent pas en 
ceux du club théâtre, ou que 

ambitions du Eu loir Déni 
tent pas sur celles de l'association 


d'intéresser tout le monde. Cette 
tâche est parfois réduite, lorsque 
les différentes associations se 
montrent sourcilleuses sur le cha- 
pitre de leur autonomie. Aïlleurs, 
elle peut aller jusqu'à une vérita- 
ble entreprise de contrôle et 
d'intronisation. « 4 l'Ecole supé- 
rieure de commerce de Paris, 
explique un étudiant, aucune 
association he peut Se Créer sans 
l'accord du BDE. > 


Les BDE transmettent, infor. 
ment l'ensemble des élèves, par 


parascolaires nctio: 
ment de l’école. Ceux qui désirent 
véritablement participer à la vie 
de leur école font office de relais 
entre les élèves et l'administra- 
tion. Leur mission consiste alors à 
plaider la cause de certains étu- 
diants en difficulté ou, plus géné- 
ralement, à être associés aux 
réflexions sur l'évolution de leur 
établissement. A l'ESCAE de 
em relie péril 
bres du BDE siègent dans un 
« comité de concertation » et peu- 
vent intervenir dans les modifica- 
tions du cursus pédagogique. 

M. Hubert Bonal, directeur de 
l'Ecole Ἶ de commerce 
de Dijon, estime que cette prise 


de responsabilité conduit à un réel 
partenariat entre les étudiants et 
l'administration. « Nos écoles 
sont dans une période de muta- 
tion. Les BDE doivent en prendre 
conscience et } être associés, 
souligne-t-il. Ils ont la possibilité 
de s'exprimer et de consulter les 
élèves Sur certains points : l'aug- 
menmtation des frais de scolarité 
ou le renouvellement des pro- 
grammes. » Cette ligne de 
conduite n’est pas toujours facile 
à tenir, car les élèves sont Là pour 
trois ans seulement, alors que la 
stratégie d'une école se définit à 
beaucoup plus long terme. Pour- 
tant, M. Boral a décidé d'associer 

les élèves à l'élaboration d’un 
« projet d'entreprise - baptisé 
ESC 95, qui a pour but de fédérer 
les différentes composantes de 


“l'école, en définissant des valeurs 


communes. 


Des relations 


de confiance 


Cet investissement suppose de 
la part des responsables de ΒΡῈ 
pas mal de charisme 
d'énergie pour mener de front de 
études et des activités parasco- 
laires. Ces qualités doivent, selon 
M. Bonal, se doubler d'une 
dimension sociale. « Les prési- 
dents de BDE doivent faciliter les 
études de leurs camarades et 

en charge les problèmes 


prendre 
collectifs. Ils doivent veiller à 


résoudre, ou du moins à déceler, 
les cas de déprime ou les ennuis 
de santé que peuvent rencontrer 
certains étudiants. Ils peuvent 
ainsi aider ceux qui se trouvent 
dans des situations financières 
difficiles, en essayant de leur 
trouver des appartements moins 
chers ou en plaidant leur cause 
auprès des banques. » 


A ces Fonctions internes 
s'ajoute la nécessité de représen- 
ter l'école à l'extérieur. Avant 
même d'être élues, les listes d’étu- 
diants qui souhaitent accéder au 
BDE se démènent pour Le κοι aé 
des sponsors susceptibles nan- 
cer des « campagnes électorales » 
souvent coûteuses. Cet électora- 
lisme dispendieux pose des pro- 
blèmes d'éthique, mais aussi 

« Il arrive, surtout dans 
les villes de taille moyenne, que 
les élèves nou tellement les 
commerçants et les entreprises 
qu'ils se grillent et ne contribuent 

à la bonne réputation de 
"école », observe une étudiante. 
Pour éviter que le label de l'école 
ne soit utilisé à tort et ἃ travers, le 
BDE de l'ESCP a décidé de 
s'adresser directement aux entre- 

… «Une lettre mensuelle, 


entreprises françaises, explique 
notre vision du partenariat », 
affirme Charles Tonlorenzi, prési- 
dent de l'ESCP. 


La vitalité d'un BDE dépend, 
en grande partie, des relations de 


confiance ui s'instaurent avec 


fois, ne doit pas récupérer la vie 
associative de l'école », souligne 
M. Bonal. Des rapports équilibrés 
peuvent aux élèves de 
prendre en charge leurs pro- 
blèmes, tout en soulageant l’admi- 
nistration qui n'intervient qu'en 
d'erreurs manifestes ou de 


conflits. 
Cette convivialité bien com- 
prise est limitée par un 
qui semble se généra- 


liser : marqués par l’individua- 
lisme, les élèves des grandes 
écoles ne reconnaissent pas tou- 
jours la légitimité de leurs élus et 
s’impliquent difficilement dans 
des projets collectifs. 


RAPHAELLE REROLLE. 


La bonne auberge de Nancy 


(Suite de la page 29.) 


augmenté 
Dalmau, « {a simple modification 
de l'esthétique a provoqué le 
ie ré an baron Pour 
l'occasion, les étudiants ont dû 
changer une pratique ancestrale 
qui consiste à avaler en vitesse le 
plat chaud avant le hors-d’œuvre : 
les nouvelles chaînes des selfs pro- 
posent des assiettes chaudes, et 
des fours à micro-ondes sant dissé- 


plats goûteux 


L'argent mis dans les pots de 
peinture n'est pas sorti des 
assiettes. « Au contraire, je suis 
un passionné de nutrition », 
déclare Yves Dalmau. Il a d’ail- 
leurs passé avec l'INSERM une 
convention pour étudier le com- 
portement alimentaire de l'étue 
dient et l'informer per un étique- 
tage particulier de la valeur 
nutritive de chaque plat. Mais le 
e manger MIEUX » PTéCONsÉ par 
Yves Daimau ne se limite pas à La 
re Il souhaite faire dispa- 

les plats 


raître progressivement 
‘| industriels dits « Jégèrement 


bons plats goûteux, mais il ya 
une perte de technicité dans ce 
domaine. ». C'est pourquoi il a 


Comment Yves Dalbmau s'y est- 
il pris pour mener de front tous 
ces investissements, alors que le 


et que les subventions de FEtat 
ont diminué de-25 œæ quatre 
dernières années ? Economiste de 
formation, il a appris le pragma- 
tisme ἃ La , dont il'a été 
longtemps un permanent au 
niveau na avec des 


calcuis simples : « SF vous faites 
gagner 20 % de productivité à un 
effectif de 500 personnes, dit-il, 
c'est l'équivalent de cent: emplois. 
soit 12 millions de francs dégagés 
en jin d'exercice. » 


La recette est tellement élé- 
mentaire qu’on se demande pour- 
quoi elle n'a pas été appliquée 
plus tôt « Parce , dans les 
ÉCRe ns dev 
que d'entreprise » ique Yves 
Dalmau. Exemple : * En cité U, 
on faisait du service quatre 
étoiles dans des taudis; une 
armée de femmes de ménage 
allaient jusqu'à faire le ΠῚ des 
étudiants et — sous prétexte que 


multipliez par six mille cham- 
bres, cela représente huit emplois 
annuels. Avec cet argent, On peut 
rénover 400 chambres par an. » À 
Nancy, les étudiants font eux- 
mêmes leur lit, mais ils ont des 
doubles vitrages. 

La rationalisation de la gestion 
est passée par la mise en autono- 
mie des différents services. Cha- 
que unité, restaurant Ou rési- 


conserve ses bénéfices. Cette phi- 
losophie s'applique au service 
d'entretien, qui a réalisé la quasi- 
totalité des rénovations. À ia tête 


sentant syndical par ailleurs, tra- 
vaille « comme un chef de 
PME ». 


Comme 


un chef d'entreprise 


Ὦ est en situation de concur- 
rence totale, les responsables de 
restaurants et de résidences étant 
libres de faire appel à une entre- 
prise éxtérieure, si ses Conditions 


« hf " sont en cffet très 
ΩΣ Et les urgences nom- 


Le même souci de rationalisa- 
tion des coûts a guidé, lya 
trois ans, la restructuration du 
centre de fabrication du CROUS 
qui regroupe à Vandœuvre les 


activités de boucherie, de boulan- 
gerie et de pâtisserie pour 
l'ensemble des restaurants. 
Naguère en dérive financière, il 
est devenu, selon son responsable, 
Denis Lambert, « un outil que 
beaucoup de CROUS nous 
. Le CROUS fait non 


sifiant ses produits et ses clients ἃ 
travers une activité de traiteur. 
On trouve ainsi, dans toutes les 
cafétérias de cités U, des plats 
cuisinés en barquette qui rempor- 
tent, paraît-il, un vrai succès. 
« Nous allons au devant de l'éru- 
diant pour lui porter ce qu'il ne 


vient pas au restau U», 
résume M. 
Pour introduire estte « logique 


Tout d'abord, « restaurer une 
règle d'or complètement oubliée 
de la fonction publique : la fonc- 
tion l'emporte sur le grade ». Au 
CROUS de Nancy-Metz, plus 
aucun avancement ne se fait à 


avez dit « mérite » ? « Les direc- 
teurs de CROUS ne doivent pas 
se considérer comme des agents 
extérieurs de l'Etat, mais comme 
des chefs d'entreprise qui doivent 
mobiliser tout le monde pour 
dégager des résultais », estime 
Yves Dalmau En Lorraine, la 
mutation s'est faite sans drame. 
Rien de tel sans doute qu'un 
patron au lourd passé de syndica- 
liste pour faire passer ce genre de 
message. 


Mastère accrédilé par la Conférence des 
Grondes Ecoles, réalisé par Sup de Co Marseille 


(Groupe ELA), en 


ion avec son réseau 


de partenaires européens, améri 
osictiques et FAN DCR rois, 
Aformarñions et 


LA RUBRIQUE DES ÉTUDIANTS 


l'actualité sociale, 
culturelle et 
pratique 
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CAMPUS 
ÉTRANGER 


Turbulences allemandes 


Ε cake est revan 
universités Ὲ bles 
allemandes secouées 


nqué de 
ments dans certaines πα αν 


violente en 
à Berlin-Quest, où des fonte 
ments avaient mis aux prises la 


Le protégeant des étudiants 
non grévistes ᾿ 


les piquets de grève postés 
devant l'université libre de 
Berim-Ouest. 


Par ses promo- 
teurs Unimut (courage et/ou 
colère de la fac}, a pu mobiliser, 
pendant une période relative- 
ment. longue une génération 
d'étudiants peu accoutumés à la 
contestation i 


jamais , COMME Ce fut 
ces on 1968, ‘eur une remise 
en Cause systématique du fonc- 
tionnement de l'université ouest- 
allemande. Les seules revendica- 


naient j 
L'Université ne faisait en cela 
que suivre le mouvement gé [ 
de la société Ouest-allemande, 
qui accorde à cette 

une grande importance : 


sociaux-démocrates, et la reven- 
dication du pouvoir par les 
femmes touche même des for- 
mations politiques plus traditio- 
naëistes comme les libéraux et 
les chrétiens-démocrates. 

Le fait que le mouvement de 
cet hiver soit parti des étudiants 
en gestion des entreprises peut 
expliquer que ce mouvement 
n'ait pas répondu à l'attente des 
vétérans de 1968, qui avaient 
cru y voir une renaissance de 
cette remise en cause globaie du 
systèmes social dont ils ont une 
certaine nostalgie. 

Le gouvernement a néan- 
moins pris très au sérieux les tur- 


bufences universitaires. ἢ est en, 


Une société 
et une réforme 
peu démocratiques 


E m'étonne de vos étonnements 

et de ceux que vous prêtez à 
M. Jospin dans votre article inti- 
tulé « L° SUDPE des collèges 
n'existe ἐῶν dans /e Monde 
Campus du 16 février. En effet, 
pourquoi voulez-vous que tous les 
pays aie soient arrivés à une 
sorte de consensus concernant ce 
que vous nommez tantôt = coi- 
lège », tantôt « école moyenne ». 
Je pense que vous êtes malgré 
vous inconsciemment animé par 
une volonté centralisatrice et 
impérialisie. En effet, si l’Europe 
des collèges existait, si un mème 
système éducatif s’était imposé de 
Stockbolm à Naples et de Dublin 
à Athènes, cela serait bien com- 
mode, et M. Jospin ne tergiverse- 
rait pas. il trancherait rapidement 
et souverainement, et l'affaire 
serait dans le sac. Si M. Jospin a 
changé plusieurs fois d'avis sur 
cette question, c'est probablement 
qe sa doctrine n'est pas encore 


Par contre, je m'étonne que 
vous ne vous étonniez point du 
fait que M. Jospin prépare sa 
réforme dans le plus grand secret 
en réunissant des grandes com- 
missions d'experts hautement 
titrés et gradés. Il me semble que 
c'est là une erreur capitale. Je 
pense en effet qu'une réforme 
d'une telle ampleur {il n'y en a 
pas eu de telle depuis 1945) 
devrait concerner tout un chacun. 
Ce que M. Jospin ne voit pas, où 
plutôt ne veut pas voir, c'est qu'on 
ne t réformer de fond en com- 
ble le syuèms éducatif sans tou- 
cher à l'ensemble de l'édifice 
social. 

Lorsque vous énumérez les 
divers systèmes éducatifs de 
l'Europe occidentale, vous mon- 
trez justement la diversité de ces 
systèmes. mails VOUS n ‘en dévelop- 
pez point les causes. Or ces causes 
sont lumineuses : c'est que les sys- 
tèmes éducatifs ne font que reflé- 
ter les systèmes politiques des 


δὲ a ᾿ 


train de mettre au point un pro- 


gramme d'urgence d'investisse- . 


ment de trois ans, visant à amé- 
lorer les conditions d'études des 
quelque 1,5 million d'étudiants 
de RFA. Les projections se fon- 
Gant sur l'analyse des données 
démographiques ne se sont pas 
révélées exactes : l'arrivée des 
« classes creuses » à l'âge uni- 
versitaire n'a pas fait baisser le 
nombre d'étudiants. La propor- 
ton des titulaires de l'Abjtur 
Dr TD entamant des 

Aion supérieures ant en ὁγοῖν- 


Le chancelier Koh! est décidé 
à faire de la réduction de le 
durée des études universitaires 
un thème majeur de 58 camps- 
gne Pour les élections au Bun- 
destag de 1990, estimant que 
cette habitude nuit à la compéti- 
tivité de l’économie ouest- 
allemande : elle réduit en effet la 
couche active de 18 population, 
qui doit également prendre en 
charge un nombre croissant de 
retraités. La thème est porteur. 


Pour l'immédiat, les négocia- 


tions sont Apres entre le minis- 


C'EST LONG COMME ÉTUDES 
ENTRER DANS LA POLICE ἢ 


liers ayant a une formation 
here à l'issue de 
r aire sont 
plus nombreux qu'on ne le pré- 
es πρὶ à verir ensuite à l'Univer- 
sité. 


ll s'ajoute à cela un phéno- 
mène typiquement allemand : 
l'allongement de la durée des 
études. La moyenne de la durée 
des études dans les universités 
est actuellement de douze 
semestres, et notablement plus 
élevée que dans Îes autres pays 

. Sropéenn. - 


divers types de société. À cet 
égard, il faudrait oser dire que si 
J'on jugeait la France d’après son 
système pédagogique, on devrait 
sans hésiter dire que la France est 
certainement la moins démocrati- 
que de 1outes les démocraties 
occidentales. La plupart des 
démocraties occidentales que 
vous citez — Pays-Bas, Dane- 
mark... — ont mis des siècles pour 
réaliser leurs systèmes éducatifs, 
et, au Danemark par exemple, ce 
ques est en perpétuelle évolu- 
Mais l'énorme différence 
ss la démocratie française, c'est 
que dans ces pays l'éducation et 
l'enseignement ne sont pas 
l'affaire de l'Etat seul, du minis- 
tre seul, des seules commissions 
d'experts, même hautement quali- 
fiés. Dans ces pays, l'éducation 
est l'affaire de tous, et prioritaire- 
ment l'affaire des enfants et des 
parents. 

C'est pourquoi je pense que la 
manie du secret de la réunion de 
commissions restreintes augure 
mal d'une réforme qui devraïnt se 
faire au grand jour. Et surtout 
cette réforme devrait émaner de 
la base, c’est-à-dire des utilisa- 
teurs de l’école. JL est quand 
même aberrant de penser qu'une 
telle réforme sera faite en dehors 
des instituteurs et des professeurs. 
Nous avons l'habitude en France 
de tout promulguer par des 
décrets, des lois qui émanent de 
l'Etat, du gouvernement. Certes, 
cela ira beaucoup plus vite Je 
comprends Ja hâte de 
MM. Rocard et Jospin, qui veu- 
τ en finir au plus vite, au pu 

mais je pense qu'en matière 
éducative i Fe se hâter avec len- 
teur, il faut savoir perdre du 
temps pour en gagner. Mais cette 
réforme-là — qui serait hautement 
démocratique, — nous ne la ferons 
pas. Nous aurons simplement 
bouleversé les horaires, les ser- 
vices, etc., nous n'aurons point 
changé les mentalités, ce qui 
aurait été essentiel. 


M. DECRIEM FRANKSEN, 
pres Pret 
ἃ Γ΄ normale d'Avignon. 


Pas de licence 
pour les instituteurs 


L'ENSEIGNEMENT primaire 


est si fondamental que toute 
réforme de la formation des maï- 
tres doit être mürement réfléchie. 
Nos instituteurs doivent être à la 
fois bien formés et bien payés. 
Mais ces conditions impératives 


tère fédéral de l'éducation et de 
la science, dirigé par M. Jürgen 
Müllemann (Hibérel), et A 


Cet argent devrait être consacré 
à la construction de nouveaux 
locaux universitaires, à la créa- 
tion de postes d'encadrement 
des étudiants et à l'accroisse- 
ment du nombre et du montant 
des bourses. 


LUC ROSENZWEIG. 


n'entraînent pas qu'il faille leur 
donner la même formation qu'aux 
fesseurs licenciés des coli ee 
premiers ont besoin d'une 
mation pluridisciplinaire ; les 
seconds d'une formation monodis- 
ciplinaire. 

Or des revendications syndi- 
cales, suivies de déclarations offi- 
cielles, tendent à accréditer l'idée 
qu’une licence, d'ailleurs quelcon- 
que, nous donnera de meilleurs 
instituteurs. Cette exigence est 
artificielle et suicidaire. A coup 
δῇ, elle nous donnerait de moins 
bons instituteurs, et affaiblirait 
notablement leur recrutement. 

La formation actuelle des 
jeunes maîtres — deux ans d'école 
normale précédés de deux ans de 
formation monodisciplinaire à 
l'Université, le plus souvent non 
scientifique, — est déjà mal adap- 
tée à leur Futur métier, et aura 
besoin d’être améliorée. Mais 
l'exigence d'une licence accentue- 
rait encore son Caractère 
ciplinaire. On verrait arriver à 
l'école normale des étudiants dont 
la plupart, depuis la classe de pre- 
mière, donc depuis cinq à six ans, 
n'auraient reçu aucune formation 
scientifique. 

Quel serait le profil de ces 
jeunes maîtres, ne trois ans 
d'université (et plus souvent qua- 
tre) suivis de deux ans d'EN ? 
Certainement pas celui d'un étu- 
diant, qui peut, avec six ans 
d'études a: le bac, accéder à 
d’autres professions, attrayantes 
et bien rémunérées ; πὶ celut d’un 
étudiant Littéraire qui peut dans le 
même temps préparer, après 58 
licence, un CAPES et devenir 
ainsi professeur de collège ou de 
lycée. 

Exiger des instituteurs une 
licence, c'est aller à contre- 
courant des efforts de diversifica- 
tion annoncés par le ministre de 
l'éducation nationale pour utiliser 
au mieux les goûts et les aptitudes 
de nos jeunes. Se tournent vers 
Serre same io va Er 

ui joignent à un t marqu 
Dour Une disci pline Pitéraire ou 
scientifique, le désir de le parta- 
ger avec de jeunes adolescents. 
Deviennent instituteurs ceux dont 


4 les goûts sont moins spécifi ues et 
qu'attire.la formation M us 


enfants, 

À ces deux vocations corres- 
pondent des besoins différents de de 
formation. Ce serait une grave 


erreur que de gommer cette diffé- | 


rence. 
GUSTAVE CHOQUET, 


membre de Académie. des sciences. 
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CAMPUS 
FORMATION 


LES INGENIEURS À L'HEURE EUROPÉENNE 
Ecoles, universités et A, 


L’atout 
de la diversité 


D" le début des années 50, 
des personnalités fran- 
du 


ration européenne des 
associstions nationa 
meurs). Son obj 


, En 1958, des responsables de 


françaises d'ingénieurs et les 
Technische Hochschulen alle- 


Ce projet n’a pas encore pu 
aboutir du fat de la complexité 
perde re iso 
des ingénieurs en Europe. 
Enän en 1973, est créée la SEFI 
{Société européenne pour la for- 
mation des ingénieurs). 
Quarante années environ ont 
donc été nécessaires pour 
construire l'Europe des ingé- 
ἘΜῈ failed) core 
aux autres à se connaître, ἐπε 
ner [65 préjugés et commencer à 
travailler ensemble. 


La FEANI 8 eu le mérite d'oser 


tensires. Il s'inspire largement du 


mesure Où ἢ prévoit un 


fit des différences ne peut 
Qu'accantuer cette orientation. 


sairement hiérarchiquement — et 
bien articulées entre elles 
{longues-courtes ; théoriques- 


pratiques). L] 
Une troisième tendance 
consiste à défrer une sorte de 
mivegu € » de formation 


minimale d'un ci ge à 


mobilité _ bac + 4. Dans certains 


comme les Pays-Bas, des fomme- 
tions longues viennent d'être 
ramenées à quatre ans. Dans 
d'autres — la RFA, par exem- 
pe, — les formations courtes de 
trois ans et demi devraient pro- 
chainement passer à quatre ans. 


Parallélement, on assiste à une 
redéfnition des formations lon- 
gues (cinq, six ou sept ana) qui 
prendraient mi 


formation de type Mater of 
Saencs. 


Une dernière tendance - 


que une période transitoire 
d'expérience le, 
contrôlée et évaluée, permattrait 

de 
formation continantaux du 
modèle britannique et plus géné- 
ralement des modèles anglo- 
sexons, notamment celui des 


les transferts de données, 
l'usage des langues. Mais 
essentiel 


| La formation des ingénieurs est profondé- 


ment liée aux traditions nationales. La 
France, l'Allemagne et la Grande-Bretagne 
ont élaboré trois modèles d'inspiration très 
différente. 


Ι ᾿Ξ perspectives d'unification 


d'évaluation sur l'exercice de la pro- 
De façon grossière, on peut distinguer fession d'ingénieur. N'importe qui peut 


À ne de France) qui les fédè- 
l'existence d'un système autonome de rent n'exercent pas de missions 
formatinn (les grandes écoles) et une d'accréditation des ingénieurs et de 
adaptation comrôle de la qualité de service pro- 
puis de l'mdustrie. Saïint-simonien par  fessionnel de leurs membres. 
DR Re 


triser la formation de ses cadres crée 


Re 
Por Ré pes que, l'influence la plus déterminante 


de I 
accordée au πολ τι ἃ profonde 


mation d'ingénieurs ne se justifie pas 
par rapport à un besoin de l'Etat or Ἐπ 
mais par La logique de 
développement autonome de la 
Ce Fauto- 


Hochschulen, 
de ane Ce modèle classique est 


par une quinzaine 
de vie promis clarté (mines 


techniques — disons palytechniques 

pour la plupart). diplôme de À 000 à 

9 000 ingémeurs par an. Chaque uni- 

nee 6 leshnique Le délivre environ 
des effectifs tour- 

se autour Sas 000 à 30 000 étu- 

d'ants. 


Les universités techniques alle- 
mandes apparaissent comme de 
machines à faire de la recher- 


on attache de l'importance à La rapi- 
tbe Ne 
jeunesse), en Allemagne, l'étudiant ᾿ 
prend Le d'apprendre et de pro-- 
fiter des de l'université 
technique. 1] est normalement possi- 


que tech- 
niques délivrent 8 000 diplômes 
di par an, les Fachhochs- 
chulen mettent sur le marché 
16 000 ingénieurs qui portent 


Grande-Bretagne, à La reconnais- 
sance professionnelle de l'individu 
ingénieur : les premières formations 
d'ingénieurs à l’université n'apporais- 
sent qu'au milieu du dix-neuvième siè- 
cle — Creme ina, 76 

de 


comprendre ἵ 
nique, ἢ faut prendre le problème par 
l'aval. La société 


qu'ils défendent les mêmes valeurs. 


na pat les institu- 
tions (L itution of Civil Engineering, 
Insütution of M 


echanical 
ring...) jouent un rôle déterminant. Un 
ingénieur britannique n'est vraiment 


Chartered 
neer > et qu'il devient membre de l'une 
de ces institutions. 

La plus ancienne d'entre elles, l'Ins- 
titution of Civil Engineer, fondée en 
1818, comprend, à elle seule, plus de 
50 000 membres répartis dans plus de 
cinquante pays. C'est l'un des éditeurs 
scientifiques et techniques les plus 
importants dans son domaine en 
Grande mais aussi au niveau 
mondial. 


* L'omés 
du terrain 


L'accès au titre de Chartered Engi- 
neer suppose certes une formation aca- 


académique 

ἘΠΕ Dub oder 
cr ae peter era nel parte- 
formation d'une 


durée 5 Con a (quatre en Ecosse et 
dans certains programmes anglais 


des ponts et chaussées, président 
du bureau GE-HH (grandes écoles - 
technische hoshschuler. 


« Le Monde Campus » publie, 


chaque semaine, des offres de 

Stages en entreprises pour les étu- 

diants. Les personnes intéressées Obs. : étude de marché sur ἢ 

doivent contacter directement le cer de nraropie Lien de mage Cie 
CDTE, association responsable ΦΆσξω D Done LS 
(JA unten En "EU 
ἘΠΕ ΤΌΣ minitel 36-15 JOB- eq mn Len re un 

COMMUNICATION 
MARKETING Pas. Date: mé 


Lieu: 
ἘΣ ΕΝ ΘΕ S UE Profil : bac+2 Indemnité : 
Profil : ÉCOHONIQUES, Obs. : concevoir 
Inenaé à 4 000 F Ole re rate mes mation audiovisuels 
᾿ d'une implantation Lieu : Paris. Dete: mi-mars, Durée: 1 mois 
boreau ue (grande cutreprise Profil : bac+3 an déco. Indemnité : 


ἘΣΤΕ ας 2}Χ35 mois en coctrat ἃ durée déterminée. 
secteur mfonvatique). M. 1351. Prof : bac+3 CELSA. Indemnité : 
Liey : Fresnes. Date ‘ avril, Durée : 100 000 à 135 000 F. Obs. : assistant du 
Profil : bac+3. Indemnité : à directeur de la communication : mise en 
Ols. : étude sur barèmes des écarts de la ΤΟΣ come a 
er de 5 1 dans la commumication exi- 
secteur électroménager), 

M 1330 ) Danone PDuréc:3 
Lieu : Beauvais, Date : mi-mars. Durée : Profil: 


2 mois. Profil : bac-+ 4. Indemnié : 1 400 F attaché (0) de relations publiques. 
dre. OM: : étudie de marché (banque) . Lieu : 


Lieu : Montreuil Date :mi-mars. Durée:2  Indemnit£ : selon convention ét compé- 
ἃ 3 mois, Profil : Der me teuces, Obs, : assisiant(e) cœnmunication 


lndemnit£ : 1 450 F + %. Obs. : démarrage blcité, presse, ἢ anglais sou- 
sue centrale ducuet /relatiqus ἔδινα plein temps. € 1256. 


M LT. INFORMATIQUE 
Montronge, Date : juillet Duréc:un Lieu : = 
mois, Profil : bac+ 3. Indemnité : 1 500 F. Profil : bac + 2. Indemnité : 


Les stages de la semaine 
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Bee plonge les jeunes 
οἱ. corpor ation ν GÉOGRAPHIE dans la vie de | 
S ἱ la langue choisie 
Les re "44 .5.Ὲ A ἽΝ καὶ Mutiples fomnuiss de séjours on 2 
Re τ Ὁ 1616 unité in tu 
ἐξ ἃ mi mm τως | k ee Ecosse, Autriche, ltalle, Maite, 0.5.4. 5 
à ve {dont Callfornie et Hawaï), Australie, 5 
Canada, Mexique, etc. ΓΙ 
“ Séjours Internationaux Lmguisti- 
les risques éronifs liée aux défricho an début du dix-neuvième siècle, le capacité de dialogue nécessaire Se τοι Ἀ amer ἘΠΕῚ. το 
ments dans u Massif Central uelle « je grand problème » traiter de lèmes tels que t lucrati ments Jeuvesse 
{Annales du Parc national des était de: » déernaluer les liens qui léirosnoment pie ils Fe et Sports ἐὰν ἘΣ δι, et Tourisme locaux, ἔγσωςε, D.O.M.,, ΤΌ. Μ. εἰ 
Cévennes), Les risques d'érosion par  enchafnent les phénomènes de la vie  Chent ἃ le ni les géologues font (70.07, offre toutes possibilités  l’Afrique. 
diffus ny sont pes εἰ œux de la nature inanimée . 0e le géologie. les Hydrolognes out Bain Linguistique " de toutes bonr tout connaitre réalisa- 
perçus comme une contrainte domi- L'analyse géographique, selon P. et he gg les botanistes de la M nn séjours FF. 
nante par les éleveurs; lidés d'une  G. Pinchemel, « ne se réduir pas à botanique. Parmi st ol 2 de nu que. ro pren op 
certaine fragilité de l'environnement l'analyse spatiale, nécessaire maïs sont tentés de EE aphes humains séjours avec sports ou séjours ere παρ εμέ μύρα are nn 
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nous A 
ce ed Le 
ἊΣ 


«- la » = re des ra 
l'homme et de la nature Lot de 


τῇ fondamentale réside à dans Féla- 
tion d'un savoir opérationnel, à 
F ef pi de la Nature et des 


C'est avec le souci de « faire 
ter les chapelles »,cten _ 


humaïne ». Les 


1é générale, et surtout les villes 
d' aujourd'hui constituent de vérita- 
bies « flots de chaleur ». Alors que, 
pendant des mill repas 


rations s'élève au-dessus ‘d'elles 
comme une cheminée, et que, si la 
Circulation at 
altitude une autre masse d'air 
Chaud, la cheminée ne tire plus et 
que les fumées s’étalent en un voile 


épais. 
Dans la pape d'une analyse . 
combinée des tres 
qe et naturalistes, deux 
hologues, Claude gr M 
atiana Muxant, tentent d'apprécier 


mosphérique amène en. 


hr Β 


y 
ἢ 
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EH 
he 
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Ἐν 
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HISTOIRE - 


Les archives de Diên-Bién-Phu 


RINTEMPS 1954, en Indochine : le Vietminh sssiège le camp retranché de | 
Dien-Biën-Phu. Le gouvernement français demande à Washington 


soutien de l'aviation américaine. Mais aucun bombardier US n'est en vue dans 
le ciel de Diën-Biën-Phu jusqu'à la défaite de la France, le 7 mai 1954... 


Comte or NATO Studies à unies do Kart (OC) décider de lancer un 


projet d'étude, en faisant appel à des historiens, des 
asiatiques, 


franco-américaines et des 


Lee retrace 
et à des diplomates, comme 


questions 
Jacques de Folin, entré en 1945 au ministère des affaires étrangères. Des 
chercheurs britanniques ont égaiement été associés au projet. 
L'ouvrage publié aujourd'hui est le résultat de trois années de travail. A 


travers l'analyse des 


stratégies françaises et américaines sur le plan militaire 
et diplomatique, E permet da mieux Comprendre la crise ὧν 1954, ses origines 
conséquences. notamment, derrière 


une coopération 


Y apparaissent 
transatiantique réelle, les « illusions », les «erreurs de jugement », les contra- 
dictions et les « fautes de comportement » des deux partenaires. Et également 


le fait, soufigné par Denise Artaud dans son texte de 


que ni les 


Francais ni les Américains n'ont vraiment compris les vrais problèmes posés 


en Indochine. 


ἃ Dièn-Biën-Phu, sous la direction de 


M. R 
Artaud et Lawrence Kaplan, La 


Denise 
Manufacture, collection ἘΠῚ HMicUe parieghe = 119 p. 125 F. 


Υ : , ι, | 
anglais ou l'allemand intensif : 
une affaire de PRESS 


4 
Een —— 


ἶ 
Ë 
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% 
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Ἵ 
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non suffisante : sa véritable dimen- 
sion englobe l'étonnante richesse du 


croisement des espaces humains et 
des milieux... mais la géographie 
recentrée n'en demeure moins 
un géographie plurielle ». On 


À po 

rap ont donc ἃ s'attacher 

à l des espaces et 

εἶα conditions leur production. 

Les différentes branches de la 

recherche doivent travailler ensem- 

ble, mais sans chercher à réaliser 
seules une impossible synthèse. 

La logique propre de cha un 
science conduit toujours à |” 

ment de la spécificité des méthodes 

de recherche, et donc à une perte de 


BIOLOGIE 
La bioéthique 
par Guy Durand 

Une synthèse sur le nature, les prin- 
ces et les enjeux de la bioéthique, ce 
mouvement nOUveau qu à 
mettre en question les progrès de la bio- 
Ce Car-Fides, τοῦ 


127 p.,40 


: Η 
détermination des résultats) et le 
contentieux. 

% Presses universitaires de France, col- 
τ «Droit fondamental », 445 p. 


Jean Bodin et le droit 


Une analyse de l'œuvre de Jean 
Bodin, grand publiciste du XVI siècle, ici 
présenté comme un penseur € ambigu» 
de la République, entra anciens et 
modernes. 


k% Presses universitaires de France, col- 
lection « Léviathan »,310 p.195 F. 


par Françoks Seurot 

Ce manuel! présente et analyse Les 
mécanismes qui régissent ! ie 
soviétique, en accordant une place 
1 importante à l'histoire économique et 
| sociale du pays depuis la fin du XIXe siè- 
cle, et à celle des réformes adminéstra- 

tives réalisées entre 1957 et 1970. 

+ Presses iversitaires de France, cok 
lection « Economie »,267n.,125F. 
La monnaie 
et ses mécanismes 
par Monique Béziade 


ouvrage de synthäse. 
+ La Découverte, collection 
a Repères »,127p,38F. 
Economie industrielle 

par Michel Βα να, 


Ce manuel, à l'intention des étuciants 
de Econce et da maîtrise en sciences 


naturels, donc à Pier l'ana} 
tiale en position 5 «- κυροῦ 
ajoutant simplement l'espèce 
humaine à la biosphère », pur 
reprendre l'expression de Ch. 

Péguy. 

ne des physiciens ont l'occa- 
sion rencontrer agronomes, 
des démographes, 
des historiens. « Les colloques pul- 
lulent, dit Ch.-P. Péguy, ineffi- 
caces.… faute pour les parts 
d'avoir acquis l'expérience de 
l'interdisciplinarité dans des 
ratoires qui leur en rio ra 
da possibilité rout au ἢ 
crane , faute sh Lime re 
rel commun. » ont, 
per leur tradition de l'étude des 
espaces, des occasions plus fré- 
quentes que beaucoup d'autres de se 
trouver en face des questions vives 
Εν l'interaction Homme-Nature : 


La géogra re science du lien 
encre société et la surface terres- 
tre, est en son fondement une disci- 
pline de l'interdisciplinarité », 
déclarait N. Mathieu dans une 
récente table ronde de la revue 
Espris C'est sans doute cet atout 
qui est à dans l'enseigne- 
ment... 


er ré 


YVES GUERMOND. 


Espaces-Temps (« Réfléchir Îles 
sciences sociales »}, n° 40-41, 1989, 


Cahiers de géographie du Québec 

Université LavalQmébec), vol, 32, 
br décembre 1989. ? 

Annales du Parc national des 

ial : « Un obser- 


à Es RÉ tirer Ἀ 
tie et la mesure 
de l'homme », mt 1988, 


». 
% MEémentos Dalloz, 136 p.,60F. 
HISTOIRE 


L'Allemagne occupée, 
1945-1949 
sous la direction de Heuri Mévudier. 

Pius perticukèrement destiné aux 
candidats au CAPES et à l'agrégation 
d'allemand, ce recueil de textes porte un 

τ fondamen- 


PHYSIQUE 


par Victor Welsskop£ 


ble ce secteur qui perdra la moitié 
de Lee Lei dis és πτήσει qi Ver 


nent. 
k Éditions de —n Découverte, coliection 
« Cahiers bibres »,264p.,125F. 


spéciaux : musique, art 

vidéo, maths; séjours en école 
anglaise (school langue) : cours 
“one to one ” ; séjours junior. 


SALC: Pere ΒΟ ΒΩ AOOIEENE CEDEX τ. CEE À 
45.48.59.66 - 


PARIS Mme Beinse 


Vaueille 46.56.81.1 
NORD 27.86.52.34 - 21.02.77.25 - EST 3306.11 78510810 
Ι RHONE 78.53.03.53 - 74.29 51.55 - ALPES 76.42.74.78 
E SUD-EST 91.37.43.37 - 42.27.88.42 - 03.55.94.04 - 90.25.40.00 Ι 
Π SUD-OUEST 56.92.83.45 - 61.21.68.17 - 59.24.33.17 -53.65.51.51 . 


BRETAGNE 99.58.51.68 - 43.85.82 50 - 59.39.13.48 - 40.29.12.36 
51.94.41.25 - NORMANDIE 35.60.19.40 - 35.88.65.70 - 31.4S.68,27 
LANGUEDOC 67.69.25.97 55.06.10.70 


D OS Qu DR QUE GS παῦσε DURE QUES DURE DUR GPS CR ὅσον CRUE 55} MURS ἀπ. GENS GRR OU 


SALON INTERNATIONAL 


DU CYCLE 


Leds rer 2##lilte 


PARIS 17-22 MARS 89 |. 


PARC DES EXPOSITIONS DE PARIS PORTE DE VERSAILLES 


TOUS LES JOURS : 10 H - 19 H, VENDREDI 17 ET LUNDI 20 : 12 H-19 H | Γ 
MATINÉES PROFESSIONNELLES LES 17 ET 20 MARS : 10 H - 12 H 
INFORMATIONS κατε, ὕλας 2421080 


τι BACCALAURÉAT - Examen probatoire - Brevet 


ere devais couvent le 
à nos dossiers couvrant le programme. 
C.U.F, H.BORDAS - he le hah matos de France 


43, rue Boulard 75014 


Le Monde . et la Revue française 


eu 


VOUS systématiquement 


de Finances publiques 


LE FINANCEMENT DE 
L'ENSEIGNEMENT SUPÉRIEUR ᾿ 


Colloque organisé avec le concours | | 
de la Commission des Communautés européennes . 


26 et 27 avril 1989 — Université Paris-Dauphine | 


Mercredi 26 avril 
— Panorama en France et 
à l'étranger 
- Partenaires et usagers 


Jeudi 27 avril 


:— Management et gestion 


des établissements 
— Quelles évolutions possibles ? 
A quelles conditions ? 


Avec la participation de Lionel Jospin, | 
ministre d’État, ministré de l'éducation ἢ 
nationale, de ἃ] jeunesse et des sports 


Inscriptions - Renseignements et programme 
.… ELA. Formation Vera Couturier Ἐν 
26, rue Vercingétonix, 75014 Paris 
Tél. : (1) 43-35-01-67 


Télex : EJA 203 918 F - Télécopie : (1) 43-20-0742 


-..»..... 
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CARRIÈRES EUROPÉENNES EN ENTREPRISES. 


NRC HANDELSELAD LE SOIR Le Monde SüddemscheZetumg conereer 5Ε11Δ sens ELPAIS DeStandaard SE 


Fdam.. Auckland. Bahrein... Bangkok... Bombay. 
. Colombo... Hambourg... Hong kong... Istanbul... Jak 

ΒΟΝ - Kuale Lumpur. Londres... Los Angeles... Me 
bourne... Montréal. New York. Pékin. Riyadh… 8 
a8apour... Sydney... Taipei. Tokyo. 


une vraie Sn 
strateg Ie ως; ps + | 


VOTRE EXPERIENCE BANCAIRE 
INTERNATIONALE VOUS OUVRE 


En rolation avec nos vous négociez avec de grands équipermentiers 
irternationaux les conditions de prix, logistique sur en MÉCANIQUE, 
LE PLUS VASTE CHAMP éocsoniaue, UT unes res act 
D'ACTION DANS LE MONDE uno formation complémentairs à le ous dus Citatant où avez une phondlre Θχρθπ 
des fonctions d'études ; et/ou l'espagnol est pour vos contacts et 
Présente dans 65 pays, forte de Bien évidemment, vous parlez Cd sous référence ACHATS, à Philippe Milon - RENAULT É 
Pop αὐηὶ 10 000 à couramment le français et l'an- HR πράσινα αἱ CRE - 15. OR EH ë 
ger,laBanquelndosueza  dglais Une troisième langue Le) 
adjourd'hui le plus beau réseau étrangère serait fortement ap- RENAULT. LA RAGE DE GAGNER. 
du monde. Son départementin-  préciée. Vous êtes basé à Paris, Catie annonce paraît dens Le Monde, Εἰ Païs et The independent. 
ternational, en plein développe- votre mission implique de nom- 
ment, recherche des. cadres breux déplacements à l'étran- 
commerciaux confirmés, ger. Votre rémunération sera 


Vous avez 5 à 7 ans d'expé- 
rience bancaire internationale, 


étroitement liée à vos perfor- 
mances. 


JEUNES INGÉNIEURS D'AFFAIRES 


Notre Direction des Achats gère de 50% de la valeur des véhicules. 
bureaux el nos Usines, 


vous maîtrisez parfaitementles Si notre challenge vous pas- 

systèmes de financement à  sionne, adressez votre dossier 

court terme et moyen terme, et de candidature (lettre manus- 

lamiseenplacedemontagesfi-  crite + CV + photo), sous la 

nanciers vous est familière. Vo- référence DI 02 Μὰ: 

tre connaissance des mar- Banque Indosuez - Service οἷο ἀο lai Mae οἱ a Ἰαχασῖπε πως 4, 

chés extérieurs et votre Recrutement gala anich expertise vous re mg em an οὐκῶνιμει 
sens des négociations à 9, rue Louis Murat - 75371 et auprès " ἘῸΝ 

haut ἢ vous permet- Paris Cedex 08. | EE poste permettra d'accéder rapidement à des fonctions de 


tent de saisir toutes les op- L'annonce parait simultanément dans Enginirex dylleut eu électronique type ΣΗ͂ΒΒ.. vous avez 3 on 6 ans d'expérience, mo 
δε Π : de l'informatique, des télécommmications. Vous êtes bilingue français- 
portunités d'affaires pour le dE Le Soir, De Standaard, Handelsbläd, gps m1 l'ancials ot F 
Poste basé en proche banlieue Parisienne. 


The Suddeutsche 
développement de notre tung, Corriere Della Sera et ΕἸ Pals. Ἵ 


LEVL-TOURAAY/ASSCOM 


πο: Merci d'écrire avec CV, photo et prétentions, en ὑχάσίξατ la référence 3319 B à notre Conseil 
πεν -Β διῶ INDOSUEZ 65, avenue Kléber, 75416 PARIS 


Tout un monde d'opportunités 


! 
À 


2 
GROUPE SHRM 


Services d'Hôtellerie, de Restauration 
et de Management 
‘LA VOLONTE AU COEUR DU SERVICE" 
SHRM - ANGOLA 


SE CTRAGE OO | DIRECTEUR < 1 
ee - DE FILIALE ! 


βαρ δα: Ὁ ϑαύσταῖαι κ᾿ μὲ CON nqn CURE. . 


"ἢ etvoire formation vous ont permis de devenir performant dans les L τας 


ᾳ 
& 
δῷ 


et du développement d'activités de 


Recherche son ΟἽ Αριυραπτνε ces rreases sou Luvers sur Leu we. | REJOIGNEZ NOTRE EQUIPÉ DIRIGEANTE : 
| 26 Der nes, umo jure Be : Σ᾿ 
Ξ πα. = | Manager opérationnel, vous avez déjà exercé avec succès en | 
Directeur Au oint er ne MRC M | France ouen Afrique les responsabités de Directeur de Fialeou Ke 
À εἴτ] de Direction Générale d'une PME. | Ἶ 
ὩΣ Basé à LUANDA en ἈΝΕΌΙΑ Autonome, responsable, excellent commercial, voire expérience ΚΕ τὴ 


Dépendent directement du Directeur de SHRM ANGOLA, il sera 
responsable le de l'animation, du contrôle 
services : 


- distribution type grandes surfaces 

- activités d'hôtellerie et de restauration 

- services divers 

Agé d'environ 35 ans, diplümé d'une Grande Ecote de Commerce ou de 

Gestion, il # une bonne pratique de la langue Anglaise, et des 

connaissances en Portugais. à , 
expérience minimum de 3 ἃ 5 ans de La direction d'un centre profits, EE Fees, καροιεε εν ε rat ν 

pr de préférence dans la distribution type grandes surfaces et dans PUBLICS 

fa restauration type cafétéria ou dans uné société de services, sera un ᾿ς Ava - Ὅπερ. 


atout majeur. | 
Ce poste doi conduire ἃ moyes tar À a responsabé de Direction | mans | D 


Ro | techniques de gestion de l'entreprise de direction des hommes. |#ê 
.-" | Homme de terrain vous désirez vous invesir en Afrique. Vous |“ 

| recherchez une rémunération mofivante comportant un fixe et n° [= 
ee | intérssement aux résuitats delentreprise. ἢ: Ὁ} 
© | Nousvousofronsderejoindreléquipedirigeantedenosfilaleset ES" 

dans la perspective d'une prise de responsabilté de l'une d'entre |. ἐν 

ekes, vous proposons un premier poste en Afrique auprès du À τ 


So Ἀραρτάπον AL MARCHES ET AUX δεθοθες 


-:@ Sécrms PLESES : 


᾿ 
Le 


᾿ . 3 
ms . ' Ν ἢ ᾿ 
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4 mn, . ὡς Ὁ ᾿ εἰ 
ἢ ë Der S 1 ᾿ q ἷ 3 
. . . . δ 
OR | εὐ js {nl DER RCE TR L ᾿ 
; + | ι 
ΣΙ ΜΗ 
: À L Sa 
᾿ δ ͵ : 
* 
F, 
4 « 


7 MATERIEL INDUSTRIEL - ἮΝ Ψ . 7} directeur général d'une de ces sociétés. ᾿ τ 
τ τον τὰ ᾿ Centro mia - M trourar τ΄ ὁ Τ᾿ À Sicechalengevousintéresse, mercid'écrresousrét.A91401M1, PSE 
Avamages cisssiques à Γοχραυαίου, L COERCE GEL. | À à notre Conseï NERVET PONT, 15, rue Cardinet, 75017 Paris gen 
Les personnalités intéressées par cette recherche peuvent adresser leur 8 | ς | — a RE ἔοι 
lettre de candidature et ΟΝ. sous référence C/223 à : GROUPE SHAM - 113 : 


rue de l'Evêché - 13002 MARSEILLE. 


lis 
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IMPORTANT GROUPE AGRO-ALIMENTAIRE FRANÇAIS 
Recherche 


! UN CHEF 
DE PRODUCTION [|| 12 mom 


WORLD LEADER 


in the "international Trade of Commodlities" 
located in the Lemanic area is looking for a 


DEPUTY 


TO THE CHIEF FINANCIAL OFFICER 


of this executive wil be to set up and run a 


computer-based system for the control of our customer and couritry 


L τον τ : : risks and to n jate with our the isti financial 
AGRO, ENSAIA... V egociate banks sophisticated 
une expérience Ro ur nu nas usiriel, Cirnanioire es inierscbonol de préférence. packages our clients need. ᾿ 
ireciement rattaché de l’Etablissemen : 

É ἐμὰ LE NUMERO 2 DE L'USINE PRE & Fluent in French and English, the successful candidate has several 
VOTRE MISSION PERMANENTE : la production dans le respect des normes de quantité, de qualité, pa years of experience in a bank, active in the raw material field, or a 
de délai et de coût. S trading company. 
VOS RESPONSABILITES : Ὁ 


La logistique des motières premières εἱ des poduits finis. 
sla icohon et le conditionnement des produits. 


[Envoyer nous voire lettre de candidature, C.V., photo et prét. s/réf.08.400 à 
CONTESSE PUBLICITÉ, 20, avenue de l'Opéra - 75040 Paris Cedex 01, qui transmetiro. 


vie universiteit 
amsterdam 


Le département de linguistique de la Faculté des Lettres de FUniversité Libre d'Amsterdam recrute 


un maître de conférence 


pour l'enssignement et la recherche en linguistique historique du français. 

Fonctions: 

e recherche dans le domaine de la linguistique historique du français qui s'insérera dans un des programmes de recherche du 
département de linguistique ὁ enseignement en linguistique historique du français, au niveau licence et maîtrise de français 

e enseignement dans le domaine de l'acquisition du français moderne « tâches d'administration et d'organisation au sein du 
département de français et de [a Faculté des Lettres. 

Le (la) candidat(e) 

ὁ aura fait prouve de 568 aptitudes dans le domaine de l’enseignement et de la recherche en linguistique historique du 

- Titre exigé: doctorat ou équivalent aura une connaissance parfaite du parlé et écrit e des 

de gestionnaire et aura le sens du dialogue e s'il (si elle) est étranger (ère), s’engagera'à acquérir, dans les deux années suivent sa 
nomination, une bonne maîtrise du néerlandais et à s'installer dans la région d'Amsterdam. 

Saisire: max. fl.hol. 8.201,- par mois. 


Les candidatures doivent parvenir, dans les quinze jours suivant la parution de l'annonce, au secrétaire général de la Faculté des 
Lettres, Bâtiment principal 9a, De Boelelaan 1105, 1081 HV Amsterdamn (mentionner dans la lettre et sur l'enveloppe en haut, à 
gauche la référence 

À qualifications égales, l'Université Libre donnera la préférence à une candidate. 

Le (18) candidai(e) s'engagera à respecter l'inspiration chrétienne de FUniversité Libre. 


L'AGENDA 


Bijoux Jeune fille 


INGENIEURS COMMERCIAUX @ BUOUX ANCIENS | 


20 De CS ce Re 

Le lsader Evrophen de [6 communkutics ivfonnotique sur stheruet ACHAT OR Miam. par de cond Be tt. 
» rue d'Arcois incl, 7 an mie, 

crée sa Male frueçoiss on ïle de face sd 75004 Paris. Te 1118) 44-1-006-0685. 


Moss vous coslerons wa cutulogue corsplet de produits réssuux. | s 

Actoncme εἰ Οὐαηξ, vous des expérimenté où débuicat. Antiquités lages 

k ble d'une εοἴσία de Εὖ dont RNA EREU TES ἢ 

mes Rorces ewanbs les οὐδέ, Expérience des DEN, POUR BÉCORATION | _ PAQUES-FTE 
ne ACHÈTE À VOTRE PRIX | STAGES INTENSIFS 


Rémonémtion compeséte d'un ἤχο εἰ d'une commission. OBETS Le tr 
Aeglois écrit et parlé moïtrisé, MEUBLES, ART en ALLEMAGNE 


IR A Bac cris ee € 
μος 43-87-32-80 
62, bd Malesherbes, 3. 
Tout déplacement gratuit. 
Arts 
Experienced on : 
HONEVWELL τος 000 LU TRAVAIL SOCIAL INGÉNIEUR 1. SVT 000] Y. BALLIF 
POITOU-CHARENTES 
Sand CV + phota for némrviaur saliel de ϑέτξώυκων ῥὼν a προσορεέρονν LA NOUVELLE GRAVURE 
EURO TECH recrues ἘΠ finis, SYSIM, 9. rue ANIMATEURS 42. rue de Seine, 8». 
222, rus Sotférino, Benoït-Mälon, 92156 L 


SR a de As auront la rasponssbltté 

arrete en παρα av ἢ DE DIRECTION INGÉNIEURS | Tee à ἢ ACHAT OR BIIOUX 
in Grandes écoiss univerai- οὐράν ΓΤ, ὃ 

de représentant principal de chergé d'asiater le Buse taires fact 4) en then D Nana 0ù Linie ci 


r que, combuation ef us D ; a o-d'A 
DR να ἐὔπηθα πανί Ἔθος ἐσσι, motivation ἰπὰ het à PTE TA av, V.-Hugo, 


Îl s'agit de coordonner 
ἴω Pays. vons _avac - A vpn 96. rue d'Amsterdam, Décoration 
Ecrire à : insitnto * Compétences en Droit INGÉNIEUR ———— 
Sans 110 te 10 08037 Ru Acmniereton σοῖο | À se {MRA ou équivalent, 2 
BARCELONE, Espagne. Css or pa à 3 ans expérience en BE, L'ENTREPOT 
” Qualités de rédacteur | . Envoyer ΟΝ. à ESSAIR 
: nécessaires 125, τοῦ du Fg-Poissonmire, DU CANAPE 
SES | AUOTIDIEN [.. .ν «re es ue 
canapé ες 


sMimenérstion πεῖνα | COMPTABLE 2 ÉCIL 


æ 
en 
nale de Travail de 1988 | Connaiss. informatiques DÉPARTEMENTAL exemple, canapé 3. places 
entià déhoussable 
laratue cadre). εεβοροπααξύσε. Poste ᾿ rement ï ss 
cherche 


Adremmer candidature, ΟΝ. Éeu 
détaillé at copies de Loue de Metz, SECRÉT DE me D Ke Ε. ones vhs 
Monsieur 1e Directeur Jour de réception unique ARE 


Sénérel de l'RTS, sen. 18/03 6 5 18 Ε. Entrepôt Porte de Pantin 
14 ΓΦ Georges Guynemes. | — RÉBACTION DÉBUTANT 28, rue des 7-Arvents 


Codex, en électronique T6. : 49-24-53-91 
avant le 16 avril 1989, . Paris, recharctis (Locate at informations Ouvert Po les à 
cokaborateur(trice} 
— Vocs sûner quotidien. technique, ETS decron. 
= br évoluer | Env. CV + photo + (] tett. manusc. KRITCHENETTÉ Lifiput 
Ecrire sous la n° s/r78225 1 m, 2.400 F. Cabine de 
E pre πεντωδι Ta. gr = real τὸ da Monts 21 nr ᾽ re, 
FES 
«208-2096 (rédao-trai. | raid ἘΣ 75007 Paris. PARIE, ἔν δ. 


Please answer under ref. 420 to : 
D.AG. 65, rue de Rivoli 75001 PARIS 
who wilf transmit 


A sati ἵ i au dével 
recherche 
pour un contrat minimum de 2 ans : 


Minimum bac +4 
Qualités de gestionnaire et de relations humaines indéspensables. 
Le poste concerne la direction d'un programme important d'actions en milieu 
scolaire dans un pays d'Afrique. . 
Uns expérience d'expatriation et de pédagogie sers appréciée. 
Envoyez CV + lsttru manuscrite sous n° 8226. 
LE MONDE PUBLICITÉ 
5, rue de Monttessuy, 75007 Paris. 


CHEFS D'ENTREPRISE 
L'Agence Nationaie Pôur l'Emploi πὸ 
vous propose une Sélection de collaborateurs : 
Φ INGENIEURS toutes spécialisations 

Φ CADRES administratuits. commerciaux 

© JOURNALISTES (presse écrite et parlée} 


DRE APMINETRANE = 20 μὰς - gestion 
personnel εἰ animation, 


relations extéricures, 
contacts internationaux — Très motivée par secteur tourisme, 
ci Mascltiiques 4 culte se 
Frs) CHE: Poste basé Paris ou R.P. (Section BCO/MS 
INGÉNIEUR DIPLOMÉ SCIENCES DES MATÉ- 
RIAUX — 28 ans. Anglais courant + scientifique — Spéciali- 


INGÉNIEUR MÉCANICIEN -- ELECTRICIEN — ESTP 
-- δια, ans expérience : conception, méthodes, produc- 
tion — Esprit de synthèse — Sens de l'organisati 

management — Goût du challenge ct du nisail en équine — 


: Situation anprès responsable PMI à forte 
valeur ajoutée en vue d'optimiser sa productivité. (Section 
BCO/JCB 1325). 7 ( 
INGÉNIEUR GÉNÉRALISTE — 5 ans expérien 
méthodes contrôle spatial — Resp. de l'ind EX es 
entrer. de fabrication grande série pour l'automobile — Certi 
Ares 

« gestion d'entreprise ἃ la CCI de Rouen » — _ 
sens du contact — Connaissant la GPAO, la CN, la CAO et 


RECHERCHE : Roueu et Eure potte de respoasatle 
duction. (Section BCO/DDS 1336). ch 


APE 


ÉCRIRE OU TÉLÉPHONER : 
12, rue Blanche, 75436 PARIS CEDEX 09 
TÉL. : 42-85-44-40, poste 27. 


JEUNE CADRE DYNAMIQUE 
Tr. ue commercial | Üng. méc. apée robo/auto} CONSEIL FSCAL 
Aptitude à in direct. adrinis. | cherche emploi dans soc, ini, 
et commer. Licenciée en française. sert 
on ir Postes occupés = 

Tél : 42-49-88 00. Ξ- ἘῸΝ Chef ὅθ projet 

Re 

— Resp. service développs- 36 ans, format. expart- 
nant" -- δεῖ. ἀφ Prost| 10 uns mue DE Hecsité 
Vous utlisez :a communic. | [186 πιο USD) pétre- " one.) 


ou traduot. | Si 
: fs de cette Offre vous intérescn, 5, rue de Monttsshuy, 
teur De au en éos., dem orme ee Cour= 
finances, aff. ge Tr. LE MONDE ΡΈΕΙ 
ΘΕ ἘΣ ΒΦ 18e τόμ 80. 5. rue, de _Montéseuy, | Cox εἰ πεῖς emo 


mm ét Ven MUR SG ας AR ne pu ge ntmputn mme 
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es mit Ἐκ LE War LE GES Te D ἐν He ἌΣ M τὰ RAR “a τ τα Ως one ᾿ 
: ΕΟΙ͂ΜΘΙ αἱ ἂν ae τ ἐν ἐν τ LAN ΡῈ ἐν PE LE ES PT 
ras ὧν ren Me κέ. + dr 


Ve "ὦ, τς 
RER 
RAS 


ἀν τ 


PARIS - 3° ARRONDISSEMENT 
61m, 5° étage | | SAGGEL 47.42-.44.-.44 ΞΈΝΟΝ de 5.550 out DE cou eye ris 
PARI 8 CLR , Promen. Mons-Lisa . ἴ5, τον. 
ARIS - À ARRONDISSEMENT | a 
fm | | | Siceere7 24640 ὙΠ ΤΗΣ 
PARIS - 129 ARRONDISSEMENT 102 mr, 2: étage 
4 Pièces . 6870 oui 13, rus de [8 Lancette 
90 πῇ, 2» 
_ | π΄ 1 Eee 91 - ESSONNE 
| Pièces 
| PARIS - 13e ARRONDISSEMENT 76 me à étage 899 Rés es Grandes Οουαείοα Chauf, collectif 
3 Pièces Moufin-de-la-Pointe τ : 
" ΒἿ m?, 4» étage ἜΣ . ἜΧΟΝ arts ΔΝ ΝΣ 3/4 Pièces 2 900 - Ris-Orangis, Chauff, cofectif 
ὌΠ ΠΡΕΙΘΑΝ 45.35-756.-19 | 11-13h, mer. 11-13h, puis PRES 
Ἢ RER 92 - HAUTS-DE-SEINE 
13, Roine-Bianche . et τό. : 
LIFE/GAN 45-36-75-19 14-13 h, mer. 7185, are EN he πο RS DU UE 
ιν. 4 Pièces 5 250 ou Bois Colombes Dble séjour, 2 chbres 
4 Pièces 11 300 jour, 
Mets le eos ten | 1 Or εἰ ἘΠῚ τς 
| nr, Ἔ SR ἐπάσ κα 
, 44 étage , av. J.-B. 
PARIS - 15° ARRONDISSEMENT SR és οὐ ER 
4 Pièces 8 720 oui 48. rue Cauchy 50 m°, 45 étage 950 9, impssse Barbier Chauf. collectif 
93 πῇ, 5° étage 850 LIPE/GAN 45-57-23-63 SAGGEL 47-42-44 44 mm. récent 
4/5 Pièces 5 800 ou Ctichy, 7. rus Foucauit | Chauff, collectif 
3 Pièces 6460 ou 46, rus Cauchy 116 πιὸ, 6 étage 1 900 SAGGEL 47-42-44-44 imm. récent 


82 nv, i” étage : 630 LIPE/GAN 45-57-23-63 


5 Pièces 13 550 2 46, rus Cauchy 
130 πὲ, 85 étage 1320 : | LRPE/GAN 45-57-23-63 


PARIS - 16° ARRONDISSEMENT 


Studio ….«l--: 4 200 . QUE -_|: 60/82, av. Henri-Martin 
28 τὸ, 2° étage” ‘ ᾿ 893 GCI40-16-28-70 

3/4 Pièces 7 500 4/6, rus Cheries-Dickens 
90 m°, 2° étage 1672 SAGGEL 47-42-44-44 
2 Pièces | 4 900 135, av. de Versailles 

70 ne, 5° étage 1 100 SAGGEL 47-42-44-44 


PARIS - 1 7° ARRONDISSEMENT 


Studio 
41 nr, 1" étage 


3 Pièces 
69 πε, 12° étage 
4 Pièces 


5 Pièces | 14 500 | 7/9, place des Ternes 

147 n°, 5° étage 670 AGF 42-44-00-44 

5/6 Pièces 14 900 ξ 185/187, bd Malecherbes 

142 πῦ, 55 étage 2 862- SAGGEL 47-42-44-44 

PARIS - 19° ARRONDISSEMENT 76m, 14" étage 

4 Pièces 4 920 OU 10. rés. Belleville 4 Pièces 4 850 QUI Puteaux, 1, rue Volta mm. récent, chauff. mdiv 

88 nv, 1” étage 1 AGF 82 nv, 2° étage 740 AGF 42-44-00-44 Vis./r.v. 

2 Pièces 2 900 . out 15, allée des Eiders a 3 Pièces 5 550 OUI Saint-Cloud Chauff. indiv.. imm. 
Vis./r.-v., 8-12 ἢ, 72 m, 3° étage 470 2/86, square Ste-Clotide réc., pche gare 


50 m!', 10» étage 706 SGI/CNP 42-41-52-48 
᾿ et 14-20 h. Balcon 


PARIS - 20° ARRONDISSEMENT 


2 Pièces 3 500 OUI 14, rue Lisfranc 

87 ne, r.-de-c. 998 ᾿ SGI/CNP 47-97-95-43 
3 Pièces 4 908 OUI 19, rue des Balkans 

79 ne, 4° étage 887 : x | SGt/CNP 43-67-05-36 


78 - YVELINES 


PROVINCE 
44 - LOIRE-ATLANTIQUE 


4 Pièces 5 100 OUI Nantes 1 occupation, im. 
96 m°, 4° étaga 450 68, bd Meunier-de-Querion, grand stand., tennis, 


LES NOUV. CONSTRUC. 
1, rue des 40-94-98-28 


GCI 40-16-28-70 


INSTITUTIONNELS 
pour paraître 
dans cette rubrique, 
composer 45-55-91-82, 
poste 4324. 


nn 208 tre, à PER 4 


om 6 lines EC κε" ἃς ᾿ς 


hs mn 
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bureaux bureaux bureaux bureaux 


ts 
locaux commerciaux 


Ventes 


Achats : 4 Achats : PARC ΠΡ — —— 
EE ΠΝ SÉLECTION RS TO IT 
Jul RICHARD ELLIS ἢ RICHARD ΕΣ le | pan τιν ΤΕ ΞΕ à nee 
L DE MONCAN Sa | 9.8} Ὁ 140 dette re | 
il SAGGEL | QUARTIERS RIVE GAUCHE | rss 2000 à 2000 με 1: ταὶς ne SACCEL ἢ 
Ventes VENDOME D'AFFAIRES  ρμος τ᾿ ner sense! TS | PARC EVOUC E _— 
ne 9 ET ΝΗ μένεις sue | VENDOM 
LOGOS) ce | MIROMESNE | MONTPARAASSE |emoueme room |mocvmanvoimee| 222228" GARGÉS LES BONESSE | Ὁ 
mer: δὴ Marché de l'Europe . ριάποι Gien amet το PANTIN : 370 m° A . εν 3300 Free 
pause | “ES [OUMRÉMOEN| (κεν τς, 88θΕ 9 De ΠΠ os 
νι ΠΗ ΚΒ A en ξίαννσης 66 ων Marcel Serbes, précaire 1. DE MONCAN SA ee fus Noé-Pons, 6 386 πῇ, | 
nee δα ἫΝ τι à πον ΝΣ πῃ Los | LE Lobrcsté ee | 
PS |CHAMPSÉLYSÉES | PORTE DE VAS |" ls eee a meet el  SAGEL 
“gouoenE [AVE DE PRES. et ve das νέας 66 ἘΞΞΈΣ | VENDOME 
RECHERCHONS FOUR] των BOURG PARIS-13 Se + 43 Poe CRE TL ALTLILAS NC CNE pps 
τὰ σα, πα σας ἀρ | ue msn 6: pq er 
JU SURESNES a NANTERREA GS | cpmengames 2 Pccvemee PARIS Τ 
πα κα ANICOUIDRE RICHARD ELLIS | esse) τ νων τος RE 
290 πΡ bureoux Qui de la Gare, Paris 13°. | disponibles immédiatement 
mere | ONE MAITIANEN S.S-OUEST AU τπὰπὰς à. Din 
Locations 30pahnge RE 4563-08-08 4563-08-08 ἸΔ πα des Suis | C Σ᾿ πὸ du Se τ τ το ᾿ 
Votre adresse commerciale où AXE ÉTORLE 1. DE MONCAN SA Tél : 47.78.1746 PTE TL > ΤΩ, :4216.1248 | RDC 160 m°-88 78 m° 
SIÈGE SOCIAL mm. [yo MADELEINE, JANTONT (200 m RE) | te | SAÏNT-DENTS 
CUNSTNOMON STÉS| nee | MR [ire dire ΜΔ COURBENUIE 
Sn LES ΠΙΣ or Ξε τ EXCEPTIONNEL LA DÉFENSE 
SEE nn πη πκῆκηι, VEN |scuem | ALOUERENPLEINCENTREDEGENÈVE || “ΠΝ. 
SIÈGE SOCIAL s-0 1250 πὸ σαν x αι +29 τὸ + ,phgs, imm. 1277 : 40-05-1006. Carreïour international des affaires ΤΥ ἫΝ 
| RD) manne, [8 ΕΠ ΔἸ ΠΕ] LOU | tartes | 1000 m2 de LOCAUX COMMERCIAUX μ΄ -ὦ 
| Ranésst6r6t | PUREALX OC TOUS SERVICES | 1 47Ὸ τ mur 2 mx να, |, «ἄνίε (500 πὸ ρὰρε. = Situés au rez-de-chaussée, 15 et 25 sement d'un 
NONPARUSsE | Δ Ὁ. 45-53-2028 Fra Reese | LES (LYMPIABES À immeuble de haut climatisé. En Ji 
Burt ce coténnes, | AN. [ΕΠ | 250 ΗΡΕ LEVALLOIS mumeouee | agencés et équipés (téléphone, tél, te iélax.…), ce 
| es, RMS ΚΤ Pts) | Rai Mpron | Gomesterre) name || LUE MINES 
DOMICILATIONS | ges Jean Taron BULLE NTI AUONQISSTLES-MOUUINENNX | 4609-10-50 fasse 
RS liatdedel| : 1511571 |Epssss sit 
4335-17-50. CIDES AUBER RICHARD ELLIS Ventes CH-1215 GENÈVE-15 —- AEROPORT. | L DE MONCAN SA 
SANS REPRISE | ges somesees MSIÈGE, OÙ 300 m°, su pied du RER, OUEST Lo re et Er hn 
VOTRE SIÈGE SOCIAL | rHAN<Ér m'a RD | 
muy {ΠΕ SRE PGL| Ca CHAUSSEE PANTIN | 4563080 ἸΞΕΞΞ τ - | 
138 πὸ, 27 000 F/mols. he 208. καρ τὶν der agir car Ν᾿ SASSer = | 
BOURSE : pi RUE DE MAUBENGE | oo  MSNIÈRES _ lon pat 800 20 e Pour paraître dans cette rubrique 
ΚΠ DT δ  - - « BELLES PROPRIÉTÉS » 
πο SP γι νδος. Contacter : 45-55-91-82 
NATION sécmeem| JEANTHOUARD [ER |, nozsmers κς poste 43.24 
σϑ εν. δ ϑορέίπωα, | rie | CtASSOCÉS [era | dame 
GRISS : 4291-22-30. | CIDES 4723-82-10 | 45040850 | "2e" [punto 


Loire-Atlantique, proche Vendée, 
Challans St-Josn-de-Monts, 
maison facile ἃ 


QUERCY 
Causes de Limagre 

._ μα; ot tielle 
ment restaurée 136 n°, 
6 pces, 2 


{ Plain pied, entrée, séjour 
1 50 m°2en L, cuisine améri- 
Caine, 4 chbres, s.-de- 
bns, w.-c., s/sol total, 
garage, terrain clos, 

4 136 n°. 


Prix : 1470000 F TTC. 
SA groupe GBS, 
716-44-53-26-96. 


propriété, usage élevage ou autre 
avoc eau, électricité, w.-c. 
Prix : 700 000 F. 
Ti. [16] 40-75-55-60. 


Téléphone : 65-35-7541. 
Réf. 638, x 


Réglen de JOIGNY 89 


140 Καὶ Paris, site valonné, orse 
villsge. Parc aménagé 


PRET EE RE er Maison en L. 
\ Pen TR τὰς τ: . Entrée, séjour double 
οὔτι ΠΤ Δ 7 L, cuisine nagé 


à 


“ ©? chambres. salle de 

L' ‘bains, w.-c., grenier 

60 m°, sous-sol total, 
garage, jardin 978 nr°. 
Prix : 1 360 000 F. 


16-44-53-28-96. 


ΒΣ 3 600 ka’. Belle propriété 
É 750 ηγ" env. plain-pied, restau- 
ration de qualité, ptes tuiles, gd 

ἘΣ 86). cheminée, poutres, 
Ἂ 3 chbres, s.d.-bns, w.-c., 
esc,, fonêtres en chêne. 

cble vitrage, parfaite isolation, 
chauff., écuries, 810000 F, 


crédit vendeur 
(1) 46-51-96-34. 


_ Prix: 1575000 F. 
Ag. n° 1-16-44-53.29-96. 


Dies... 
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SÉLECTION IMMOBILIÈRE 


appartements ventes appartements ventes appartements ventes appartements || immobilier 


information 


achats 


᾿ , 7 : = É 
ae mon lente di 2, Ἰδο σφ 1 98 mue | LOI TR L'ECOLE QUE ἀξ, Un 


PROGHE R. ROYALE (ἢ ἘΑτ ες τ τσὶ à So ο1.2, 268 990. F. | office. 2 bre, PROF. LBER. || TRANS ΟΡΑΙ͂Α 48.23.2045. BEAUT2 τὸ, BALCON, cars ἰ cote ὧν rem Ὁ on 
18 πίδεϊο, Te dt. SF PRE AV DAMES ὦ AV. DE VERSAILLES PORTE MAILLOT - FACE BOIS Less ας évenpire, APFTS, 
Prix : 2 900 000 F |-- ας nee AO nas | mu 2 p. em 45 mel  ANDRESY  |unconee, αν. 62 nv. |"OESm RAR DURS 
Τάϊ. ᾿ PLACE ΒΗΞΤΕΌΝ. "760 000 TRANS 46-22-9043, |"énovation da csractèré clair, 5° 6L, 8. fenêtres 
42-60-18-78. Limite 75 Créd. poss. 49. 04.65.85. | 45 ét..charms caime Specioux 89: — Zpkgcowerts |s/bo1s, plein aid. bel L FEULLADE deals 
MARCEL | Come βου Ἰὸ τῷ | NATION/BEAR R. BASSANO 40.28.4247 οα Caen ser | es 12000007 | Mons Pioque (184. rech 
7 ou : 
2P.. 50π s/cour, 11000007 | "+ PELIMMEURRER. DET, | Bel Βποίαη rev qu ᾿ς nc 40.28.42.74. —— - 3ἱἁ-- - .-.-..- 40-25-42-74. og Lys og Vo 
Très (ΝΗ beire, re Nu One |-2 Ame Lane uen ANDRESY RER 18: ardt. 45-68-00-76. 
RUE DU JOUR nee Saare. 20-37-7682. 3 PIÈC 55 PÉREIRE, 2/3 PES (107) Besu 4 Ὁ. résid. standing VINCENNES flachorche 1 à 3 P, Paris 
vu srauer er ammemmesx | SPÉUES FOR eme den me | one, meme mer ne ΠΟΥ Ὁ Le 
Den ne oee αν. 80 πὸ | Dion. 2chires τι ct | Dale résidence, B° σὲ dernier 840 000 F se 062 300 00 | | 7 UP, Paie opt οἷα note 
RS A RC er GRISS 48-78-29 44. | CHAMBOURCY (10) Éric 
RER — ABAS BAMOBILEN 43-45-88-E2. | Entrée, séjour, 2 chambres, τ Vis. s/pi de 14 ἢ ἃ 18h ce 
MADELENE | BRETEUIL4/5P. ose parce nt τῆς δὸς me M SR A on Ραάς οι," σὰς σννδῖ |TpRS UmGmur, ane 
4 P. 100 πὸ anv. 86000007 | Saone dre DE T- ας τ |” Poe, eéjour double RE τὰ πα δ᾿. 
AVENUE DE SEGUR |necrez mor près me. chbre. styis atller, refait nf, | [ΤΟΊ Δ pcas. Le ΠΥ, ἘΜ 1---- ---------ος---ὶ 
2: M°BONNE-NOUVELLE | Dons mm récent gd 2 p. cf, Discon, Je ray: en. OCTAYE-FEUILLET το 43-38 82-00. ΤΩΣ Vurnade, 39.19.2127 Srév.. Bet.” LÉncept. epet ou evil même à 
PARLER Gamers | 2500 0007 MUC 4700-0722 DE, | 25m tem tint |ORDENER μῆς M em | | mnomancaner  |'ÉRNEUE We MORE. 


- ΒΌΞΈΤ COUR ” PEN EE CONSEL 48-25-00-75. |récent, stand. STUDIO, MABRECOURT T.:(1)42-52-01-82 42-70 18-00. 
TSH ALL πὐγι, : Sa GEL 760000F-43-27-81-10. |  CHERCHE-MIDI DAUMESNIE, dans Km. gg λ ἢν ουυλὰς RER (13) 
né 


se AL gps Γ 318 000 F. 43-70-04 54. 10) besu 4 pes © r COMPTANT on | ER RS OU 
Eu ἀξ πο ε τθος | TROCADÉRO ee par | on ναξ  βένοονον "APPTAPARIS | INVESTISSEURS 


FACE BONNE NOUVELLE, 3/4 P., 110 n°, mm. 18» Pr 
eine τανε - BEAU STUDIO. ref | LARTIGUE 47-05-81-07 OPERA 48.22.80. 43. 2 PCES, 5 εἰ 40 F Γ Pis 
Ve pan u FO sifl Η ουἷα., bains. WC, asc.  —— “αν 9 URGENT ; 
ee, LEON 111 il 340.600 À "Ce » _ EACÉPÈDE πες Dore, | ἢ PIÈCES, 200m [Pointe | (91- Essonne TROIS YALLEES ᾿ | De us 
ns τὸ en TRUE ΡΠ τ ΤΟΝ lon ver SRE | ComuvPasanen πος ΣΟ Co TS 
ἃ ge = «mn « CRE πο ΡΝ ΨΨΈΎΜΗΝΗ. DS LH, ΤΣ | man PERRE DE T. ED STAND. Résidence avec jardin. | DANS LE VILLAGE | ParncuUuER schate Locaux commerciaux. 
ta = er. . Beeu 2-3 p., cuis. . 48392270 d LUXLEUX, LES AMIRAUX 3 pces, cuis., beins, βαδίσας, Σ . STUDIO ou 2 PCÈS Francs Conssll 48-28-00-76. 
A ταν ων ν ἀμ πτὶ πο ΟΣ ΤΣ D eg gs GARE ΠΕ LYON (PRES) | A EXCEPTION BEAU ἢ 850090 F décoration raffinée sud. gg br dns agen PARIS. PAIEMENT 
LIRE AR cé ΘΕῈΡ ΘΒ. bon im. 3 p. cuis. bains | Haïl, gd ssion, s. à manger, Ι. Ἶ 100 ΟΟΟΓ. 43.27.60. ποιάν, QUELQUES APPTS | 47-60-0097 ar Ξ 
Tease US . so ne : —— ΠΡ ΕΗ FETE 4h. 3 brs,cun. τεῦς ἐῈ de | Superbe lun. de τ, πα. ἀκ CHALETS NEUFS. Beau | ας hôtels 
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SÉLECTION IMMOBILIÈRE 


locations 
non meublées 


offres 


maisons 
individuelles 
JOINVILLE 
centre. 


Prix : 1 700 000F 
48-28-81-51,ap. 18h, 


M BASTILLE- 
SULLY-MORLANB 


BOULEVARD BOURDON 
2ble liv. + chbre, cave 
B 720 F cc. CKAIMO 
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UFE 42-29-1252 


locations 
meublées 
demandes 


" Cofaborateur « le Monde » 

cherche pr un de ses enfants 

atudeire, douche, kiCherz, wc, 
" 1900F. 

τοι. 116) 1-61. 


CHETER 
VENDRE 
LOUER 


77, rue 
60500 CHANTILLY 
Tél (18) 44-57-15-10 


SAIT 
manquez 
d'adresses 
entrainez-vous 
sur 36.15 
code FNAIM 
ou téléphonez 
au 42.27.44 44 


FNAIM 
La meilleure 

vuesur - τΞ 
l'immobilier. = ET 


de campagne 


{ff 


è 


il 


Er |rensere 


Danrnmasaiuun Ε 4130 


Paris 


. Des batea 


C'est donc une vieille idée qni 
renaît. Aux dix-huitième et dix 


à partir du 15: mai 


En 
aménagera d'ici au 16’ mai en 
construisant abris et is d'em 


bar: . 


La nouveauté par rapport aux cir- 
À tient au 


ment de Ia boucie (le point de - 


départ 1 le point de retour 
ΕΣ το cet πιδηβε ἀνε ea 


Ι 
ἰ 


Ein 
ie 
Π 
ΜῈ 


Ε 
te 
ἕβ 
ἢ 
Ἢ 


rcadères et celui des 


ux-bus en service sur la Seine 


premiers embarcadères seront de 
conception ΞΔ POntOIL, Dour 
ne pas trop le paysage. 
Accroître la rapidité impose 
d la vitesse maïs surtout 


de RS ue D αὐ 


Sports Le C 


quentait un club pugilisti πο 
Abidjan, Jean-Marc alors 
catraîneur, l'y avait pes 
« pris avec lui», c'est-à-dire 
convaincu de poursuivre sa carrière 


rono . 
987, sûr de ses qualités et 

de Ἀ force. 
Ἶ Ivoirien au dévas- 
(siens séduit le DRE rene 


la 
reprise suivante, David Thio est 


dl de ς- 
cut. 1 s'effongre et reste sans 
connaissance. | 


arnet du Monde 


M. Stéphane Belugon, 
ont là douleur de faire part ἀπ décès de 


M. Paul AUROUSSEAU, 
chovalier de la Légion d'honneur. 
commandeur 
dans l'ordre national du Mérite, 


survenu à- Ciboure, le 12 mars 1989, 
dans sa quatre-vingt-deuxième armée. 


La bénédiction religieuse a eu fiou le 
mardi 14 mars, au cimetière de Sainte- 
Croix de Cibours. 

135, ne de Tolbisc, 

75013 Paris, | 

_ Le bureau Ν 


Et le conseil d'administration 
PADBS (Association des documents. 
stes et bibliothécaires spéci ) 
ont le regret de faire part du décès de 

. Me Rakesa 
ancien chef de service de 
du journal ἐξ Monde 


Membre actif de l'association, οὗ elle 
ds bi 


«τοὶ pendant longtemps 
lités, elle a sn donner une impulsion à I 
a su une 


profession de 
(Le Monde du 15 mars.) : 


Et toute sa Famille, 
ont le chagrin de faire part du décés de 


Met Generière 
_ ES 
survenu ἃ son domicile, 19, rue 
10 me 1080 ds ne Van Ὡς 
quatrième année, 


Le service τοῦ a cu κα le mardi 
14 mars, en Γέρῆπο Sem Mers nd, à 


Des ct Micheï Leyroarie, 
es enfants et petits-enfants ς 
re gp © de faire part du 
Serge Jean NAT, 
surveau le 9 mars 1989. 56 - 


Les à 
mb, à Sais Cane de Codes Ft 


Les 
Et les personncis de l'UER des arts, 
ont la tristesse de faire part du décès de 


parvenu le jeudi 9 mars 1989, dans sa 
boitante-scizième année. 
{Le Monde du 15 mars.) 
. Sophie RENABD 
a rejoint dans l'Eternité sa sœur 
Juliette, 
ποίησαι 1989, dans sa vingt-septième 
L'office refgi célébré le 
16 mars, à 10 h 30, τὰ " ε ps 
que, où l'on se réanire. 
Ann ἡ De nd GAS 
RE 
ses frères et belle-sœur. 


__ Et de toute la famille, 


-96, avenue É 
92190 Meudon. 

| - ν Remerciements 
| Et Mathilde Pascalis, 
très touchées par les marques de sympa- 
‘thie qui leur ant été témoignées lors du 
décès de 

Marcel JACNO, 


“Tous les jours 
du landi 13 mars 
au vendredi 17 mars 

inclus. 
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Economie 
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"» Le budget britan- 
nique est marqué par 
une pause dans la 


« Les najionalisations om écono- 


Sur fond de conjoncture favorable 


Les groupes industriels nationalisés affichent d’excellents résultats 


Ἢ FN Les causes de ces bons résultats Cela ke conj a 6té Les faibles imp6 du fait une fois l'assainissement fait, 
nu mg MMPOTS Θὲ | miquement et financièrement sont multiples. Le redressement des dans tous Les domaines excellente. des ΠΟΙ αἴτεον out égalc- redresseur d'entreprises, l'Etat ai 
par des dispositions si, » chiffres de entreprises est réel. Les effectifs ont Les entreprises privées alignent elles ment favorisé les groupes. 1] en est Capable d'assurer leur d 
anti-inflationnisteg | Pour 1988 des groûpes industriels été réduits, les activités déficitaires aussi des chiffres mirifiques. Or, de même des dividendes versés à mem ? Les chiffres du tableau per- 
(lire page 43). aies a "ἢ ratson dl abandonnées : on peut dire pour les firmes assainies, les résul- PACUORnARE potte, qui res metlent d'en douter. 

se Lerrre à due ἜΝ ee Les ujourd'hui que la restructuration 1818 réagissent souvent comme des beat À cet Sans il eut bien Loin Avant le renouvellement des PDG 
déficits de 1982 ἃ 1986 sont loin. “δὶ #hevée. Ce qui ne signifie pas multiples de le conjoncture : une fois ἐς se comporter comme un action- τα juin prochain, cette question, 


5 Dans une conjonc- 
ture favorable, tous 
les groupes indus- 
triels nationalisés 
affichent d'excellents 
résultats flire ci- 
contre). 


"M Une circulaire 
adressée aux préfets 
précise la procédure 
de préparation du 
contrat d'insertion 
pour le RMI et pré- 
sente un programme 
d'action sociale flire 
page 44). 


nm L'URSS et six 
pays producteurs 
indépendants aident 
l'OPEP à la défense 
des cours du pétrole 
{lire page 43). 


que les effectifs ne seront pas encore 
réduits Chaque année, mais à un 
rythme redevenu régulier par substi- 
tution « normale » de machines aux 
hommes. 


les coûts fixes amortis, toute 
supplémentaire adressée à 
des firmes de forte taille 
c'es le cas ici génère presque direc- 
tement des profits. 


maire normal, contrairement à ce 
que veulent faire croire certains 
défenseurs de l'Économie mixte. 
L'Etat réclame peu, mais il verse 
assez peu en dotation en capital. 


Les proftts en millions de francs 


- ΜῈ PIS AC CE RE 1 CE 
Se ΞΕ ΘΕ ΞΕΞΙΒΕ :Ξ 


celle de la privatisation partielle, par 
mariage mixte de capitaux publics 
et privés, est plus que jamais à 
ordre du jour. 


E. L. 6. 


+ τς 50, 
ΚΤ sa zu ΠΤ ΚΤ Eur eo ΕΓ ΓΙ Cat à on ΓΤ — à ΕΥ je) 0 


(1) Les chiffres poar la sidérurgie, en particulier pour 1986, sont imcertains car une confusion ἃ été créées entre le coût pour l'Etat et l'effet comptable pour l'entreprise. 


(2) A 


(3) Les dotations en 
l'annulation par l'Etat de 12 


ital de 1988 notées ici sont des 


RS ΘῈ ΤΈΩΣ ἃ Une SRE ΒῈ DE ὍΝ δὲ EN PR ΚΈΘΝΝΙΣ εἰ de 1.9 SNA pOur Ομηοδ θεῖο, D'autre part, 
de dettes de ia régie Renanit a fait l'objet d’un versement de 3 milliards de francs en 1987 à une société créée pour l'occasion : la Sodeva 


Accord entre ia BNP et Yves Rocher 


Le britannique Thorn-Emi prend 10 D Coup de frein à expansion européenne 


pour le redressement de Petit-Batean de SGS-Thomson Microelectronics de Sara Lee 
* Un mois et demi après le début du Par aill Petit-Batea Le fabricant britarmique de com- mondial, avec 1,22 milliard de dol- deux derniers produi 
conflit entre ne Rocher et la pale ue le moitié du dus de Ds posants ne ὐω μην πακησὼ μὰ ur rs Le ΡΝ ἐπα AMSTERDAM va Nelle est concurrent de Done 
BNP sur Petit-Bateau, les deux pro- vigueur et versera intéresse- rejoint, comme préva, rs de notre correspondant la fusion des deux 
tagonistes se sont réconciliés autour = aux créanciers, calculé en | ‘dem france-italien SGS- Pr A le Fin de conan 88 © MEL eh it entre leurs mains 


d'un plan de redressement de 
l'entreprise. Ils mettent un terme à 
leur spectaculaire différend qui 
avait éclaté le 25 janvier au sujet du 
rôle joué par la Banexi, la banque 
d'affaires de la BNP, lors de la ces- 
sion de Petit-Bateau à Yves Rp 


sement. Un bel imbroglio s'ensuivait 


fonction de son résultat brut Un 
moratoire Sur Ci] ans est aménagé 
pour les 80 millions de francs res- 
tants. 


Toutefois, Yves Rocher reste 
encore très discret sur son plan 
industrieL L'apport d'argent frais 
permettra d’abord des mvestisse- 
ments industriels sur le site de 
Troyes, où Petit-Bateau réalise les 


. trois quarts de sa production. Le 


groupe entend développer Les syner- 
gies avec les autres marques textiles, 


Thomson Microelectronies, appor- 
tant avec ti me produit phare, le 
« transputer ». En échange, In 
maisos-mère 


entre dans le capital de SGS- 
Thomson Microelectronics, à hau- 
teur de 10 &. 


Désormais, le capital de l’entre- 
sise sera desc déten à 10 N car Lo 
britannique et à 90% par une hol- 

elle-même possédée moitié- 
moitié Thomson-CSF et par 
PIRE, Pinstitut pour la reconstruc- 
tion italienne (actionnaire de SGS). 
L'intérêt de ce montage est de σου" 


landaïs Philips. Or, la taille est capi- 
tale dans ce métier où il faut réaliser 
un chiffre d'affaires important pour 
financer la recherche. 
Toujours vu sous l'angle indus- 
triel, l'arrivée d'Inmos chez SGS- 
permet à ce dernier d'élar- 
gir son cn x a dard à des 


microprocesseurs 

ceux dont il drones déjë. Pa. C'est 

Inmos qui à sorti de ses laboratoires 

κῃ pos très réputé dans le monde 
la micro-électronique, 


baptisé 
me: utilisé pour les appli- 
cations image et en temps réel, à la 


L'intégration de Van Nelle, le 
numéro deux du marché néerlandais 
du café, du thé et du tabac, par le 
re ΝΕ Egberis, muitinatic- 
nale ‘agro-alimentaire apparte- 
ne au Soupe américain Sara Lee, 

rra pas avoir lieu d'ici au 

ἐπ juillet. comme il était prévu. 

est la conséquence pratique 

Η une enquête que vient d'ouvrir la 

Commission nne. Les auto- 

rités de Bruxelles craignent, en 

effet, que l'opération ne mette le 

nouveau groupe en position domi- 
nante sur le marché eu 


73% du marché du thé aux Pays- 
Bas, et plus de 60% du marché du 
tabac à rouler. 


L'enquête de la Commission euro- 
péenne ne porte toutefois que sur 
l'éventuelle constitution d'un mono- 
pole dans le secteur du café au 
Benelux. Elle a commencé la 
semaine dernière, et devrait se pour- 
suivre jusqu'à l'été. Dans l'attente 
des résultats, la direction de Douwe 
Egberts a fait savoir, mardi i4 mars, 
que les opérations d'intégration des 
activités de Van Nelle étaient mises 
en sommeil. 
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teur de 80 millions de francs par 
Yves Rocher et la Sanofi, pendant 
que la BNP, chef de file du pool 
RAD po Ὁ ΤᾺ ee 


préretraites et 128 licenciements) 
ne seraient pas suffisants. Dans 
cette optique, M. Yves Rocher envi- 
sage d'implanter sur la zone indus- 


sieurs avantages : en premier lieu, il 
permet à SGS-Thomson Microelec- 
tronics, né il y a dix-huit mois de la 
fusion des filiales des deux groupes 
spécialisées dans les composants 


ment de rares actuel : or abat ue électroniques, de faire un pes de 
ts te prêt participatif sur dix respondance et d'y employer par Findusuie des 8 μὲ εἰ M a 
ans sans intérêt les deux premières priorité les salariés de Petit-Bateau | de se hisser de la quatorzième à la 
années. qui se verraient licenciés. douzième place dans le classement + 
᾽ J 
LaCFDTacme | ECHANGES DOU L'ON REVIENT 
baie Les résultats du commerce extérieur ΤΟΙ IT NEUF 
de « pilier » Olipar 


La Fédération générale agro- 
alimentaire (FGA) CFDT a 
estimé le 14 mars que M. Chris- 
tian Pellerin. PDG de la société 


inquiètent M. Rocard 


Monde du 12 janvier), M. Michel 


Il y aura le soleïl 24 ἢ sur 24 Juste devant vous, Fun des 


immobilière Sari Seeri et d'Olipar | Rocard a si le 14 mars une  bres commerce et d'industrie τ 
(αὶ ae plage 50 | Socum resté mes nc &'étdenrie de Pal, d | 180 000 lacs de Finlande, ourlé de sable. Et, à perte de vue, tout 
ère à un pillage sys- | document a pour objectif de valori-  merce et d'industrie de Paris, de δ᾿ 180 000 ee de Print 
ane que d' rent e ser les existent tant sur le  J'Union des chambres de commerce , : or ! ΜΗΡΌΝ 
Rs Pr | territoire français qu'à l'étranger, en et d'industrie française à l'étranger, Vous serez attentif aux bruits silencieux de l'air, de Feau, 
tans leader dans son secte HIS ἃ Hi τ rence pro nger, en a 
ἘΡΕΡΟΟ δ i d' ada, SN de cer 69 le des sr a ets πε πόνο RS SERRES 
La FGA CFDT explique que le LM fran à l'enienne. pter "ἤρα s'engagent faire ἃ Ds hors ἧς ls 
ppliquer au ble dans trois vivrez | 
produit de la cession en mai nor op por PonEns der re i _. 
nier de or ee Olipar tion tion doit ει τ τὰς τᾶς ὦ IOrISà- pays on ΕἸΦΑΣ é x an mais h 
in) au groupe Saint- Louis, POUT | de Conseil À l'exportation : concrète- Ainsi que l'a fait remarquer ne jour davantage. | 
788 millions de francs, n'a pas elle doit se traduire par un Μ. Rocard, le déséquilibre du com- Au grand Nord, en Laponie, vous 


servi « AU a déc du 
groupe dans la perspective du 
marché européen de 1993 ». 
325 millions de francs ont τ 


᾿ de la baisse des ventes d'armes, de la Partout:vous serez accueilli 
ne ral si pe Pr et sur des études er or αν et du comme on sait accueillir en Finlande, 
μϑ ordre emen céden agrè- … ᾿ Pr 
a société immobilière Lucia ; Les sigcataires de la charte, outre alimentaire. La charte permet donc ne τὸ μετα 
environ 200 millions de francs | 4 “Michel Rocard, sont : d'organiser l'effort d'exportation, en . 


om été engloutis dans l'affaire de 


fran du commerce cirar 


MM. Pierre ministre de 


merce extérieur français en 1988 (le- 
déficit a aricint 33 de 
francs) n'a pas de raisons de s'amé- 
borer cette année, à cause de la 


particulier celui des PME-PMI, et 


aurez le sentiment de posséder le 
monde à vous tout seul, tellernent 


l'espace y est grand et vierge. 


Barry Maybury κατ 


Venez, vous nous arriverez tout 


RE DS Eee MER Roms Ge mp ment ms ee te of goes som pans monte 


é générale et seulement | J'économie, Fauroux, ministre de sensibiliser l'opinion à ce qui ie es tout nou: sil 
ΤᾺ He de francs ont élé | de l'industrie, et Jean-Marie métis salé Le premier ministre, =. het | 
dans la branche agroali- | Rausch, ministre du commerce exté- = la faiblesse essentielle de notre Finlande, aître. 
RES = rieur, les de la Confédéra- économie». 
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réduit le plomb dans 


son super 


on respire déjà mieux! 


Désormais, le supercarburant vendu par Mobil dans ses stations ne comportera plus que 0,25 g de 
plomb par litre, avec des performances inchangées. C'est là une première étape dans le sens d’une 


protection accrue de lenvironnement. | 


E ἜΦΑΝ | 
Mobil est heureux d'apporter sa contribution à l'amélioration des conditions de vie de tous, et pas Mobil 


seulement aux performances des automobilistes. 


cez avec nous. 


δ», 


“- 


se Fi 


ÉTRANGER 


d'austérité 
au “debut de νειὰ den pong 


Le chat interdit de crème 


éditorialistes britanniques 


Loos 


reconnaissants, et la fivre a salué 


par une pointe à la hausse Fassu- , 


rance d'une poltique de sévère sur- 
veillance du crédit. 

L'exercice avait, sans aucun 
ru un aspect des plus frustrants 
pour le chancelier de l'Echiquier. 
Lorsqu'on accumule trois ans 
d'excédents budgétaires, et qu'on 
est en mesure d'annoncer un sur- 
plus de 14 milliards de livres 


marché parallèle où la monnaie vist- 
namienne s'échangeaïit mardi à 
5 300 dôngs pour un doliar. La réu- 
nion du FM, le..15 mars à Washäng- 

être consacrée au problème 


Economie 


| | .… Le budget britannique pour 1989-1990 | 
Pas de surprise dans la mallette rouge de M. Lawson 


Avant ce grand événement médiati- 


(154 milerds de francs) en 1889 


suite, payer plus tard, ce nouveau 
sport national a abouti à une hausse 
rapide de l'endettement. Certes, les 

bancaires sont passés, entre 
1983 et 1988, de 40,8 à 68,4 mit 


Éards de Kvres. 
La marge de manœuvre de 
Lawson nexistante en 
matière de fiscakté directe 5} vou- 
lait confirmer sa volonté d’un 
«atterrissage en douceur » da r'éco- 


pour . 
d’épargne-actions, les plans 
d ᾿: ise, d'assurance- 
vie ou les fonds: de pension leur 
apparaissaient bien minces. La 
conjoncture des mois à venir consti- 
tuera le principal juge pour M. Lew- 
son, qu doit à la fois éviter une 
accélération de la surchauffe et une 
purge brutale par la récession. Mais 
en affirmant à nouveau que « l'infia- 
tion est un mai monétaire. Seule 


que. C’est bien sur ca point que son 
action des années paséées 8 été la 
moins crédible. 


FRANÇOISE CROUIGNEAU. 


Communiqué de l’Ami Financier 
PREVOYANCE Ecureuil 


SICAV PER 


pour la constitution d'une épargne à longterme. 
performance 1988 : - 9,95 90. 
valeur de l'action au 30.12.1988 : 10,51 F. 


Le conseil d'administration réuni sous la présidence 


‘ de Monsieur Jean-Pierre THIOLON 


à l'assemblée 


générale qu'au Den Le 90 rue 989. de fixer le dividende 
de l'exercice clos le 30 décembre 1988 à: . 


Sous réserve du vote de l'assemblée générale, 
ce dividende sera détaché le 7 avril 1989 et 
a δμοδρθμὴ 


gérée par 
PR τινα, κωρ bebe per τὰ ΡΒ 
‘et de la Caisse des dépots εἰ consignations 


Ε Li: LA Financier 


Epargne Ecurpui 


qué que cosstitu Grand 
" 6 sea e- 


La ma de manœuvre de 
εἰ ξτῳ J 


est vrai, assez 

étroite : le taux d’mflation atteint 
sctnelement 7,5 % ei balance des 
paiements courants continue d’enre- 
trer de lourds déficits. Selon 
. Lawson, l'inflation devrait 
atteindre 8 Ὁ au 


de 25 % sera appliqué jusqu'à on 
bénéfice de 150 000 livres au lieu de 
100 000 livres, le taux de 35 Ὁ au- 
dessus de 750 000 livres au lieu de 


500 000 Hivres). 


Favoriser . 
les petits acti 3 
ue nie eu mu 


ra rnthaf j Ὡς : 
Popalaire », Ps à M= Toi 


ues pourront acheter 
jusqu'à 4 livres par an d'actions 
ας lieu de 3 000) sans payer 
Ne 
lement, les plans d'intéressement 
des salariés au capital de leur entre- 
de mg enr 
cieront d'une réduction des contri. 
ficieront des 


fiées pour favoriser l'utilisation 
d'essence sans 


de devenir Monsieur Inflation et il 
n'a aucune EXCUSE. » 


Dans les rangs travaillistes on 


. ajoute que M. Lawson n’a rien fait 
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pour corriger le budget + pour les 
ἥν» de l'année précédente, « 7 
s'agit d'un budget des petites 


mesures », estime POur 88 part 
M. Paddy Ashdown, leader des 
. démocrates. 

ἐτμω 


augmenté les taxes 


attente, n'a 
les — {Intérine } 


de livres (68 miäions de francs 


environ), soit seulement 4,5 % 
de plus que l'an dernier, alors 
que ls hausse des prix en 


versements de l'Etat à la famille 
royale (dont 4,6 millions de 
Evres à La seule reine) sont prin- 
cipelement consacrées aux 

de personnel liées aux 
activités officielles de la famille 
royale. 


L'URSS et six pays 


producteurs indépendants 
aident POPEP 


πο ont d onné à ἢ anni de 
pa exportateurs e P troie 
(OPEF) ! is te 


second trimestre, afin de 

à la défense des cours du res 

affirme lOPECNA, agence offi- 

us ha es représentera les 
vues 

près de 300000 barils/jour, soit 5 % 

des ventes de ces pays et 2% environ 

de celles des treize membres de 

l'OPEP. 


L'effort le plus important, en 
volume, sera Celui consenti par 
lFUnion soviétique 
(100000 barils/jour}, suivie 


Chine (31 

(27 750), l'Égypte (24000), 
T'Angola (21860) et Ia 

(17245). En outre, r'OPEP attend 
que la province Canadienne de 
l'Alberta et la Républi υμὰ du Nord- 
Yemen annoncent © 
une réduction de 33 000 et 
7500 barils/jour de leurs exporta- 
tions, respectivement. Enfin, assure 
l'OPECNA, la Colombie et le 
Yémen-du-Nord devraient annoncer 


de leurs ventes k 


L'initiative de ceux qu'on sur- 
nomme les NOPEP n'a pen pis 


en d'impact sur le 

effet d'annonce 

le plupart des observateurs pensent 
que cet appui, bien 

aidera le cartel à le 


période 
traditionnellement délicate du 
second trimestre en maintenant les 
cours du brut autour de leur miveau 
actuel (15,5 à 18,5 dollars par baril 
selon les qualités). 


Cet avis ne parsit qu'à titre d'information seulement 


… USS1,700,000,000 
Multiple Option Facility 
Unconditionally and irrevocabiy guaranteed by 


md) 


l Arranged by: : 
Chase Investment Bank BNP Capital Markets Limited  Citicorp investment Bank Limited CreditLyonnais 
Lead Managed by: 


Credit Lyonnais 


PECHINEY CORPORATION 


National Westminster Bank Group 
Lada or ΠπΗΝΟ, 


New York Branch 
Citibenk, NA. 


ΕΟ ΘΕ er do ΟΣ ΒΒΝΟΟΝ, 
Société Bordelaise de CiC) 


The Dak-Ichi Kangyo Bank Limited, Paris Branch 
Manufacturers Hanover Trust Co Paris ᾿ 
The Royal Bank of Canada Group 


Co-Lead Managed by 
Amsterdam-Rotterdam Bank NV /Paris Branch 


Β Bank of America NT and SA, Paris Branch 
Banque Federaiive du Credit Mutuel 
Banque Vernes et Commerciale de Paris 


— Groupe San Paolo 


Continental Bank ΝΑ. 
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SOCIAL 


Cent cinquante mille allocations déjà versées 


Economie 


Un nouveau programme d’action sociale 
pour le revenu minimum d'insertion 


ὅ ht i : ment souhaïte qu'un certain 
ont été déposées, 225 000 ont Autre rer rer ΜΝ αᾳ ns nca 


LA COLLECTION S'AGRANDIT URL Pres ce ἐς, a Res 


1786 + 1988 <=) EE 


tion » des logements.  : 
Pour faciliter le 

Pour revivre les principaux 

événements en France et à l'étranger 


ro δος 
Le Monde 502 


᾿ démunis, 
différents systèmes de « tiers 
payant » permettant de verser direc- 
EN VENTE EN LIBRAIRIE 


EN CONCERT 
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"ἱ 


22 ET 23 MARS 
PARIS-BERCY 


LOCATION : 3 FNAC-POPB 
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ées à lren 


comanie, sout ἢ viroane- 
+. ‘ment général} ou d’aide à [5 


famille : pour qu’une mère de 
famille suivre une formation, 
par exemple, il faut qu'elle puisse 


l'avance des frais empêche souvent 


GH.- 


des prix | 
dans la CEE en janvier 


gistrée en Allemagne fédérale 
{+ 1,1%}, en raison principale- 


ἬΝ 
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ἘΠ 
HE 


Sa SEE 
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exportations ont sgugmenté de 
10,4%, à 22,3 müliards, alors que 


Jes plus pauvres de se soigner norms- 
lement. 


Nouveau vote pour la reprise du travail 
Chez Chaffoteaux-et-Maury 


Les deux cent cinquante derniers 


gan (Côtes-du-Nord), où, le 
14 mars, la reprise du travail, après 


six licenciés, première d'un 

de redressement ant six 
cents supprestions d'emp sur 
trois ans. . : 

Le jeudi 9 mars, [a direction avait 

un vote à bulletin secret, et 

une large majorité des votants 


une Ὁ entamée le 15. février, s'étaient 5 la reprise 
εἶδα Sept cents sala- du tra Les grévistes assurent 


riés — sur uatre cent Cin- 
uante — se sont présentés le 
4 mars à l'usme de ] 

alors que, selon la direction, environ ᾿ 

deux cent cinquante grévistes 


fonctionnent normalement et 
᾿ ἜΣ de la 


devraient garantir 

oduction. En temps normal, 
Fusine de pose produit 
850 chauffe-eau et 740 chaudières 
par jour. 


La hausse des prix alimentaires 


s'accélère en France 
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OLYMPUS C'EST PLUS 


INNOVATION === 


tions dues à Olyapes. 
Les éclatants succès d'Olympes 
résultent de percées sur le plan 


 techaigus développées en hanm- 
aie avec un design d'avant-garde, 
isss lui-même une recherche 
tosceptuslle mendials. | 
Une nouvelles preuve de 32 posi- 
tien de lender technologique: 
[42.380 Super Zoom, qui révuit 
pour la première fois les avente- 
ges des appareils reflex et com- 
pacts. Raison plas que suffisante 
pour que la presse spécialisée eu- 
ropéeune décide d'éfire l'Olyages 
AZ-308 Super Zaen, spgered cen- 
pact européen de l'année "88/89. 
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Créée 11 y a 25 ans, δὲ tant que 
société commerciale consacrée à 
La distribotion sur les marchés en- 
ropéens, elle ἃ évolué vers une 
-stractare Sos indépendan- 
te, engagés dans la recherche et 
le développement, la prodection, 
la distribution et ἰδ service 
après-vente. Avec [8 souci d'aifir- 
mer π88 position de Jender, daps 


le secteur photographique, cou- 


᾿-" 


ne dons celui des grandes bran- 
‘ches de matériels opto-électreni- 


ques. 
ESPRIT DE L'ENTREPRISE 


. Plus que jamais, les entreprises 
48 jugent aujourd'hui à leur enge- 
gement secisl. Olympus en est 
ποεῖ à fait consciget et assume 
ue réponse à cette exigence 


avec la créatisn, ce 1988, de la 


Fondation « Olympus - la science 


\Wilians γον 


formation et la premetion de jou- 


ses scientifiques d'aveniL 


mn | OL MAPS 


savoir plus sur Olymiss,:visillez-demarder nue décumentation détaillée: Olympus Optical Co. (Earape) Gmbil, Wesdeustral 14-16, D-2000 Hamburg 1 
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Affaires 


Filiale française de Philips 
TRT enregistre la première perte 
de son histoire 


ΤΕΥ (Télécommunications 
radioélectriques 
filiale française de 


elle affichera pour 1988 une perte 
consolidée d'environ 50 millions de 


119,5 millions en 1986, 61 millions ᾿ 


en 1987). Le tout pour un chiffre 
d'affaires consolidé qui progresse à 
toute pelite vitesse (+ 3,5%, à 
4,16 milliards de francs en 1988): 


r e, est lancé dans une poli- 
bo l'internationalisation, qui, 
elle porte ses fruits (46 % des ventes 
ont été réalisées à l'exportation en 
1988), lui impose d'améliorer sa 
compétitivité : 305 postes seront 


ainsi supprimés dans la société, et 
135 personnes seront Se de ἰδ 
région parisienne vers la province 
(sur un total de 4500). Sa filisie 
informatique, également dans le 


dans à 
cibes par Se nee 


tructura 
sur les résultats de 1988. 


ΠΟΘΕ ΒΠΕ ΤῈ t pris 
La société indique, en outre, que, 


a n’était donnée dans 
le groupe, où l'on évoquait néan- 
moins Îles ri 


risques encOUrus Sur Cer- 
taines créances à l'étranger, aussi 
bien dans les activités «t6lécom » 
que « défense ». 


Turbomeca et Labinal 
- créent le premier 
.tquipemenfier aéronautique 
Labinal et Turbomeca ont décidé 
de fusionner leurs activités dans les 
moteurs d'hélicoptères, les systèmes 
ef gps pour engins autopi- 


Turbomeca et sera contrôlé à hau- 
eur de 45% par Sopartech, holding 
réunissant la famille Szydlowsky du 
fondateur de Turbomeca, la Caisse 
des dépôts et consignations, le Cré- 
dit agricole, AXA, la Société géné- 
ay le Crédit national et l'Aérospa- 
‘tale. 

Cette opération d'amorcer 
bn regroupement dans le secteur des 
équipements aéronautiques, en 
consütuant une société de 6 à 7 mil- 
liards de francs de chiffre d'affaires 
qui sera la plus importante en 
France. Elle 2 aussi pour but de 
s'opposer à l'intrusion de Fiat, qui 
avait acquis, en L988, 14% du capi- 
tal de Labinal. 


Jeumont-Schneider 
vend une parti 
de ses activités à ABB 


ider, présidé 

M. Didier Pineau-Valencienne, 
annonce la cession au 1555: 
helvético-suédois Asea Brown 
Boveri d'une partie de ses 
activités électrotechniques : 
Jeumont eider a en effet décidé 

i ses machines tournantes 
et ses variateurs de vitesse de 
moyenne puissance, et d'ouvrir 
ensuite à le capital 
société. 


Schneider ἐπ fille, dans iaquelle ἢ 
.E e 

n'y aura que eee de Jeumont- 
Schneider, réaliserait un chiffre 
d'affaires de l'ordre de 200 millions 
de francs pour un effectif de 


chiffre d'affaires de 2,2 
francs en 1987. 


Bénéfices records 
pour les banques américaines en 1988 


Les bénéfices des banques améri- 
caines ont atteint le niveau record de 
25,3 milliards de dollars en 1988, en 
hausse de 17,1% sur 1987. a 
annoncé l'agence fédérale chargée 
de la réglementation bancaire 


de l'impact de la crise de ia dette 
des pays en voie de développement 
qui avait contraint les banques amé- 
ricaines à accro fortement leurs 


Le rendement des placements a 
atteint son plus haut niveau depuis 
1973 alors 51 était tombé au plus 
bas en 1987. Une série de facteurs 


tonnels gonflent de 4 milliards 
de dollars les résultats, tels que la 


—— AVIS FINANCIERS DES SOCIÉTÉS —— 


GROUPE 
EBCIMENTS 
FRANCAIS 


reprise des intérêts payés par le Bré- 
sil sur sa dette après le moratoire 
décidé au printemps 1987 ou la non- 
comptabilisation dans les statisti- 
ques 1988 de la lourde perte de la 
First Republic Bank Corp. de 
Dallas, qui a été fermée par les auto- 
rités fi avant d’être rouverte 
avec de nouveaux propriétaires. Les 
banques ont d'ailleurs battu en 1988 
le record des faillites (deux cent 
vingt et une). 


Le responsable de la FDIC, 


M. Willam Seidman, a outre 
recommandé aux d'avoir 
one attitude plus prudente en leur 


reprochant d'avoir distribué une 
grande partie (13 milliards de 
ars, 50it 52% en moyenne et 
24% de plus qu'en 1987) de leurs 
bénéfices à leurs actionnaires 
1988. — (AFP.) 


SUCCÈS DE L'OPA CANADIENNE 


. À la fin du mois de janvier, le Groupe ciments français, par l'intermédiaire de sa 


filiale canadienne Lake Ontario Cement, avait annoncé son intentian de lancer une 
offre publique d'achat amicale sur les actions composant le capital de la société 


Les investigations menées par le Grou 


lancée effectivement le 13 fevrier, Le 
Miron s'est prononcé 


ayant été pts τη τὸ l'opération a 5“: 


6 février, le conseil d'administration 
favorablement et ἃ recommandé aux actionnaires d'accepter 


πεῖς offre, Enfin. les autorisarions administratives ont té obenues sans réserves, 
Dans ces conditions, il a pu être mis fin à l'offre d'achat le 12 mars, A cette date, 
les actions présentées correspondaient à plus de 96 Ὁ du total. Ainsi que le permet la 
canadieane, le reste des actions sera acquis automatiquement dans 


réglementation 
les prochains jours. 


L'investissement total s'élèvers donc ἃ environ 60 millions de dollars canidiens 


(300 millions de francs). 


UN INVESTISSEMENT STRATÉGIQUE 


dans son 


La reconversion de l'outil de broyage et de distribution de Miron, a: 


Le ciments ἢ is VA Maimenant Ἴ Ἵ 
ἀρ re ir εε ἧς pouvair intégrer la σοοϊδιδ Miron 


l'arrêt de 


. Ja cimenterie de Montréal en 1987, a été opérée en 1988. A La fin de l'exercice, les 
de dollars canadiens, 


fonds propres de la société étaient de 72 


du prix d'offre de 60 millions. 


À rapprocher 


L'activité de Miron, dans sa structure actuelle, repose essentiellement sur : 
Φ une capacité de vence de l’ordre de 600 000 tonnes de ciment dans le Québec. 


ἧς long de l'estuaire du Saint-Laurent, et 


dans le Massachuserts aux Etats-Unis : la 


Capaciié du Groupe ciments français en Amérique du Nord sera ainsi portée à près 


de 5 millions de short tons. 


εἰ ae δες rar pen à Du us les régions d'Ottawa, de Mon- 
et à l'embouchure du Saint-Laurent : ciLé de 7 
centrales compléteront de gre pren τί τρωτν 


ces la 
Lion de mètres cubes au Canada 


production actuelle du groupe, qui dépasse déjà 1 mil- 


Cet ensemble industriel et commercial éla ir ainsi {a présence du Groupe dans 
le quant nord-est de l'Améri ὡς du Nord et présente des synergies importantes pour 


l'avenir avec Lake Ontario 


tet Coplay Cement. 
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LONDRES, 1émars Ἶ 
Plus haut 
Poursuite de la hausse des 
mardi, au hange, 
durant laquelle l'indice Footsie a 
de 22,4 points à 


le sida produit per Wellcome, 

FAZT, entrafnerait chez certains 

patients l'apparition de virus 
ivés du sida. 


Les fonds d'Etat ont évolué de 
manières variées tandis que les 


d'or se sont appréciées à 
d'Am Gok. 


Marchés 


PARIS, 5ve ἢ 
Hausse 


Etats-Unis pour janvier. En espérant 


était en hausse de 0,2 % après un 
repf de 0,2 % à l'ouverture, 


sur le merché tant que les chiffres 
ne seraient pas tombés. Même si 
Fon constatait, ici et là, des νοῖ- 
léités de hausse. 


Mardi, cat indice était à 437,28. 

Le MATIF était en nette reprise, 
l'échéance mers gagnant 50 cen- 
times. 


Le marché était donc encore très : 


calme. Mardi, le chiffre d'affaires 
sur ἰΘ marché à mensuel 
est tombé à 800 milions de francs. 
Une misère par rapport aux 2 πη - 
liards traités lors d’une séance 


Les Chargeurs, au plus haut, ont 
continué à être recherchés ainsi que 
la CGE. 


TOKYO, 152 À 
Vif redressement 


i at 
un marché très actif. L'indice Nik- 


indice a, en effet, gagné 
376,13 yens à 32 100,48 yens. 

La ἵνα d'une stabilisation 
des taux d'intérêt et d'une accalmie 
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FAITS ET RÉSULTATS 


© Création prochaine d'un 
marché d’instraments fixanciers À 


Futures and Options 
(IROE) dispose de 23 sièges qui 
seront chacun au prix de 
86 000 (550 000 F). 


gaie 2 cire Patares — 


ἢ 
᾿ 
Ἢ 


τ 
ἕν 
“+ 


ΝΞ 
Ε 
À 


Η 
ᾧ 
ἐ 
1 
5 


de 86 millions de francs, en 
de 120 sur celui 
1987 (,miroe de francs) 


re aires 
établi à 2.24 milliards de francs, 


sus 1,75 milliard de use 

μὰ 
PME eu es contrôlées à 
100 ἘΦ I! 


Suisse, 6 Ὁ en Italie, 5 Ὁ au 
Benelux, 2 & en Autriche et 2 & 


pre 
Β' 
: 
ἢ 
Τ 


D rame es 
Ra GE fi à 3 800 , les 


cet emprunt priori 
teur d'une obligation pour 
9 actions entre le 13 εὖ le 
2A mars, date à laquelle La sous- 
cription sera ouverte au public. 

© France Distribution System 
rh de ἃ τὰ La 
filiale groupe nee 
Distribution System (FDS), est 
devenue "- prouiiro, ess rise 
bution l'entrée dans le capital 
de Robin Chatelain, Lucas, Furet, 


financiers 


Amauk δ Associés ....| .... 484 
hvnvsnaartre 28 πνν᾿ 
ss ssisecdsusr 338 438 
B. Demschy ἃ Assoc. . 510 510 
ansnsssscerl noi 512 
BR. τς εἰπε κε κυκοϊ, anse 800 
BONOR ...,.,....u. 500 
Câbles de Lyon ......} .... 1851 
παπαύ πόσου, use 810 
κά! ...........-. .... 860 
CA L-de-Fr. [0.01] 0 
ΌΛΤΟ,...........- 131 131] 
ΟΌΜΕ.......... 128ι 1283 
ΟΕ. Elect ......} re. 348 
CEGLD, tuussvsvuss 828 83 
CEGEP. oc) .... 
CEP-Comceccaios .| 1780 1790 
CGLinionratiue ....] 1225 123% 6 
Crest d'Otigey .....1 .... 587 
"CNIL suce κ«.. 
Comet ........... 240 μὲ 
Colonne ...-.....} ..6. 808 
Coke ...... νιν κν} une 349 10 
θεῖ ............l pose 146 Ὁ 
Dacphit ...........} on00 - 1391 
Devaniey ........... Es ses 
Dolls ............}] .... 500 
δύση Ballond Pure) nou 98 
Βηνένε knetissen. . 2180 sers 
μνασσασουκπε""ῇἢ muse 245 
Sssssnssagel σέο 385 
Gr. Foncier Fr. (6 Ε} 238 
ὐποξ............} .... 584 
CC ss snoavmunnel none 223 
DA ..... 0600 ππενοΐ voue 20 
LOF, sommuusors 92 83 
ΒΏ........ {ἀπ κονν ses: 
ει Μῶν Service .....1 .... 800 
La Commande Eacira. =. 22 


Marché des opti 


6 15 TAPEZ 
ΒΕ LEMONDE 


-le τ Pure 1988 | 


Nombre de contrats : 10911. 


Accer evnvpacsstuse 
CGE sunncocsastves 


Latarge Cogpér 
Michele ........... 


Nombre de contrats : 62 825, 


CHANGES 
Dollar :6,319F ἃ 


éricai janvi . 
vert s'échangeait à 6,319 F contre 
6.3235 F la veille au fixing. 

FRANCFORT 


14 mars 


Peris (15 mars). .... ἔημκαηιες 
New-York (14 mars). 


᾿ Ces cours pratiqués sur is marché 
fin de matinée par unc grande banque de la place, 


pute, Loupe 


MATIF 
Notionnel 10 %. — Cotation en pourcentage du 14 mars 1989 


PRIX OPTIONS D'ACHAT | OPTIONS DE VENTE 
::- 
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ξ' ἔρβυθα- κε 


BOURSES 


PARIS {NSEE, base 100: 30-12-89) 


(Sbf, bare 100: 31-12-81} 

Indice général CAC . 437,3 4405 
(Sbf, base 1000: 31-12-87} 6 
Indice CAC 40 .. 168425 1619 
(OM, base 100: 31-12-51) 

Indice OMF 50 .. 45269 45259 
NEW-YORK {Indice Dow Jones) 
Industrielles ....230625 23662 


INikkceT Dos Juses .... 31 14,3. 41 
Indice général ... 2475 an 
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Il y a cinquante ans 


Le démembrement 
de la Tchécoslovaquie 


M y a cinquante ans, ἴα 
15 mars 1939, les armées 


précéder 
mois seulement l'attaque alle- 
mande contre la Pologne οἵ᾽ ἰ8 
début de la deuxième guerre 
mondiale. 


Dans la pers 


ive du marché uni ue 


Les pays de PAELE cherchent à redéfinir 
= leurs relations avec les Douze 


OSLO 
de notre envoyé spécial 
Dans la pers ve du grand 


marché unique de 1993, fascinante 
mais inquiétante eux, les six 


orv la Suède, la” Finlande, 


sue l'Autriche et la Suisse sont” 


crminés à intensifier leur 
A avec la Communauté, Ils sont 


sont également arrivés à la conciu- 
sion qu'il n'était pas forcément inu- 
tile de gagner du temps, d'amener La 


Communauté elle aussi à se dévoi- 


ler, à faire connaître ses intentions 


. avant d'ébaucher avec les Douze la 


négociation d'un nouveau contrat 
d'association. 


Des réformes 
de structures 


veauié ». [ls plaïdent pour la conclu- 
sion d'un « accord-cadre à 


Le prétexte initial de ce dialo- L'aspect contre-feu à l τ d'use éven- 
ent avait été la pré- | gue Poe af pus efficace, À rue ment que dissimule à peine la a sg rer ir sp avec la CEE. 

cer leurs institutions communes, démarche bruxelloise n'a apparem- Pons lui union douanière signifie 

aujourd'hui des plus lègères, certai- ment pas choqué. Elle n'a pas eu nOn tarifs douaniers communs, politique 


feint de croire que les appétits du 
Führer s’arrêteraient tà. Mais per- 
sonne ne 58 faisait d'illusions à 

démo- 


ἘΡΡιοηνες mercredi. Leurs ministres νὰ νςΓ communauté écoute d'une oreille bien 
rh Poe affaires étrangères et ceux des Comment négocier avec la CEE, favorable l'invitation à la prudence ner re nr ne œ c'est 
po re nce Douze tiendront une réunion sur ce quelles garanties lui donner, com- venue de Berne. Elle est peu sou- n de racoler dans 
rene même thème le 20 mars à Bruxelles. ment participer de manière suffi- cieuse, même si c'était là le dessein Brel Prat mec di EN : Tu 


Si une partie de la population 
autrichienne avait réservé un 


troupes nazies à Vienne, Prague, 
en ce 15 mars 1939, avait pris le 
deuil. Le temps était épouvants- 
ble, Ü y avait de la pluie et de la 

bombardiers 


nement pas ne a au puissant 


déclaration que leurs chefs de gou- 
vernement réunis mardi 14 et mer- 
credi 15 mars dans le bel hôtel 
d'Holmenkollen, sur l'illustre colline 
du saut à ski olympique qui domine 
le fjord d'Oslo, s’apprètaient à 


« Le document final sera sufft- 
samment ambitieux et précis ». 
commentañt lundi M. Ingvar Carls- 
son, le premier ministre suédois, 
dont on expliquait à la veille de la 
conférence qu'il piaffait d'impa- 


plus, il est vrai, beaucoup d'effet 
puisque les autrichiens, qui assurent 
ici benéficier de l'encouragement de 
Paris, confirment leur volonté de 
rendre publique leur candidature 
début juillet, dès _. premiers 

de la présidence française. Sa 
Di y les Six ᾿ξ βαη τος les 
ἷ que leur ἃ sugpérées le prési- 
dent de la Commission 


samment crédible pour les Douze à 


la gestion, forcément complexe, du 
marché unique ? 


nelles. Mais jusqu'où et comment 


commerciale commune et donc 
supranationalité, une équation qui le 
révulse. ἢ demande que j' es 


pas ses partenaires 
d'Europe occidentale vers frs 
pre 38 % des exportations 


L'Autriche qu'on devine davan- 
tage fixée sur sa candidature à la 


secret de M. Delors, de voir l'opéra- 
tion en cours aboutir à une nouvelle 
coopération ambitieuse, 

qui lui serait ensuite présentée 
rdv Pair 


tience devant les d'âme εἰ {A des pays soucieux de préserver leur 
au. | Pusillanimité des Suisses. Ce texte souveraineté peuvent-ils aller ? avec - ἃ consie 
ependant ne Sera pas M. Delamuraz ἃ vite i quelles Due de ke ue 
mands partagèrent ce qui restait d'ambiguté. Derrière une façade étaient les limites de l'exercice, nière qui. supposerait l'instauration 
de la Tchécoslovaquie entre un unanime, des divergences de vue selon la Suisse. « Nas pays ne sou- de barrières face à ce client de l'Est 
« protectorat de Bohëme- | ‘es réelles en effet. les six  haitent pas une AELE tio- Il ce gg os la Suède et 
Moravie » et la Slovaquie, qui te mn M. Jean- nale. Les spécificités de la Norvège, dont-les pes indus- Ἂν 
reçut son indépendance sous la Delamuraz, l'habile les ont empéc: cle ge τε l'adhé-  triels et financiers militent pour une auraient évacné 
direction d'un régime collabora- | Sent de ia Confédération helvétique, sion à ἰᾳ Conununauté, doivent être coopération, voire une in io | rs sera saisi, jeudi 16 mars, 
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DOMICILIATIONS- 


COMMERCIALES 


dans le mois à Paris nous nous 
engagerions à vous rertbourser 
la différence. 


5 exclure, sans pour autant trop 
s'engager! 


Association mardi, convenant cependant qu'il à 
adhésion fallait parvenir à des réformes de mo va hat d'autre Le la 
ou structures + dans les “meilleurs mportations ce pro- 


M. Jacques Delors les a 5 
ταν doit boutcilée pales 
sentant en janvier à Strasbourg le 


sion européenne, il a suggéré 
pays de l'AELE de mieux se structu- 
rer afin d'établir un dialogue de bloc 


supranationale, commune à la CEE . 


et à l'AELE. On ne peut avoir deux 
logiques. Mais ce danger-là est 
conjuré », al déclaré, sûr de lui, 


délais » et notamment au renforce- 
ment du secrétariat de l'AELE. 
Quant au fond, c'est-à-dire le 
contenu de la 
en place avec la CEE les Suisses se 
montrent fidèles à «l'approche 


tion à mettre |' 


ce séisme, qui n'a fait que 


attribue 
des dégâts légers et quelques 


dont un seul ast encore hos- 


D Bout don shot PRÉ le 


on voit à se rabibocher. S'agit de 
faire liste commune contre la 


viens. chéri ? {| a parlé trap fort. 
A Paris, la brigade .UDF des 
mœurs fronce le sourcil : Touche 
pas à ça, c'est sale, c'est caca. 
Fletoume jouer à qui perd: gagne 


“Spectacles ........25 828 


toires de famille, un vrai'sac de 
nœuds, mais, bon, je ven 


battu de dix-sept voix. Les 


teurs à.la consultation du 
confrère. 


A charge de revanche. 


l'homme, demandant la suspensiort 
du mandat de négociations portant 


tion du peuple rournain », et l'octroi 
d'une aide alimentaire, par ke biais 
des organisations non gouvemne- 
mentales (ONG) at de l'Egiise 
-Catholique. — {AFP.] 


56 bis, rue du Louvre || à bloc plus fructueux. [ls entendent caractérise depuis 1984 les relations 


D fi aux - - » « 
76002 Paris Se bas ue Le Ὁσ δὰ douar us cote le CE où ABLE et ἀῶ ΡΥ ΤῊΣ d'en Rise 


occidentaux 
dans les mines de potasse situées de | PO5te à Islamabad ont affirmé mardi 


1-1 réponse clairement positive, mais ils Cent l'actuelle - frénésie de nou- | l'autre côté de ia frontière, ca que la résistance occupait une partie | Racisme au 
—= | l'Allemagne de l'Ouest juge une aéroport, le rendant — Un Comité SOS-Racisme, com- 
eg stupide. Des séismes de Selon l'ONU, 35 000 civils | ροξό d'une centaine de partemen- 


ce genre s'étaient déjà produits le | auraient fui des combats qui 
23 jun 1975 (magnitude 5,4}, ἰὸ auraient fait des centaines de morts. 
8 juëlet 1958 et le 22 février 5063. | — (AFP, AP, Reuter.). 


Pour choisir Macintosh, où trouver le plus vaste espace d'exposition de Paris? 


Le printemps Ge de ae δίφησαπ au καὶ; den 
4. ce rendez-vous τς "ΕΣ se 
6 l'élégance masculine Pons «de mites dUtsS 


costumes, vestes, chemises, 
es meilleures griffes parisiennes choisies ἃ: 


LA VOLE 


38, bd des Haliens (près Opéra)... :: 
et centre cornmercial Vékzy 2 - rer DST 


selon les milleux diplomatiques 
arabes, M. Ktbi Ph gg de 


En |: 


+ NeTRQ PAR MACNTIER 


INTERNATIONAL COMPUTER, 
LE PLUS COURT CHEMIN εκ 0 
VERS MACINTOSH. ÈS 


INTERNATIONAL Mae EU 


FRAMCK, MALADE DU SIDA 
26 rue du Renard Paris 4° 
42 72 26 26 


international Computer, 


PUBLICITÉ 
LITTÉRAIRE 


ἢ] 45-55-91-82, poste 1556 


c'est un grand choix de matériels 


et de périphériques en 


démonstration sur pres de 500 m2. 


